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LOUVAIN , 

CHEZ VANLIRTHOVT ET VANDENZANDE , 

laraingis-LiiiAïus a* l'iminisni. 



GORRESPONDAIf CE DES ÈRES ANGIElflf ES AVEC 

L'ÈRE VULGAIRE. 



Année depuis la création du monde. • . . 5847 

de la période jaUenne 6554 

depuis le déluge unlYorsel . • • . 4189 
depuis la fondation de Rome, selon 

Varron 2594 

de rère de Nabonassar ..... 2588 

de l'ère chrétienne 1841 

L*anoée 2617 des Olympiades, ou la i^ année de 
la 655* Olympiade, commence en Juillet 1841. 

L*année 1841 du calendrier julien commence le 
13 JauYler 1841. 

L'année 1256 des Turcs commence le 8 Mars 1840 

et finit le 22 FéYrier 1841 , selon Tuiage de Gonstan- 

tinople. 

ÉCLIPSES EN 1841. 

Il y aura cette année une éclipse totale de lune 
et une éclipse partielle de soleil , visibles à Lourain. 

L'éclipsé de lune aura lieu le 6 Février ; elle com- 
mencera à heure , 58 minutes du matin , et finira 
à 4 heures 12 minutes. 

L'édlpse de soleil arrivera le 18 Juillet; elle com- 
mencera vers 5 heures 7 minutes du soir, et finira 
vers 3 heures 37 minutes. La grandeur de cette éclipse 
ne sera que de 0,4 doigt, c'est-à-dire qu'au moment 
où le disque de la lune s'étendra le plus loin sur celui 
du soleil, ce dernier n'en sera recouvert que sur 
-iu. de son diamètre , vers le côté supérieur. 
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COMPUT ECCLÉSIASTIQUE. 

Nombre d*or iS 

Epacte VII. 

Cycle eolaîre. 2 

lodietion romaine . . • 14 

Lettre dominicale C 

FÊTES MOBILES. 

Septuagétimot 7 Février. 

Les Cendres , 24 Février. 

Pâiiaes, 11 Avril. 

Les Rogations, 17 , IS et 19 Mal. 

L'Ascension , SO Mai. 

La PentecAte , 50 Mai. 

La Ste.-Trinité, 6 Juin. 

La Féte-Diea , 10 Juin. 

Le premier Dimanche de TAvent , 88 Novembre. 

FÊTES DE COMMANDEMENT. 

Le premier Jour de Noël, TAscension, FAssomptioii 
et la Toussaint. 

La solennité des fêtes de l'Epiphanie , du Saint' 
Sacrement , des saints Pierre et Paul et du patron 
de chaque paroisse, est transférée au Dimanche 
suivant. 

Les fêtes abolies ou transférées par concession de 
Sa Sainteté Pie YII, sont marquées dans le calen- 
drier d*un astérisque (') , pour indiquer qu'on célèbre 
l'office de la fête dans les églises. Sa Sainteté eihorte 
tous les fidèles à sanctifier ces jours autant que pos- 
sible, en assistant au moins au saint Sacrifice de la 
lesse. 
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JOURS DE lEUNE D'OBLIGATION. 

Les quarante jours du Carême , les Quatre-temps* 
la Teille de Pentecôte, de la solennité des saints 
Pierre et Paul, de rÂssomption, de la Toussaint et 
de Noël. 

Les jours de saint Maro et des Rogations , il est 
défendu de manger de la Tiande. 

QUÀTRE-TEHPS. 

Les 3, 5 et 6 Mars.— Les 2, 4 et 5 Juin. 
Les 15, 17 et 18 Septembre.— Les 15, 17 et 18 Dé- 
cembre. 

INDULGENCES. 

Sa Sainteté Gbégoire XYI a daigné accorder, le 
18 Septembre 1858, à TUni^ersité catholique deLou- 
vain les Indulgences plénières qui suivent : 

1" Le 4 Novembre et le 2 Février , pour les Bien- 
faiteurs, les Professeurs, les Élèves et les Fonction- 
naires de runiversité, qui, après s'être confessés et 
après avoir communié, visiteront leur église parois- 
siale ou une des chapelles de TUniversité, et y prie- 
ront selon l'intention de Sa Sainteté. 

2« Les jours de la Toussaint , de la Conception de 
la très*saînte Vierge et delà Nativité de Notre-Sei- 
gneur , les Dimanches de Quinquagésime et de Pen- 
tecôte , et le Dimanche pendant l'octave des apôtres 
SS. Pierre et Paul , pour les Professeurs et les Élèves, 
qui, après s'être confessés et après avoir communié t 
visiteront une des chapelles de l'Université et y prie- 
ront selon l'intention de Sa Sainteté. 
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Le êokU entre datu le Verseau le 90. Pendant ce 
mois les jours croissent de 1 heure^ Il minutes. 

© P. L. le 7, à S heures 16 mioates du soir. 
C 1). Q. le llr , à heure 49 miautes du soir. 
# N. L. le 22, à 5 heures 25 minutes du soir. 
}) P. Q. le 30, à 11 heures 18 minutes du matin. 



i Vend. CiRC09cisioif DE N.-S. * 

2 Sam. 8. Adalard, abbé de Gorbie. 

3 Dm. ste. Geneviève , vierge. 

A hund, ste. Pharalide vierge.— Jt^nion de la Fac. 
des Sciences, 

5 Mard. s. Télesphore, pape.— Aàinion de la Foc. 

de Philosophie et Lettres. 

6 Merc. Epiphanie *. 

7 Jeud. ste. Bfélanie, vierge.— It^ntondtf la Foc. 

de Médecine. 

8 Tend. ste. Gudule, vierge.— Iteuntoii de la Foc. 

de Théologie. 

9 Sam. s. Marcellin, é\éque.— Réunion de la Foc. 

de Droit. 

10 Dn. SoLEimiTÉ de l'Epiphanie, s. Agathon , pape. 

11 Lund. s. Hjgin , pape. — Réunion du Conseil 

rectoral. 
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12 Mard. s. Arcade , martyr. 

13 Merc. ste. Téronique. 

llr Jeud. 8. Hilaire, ér» de Poitiers. 

15 Tend. s. Paul, ermite. 

16 Sam. 6. Marcel , pape. 

17 DiH. Saint Nom de Jésus, s. Antoine, abbé. 

18 Lund. Gliaire de St. Pierre à Rome. 

19 Mard. s. Canut, roi de Danemarck. 

20 Merc. ss. Fabien et Sébastien, martyrs. 

21 Jeud. ste. A§^nès , vierge et martyre. 

22 Tend. ss. Vincent et Anastase, martyrs. 

23 Sam. Épousailles de la très-sainte Tierge. s. Ray- 

mond de Pannafort. 

24 Dm. s. Timotbée, év. d*Éphèse. 

25 Lund. GonTersion de St. Paul. 

26 Mard. s. Polycarpe , év. et martyr. 

27 Merc. s. lean-Cbrysostômë, érêque et docteui. 

28 Jeud. s. Julien, évêque de Guença. 

29 Vend. s. François de Sales, évéqne de Genève. 

30 Sam. ste. Martine, vierge et martyre. 

31 Dii. s Pierre Nolasque. 
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Le sdeH entre dam lee Poissoni le 19. PendaiU ce 
maiê ki jours croiaeni de 1 heure 41 minutes. 

© P. L. le 6, à 2 heures 24 minutes du matin. 
C 1). Q. le 13, à 6 lieares 57 minutes du matin. 
# N. L. le 21, à 11 heures 39 minutes du matin. 
]) P. Q. le 28, à 8 heures 21 minutes du soir. 



1 Lund. s. Ignace, év. et martyr.— JRéunûm de la 

Fae. des Sciences, 

2 Mard. PoiincATioii db ik trks-saiiitb Tikrcb *• 

Fête fMilronale de tUniversité; Messe so- 
lennelle à St^-Pierre^ à onze heures.*--^ 
Indulgence plénière. 

3 Merc. s. Biaise, évéqueet martyr. — It^nion de 

la Foc. de Médecine. 

4 Jeud. s. André Gorsini, éréque,— Réunion delà 

Fae. de Droit. 

5 Vend. ste. Agathe, Tierge et martyre. — Réunion 

de la Fae. de Théologie. 

6 Sam. ste. Dorothée, yierge et martyre.—- JZ^unton 

de la Fae. de Philosophie et Lettres. 

7 Dm. Septuagésime. s. Romuald, abbé. 

8 Lund. s. Jean de Matha.— Hàinton du Conseil 

rectoral. 

9 Mard. ste. Apollonie, vierge et martyre. 
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10 Mcre. sle. Scholaslique, vierge. 

11 Jeud. 8. Sévério, abbé. 

12 Yeod. ste. Eulalie, Tierge et marljre. 

13 Sam. ste. Euphrosinet vierge. 

14r Dm. Sexagéiime. s, Talentio, prêtre et martyr. 
15 Luod. fs. FatutiD et Jovite^ martyrs. 
10 Mard. f. Onésime, év. et mart. 

17 Hère. ss. Tbéodule et JuJieo, martyrs. 

18 Jeud. a. SiméoD, év. et martyr. 

19 Vend. s. Bonîface, de Lausanne. 

20 Sam. s. Eleotbère, év. de Tournai. 

21 Dia. Quinquagéiime, Indulgence plénière, — 

B. Pépin de Landen. — Conformément â 
la réiolution du corps épUcopaly le pre- 
mier et le deuxième Dimanche du Carême^ 
on fait dans toutes les églises de la Bel- 
gique la collecte pour Wniversilé. 

22 Lund. Chaire de St. Pierre à Antioche. 

23 Hard. t. Pierre Damien , év. et docteur. 

24 Hère. Les Cendres, s. Hatbias apôtre. 

25 Jeud. ste. Walburge, vierge. 

28 Vend. ste. Aldetrude, abbesse de Haubeuge^ 

27 Sam. s. Alexandre, év. d*Alexandrie. 

28 Dia. i^ttiulra^^'in^. 88. Julien, Chronion et BesaSy 

martyrs. 
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LetoUil entre dam le Bélier te 90 , d 6 hewres^ 
47 minutée du eoir. Onnmencement du Printempe. 
Pendant u mots lee joure croieeent de S heuree. 

© P. L. le 7, & 1 heore 55 minotes du soir. 
C D. Q. le 15, & 2 heures 37 minutes du matin. 
# N. L. le 23, i 2 heures 55 minutes du matin. 
Jf P. Q. le 30, i 3 heures 17 minutes du matin. 



1 Lund. s. Aubin, évéque d'Angers.^^omm^fiee' 

ment du Semeelre d^éU de l'année acad. 
1840-41.— Jl^imtott deiaFacdei Seieneee. 

2 Mard. s. Simplice, pape. — Réunion de la Foc, 

de PhUoêophie et Lettrée, 

3 Merc. Quatre-'tempe. ste.Cunégonde, impératrice. 

—Réunion de la Fae. de Médecine, 

4 Jeud. s. Casimir, roi.— 'Jt^union de la Fae. de 

Droit. 

5 Tend. Quatre-lemps. s. Théophile.— A^ntoii de 

la Fae. de Théologie. 

6 Sam. Quatre-temps. ste. Collette, YÎerge. 

7 Dm. Reminiseere. s. Thomas d'Aqnin. 

8 Lund. s. Jean de Dieu. — Réunion du Conseil 

rectoral. 
1 Uard. ste. Françoise, teuYe. 
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10 Merc. Les 40 ss. Martyrs de Sébaste. 
il Jeud. s. Yindicien, ér. d'Arras. 
iâ Yeod. s. Grégoire-le-6rand, pape. 

13 Sam. ste. Euphrasie , Yîerge. 

14 Dm. OctiU, ste. Mathilde, reine. 

15 Lund. s. Longin , soldat. 

16 Mard. ste. Eusébie, Yîerge. 

17 Merc. ste. Gertrude , abbesse de nivelles. 

18 Jeud. s. Gabriel y arcbaDge. 

19 Vend. s. Joseph, patron de la Belgique. 
30 Sam. s. Wulfran, éy. de Sens. 

21 Dm. Lœtare. s. Benoit, abbé. 

22 Lund. s. Basile, martyr. 
25 Mard. s. Victorien, martyr. 

24 Merc. s. Agapet, évéque de Synnade. — C2<^ttir^ 

des listes d'inscription pour la première 
session des Jurys d'examen. 

25 Jeud. Attrouciatior dr la très-sairtk Vierge '. 

s. Humbert de MaroUes. 

26 Vend. s. Ludger, ér. de Munster. 

27 Sam. s. Rupert, ér. de Worms. 

28 Du. Judica. La Passion ^ s. Sixte III, pape. 

29 Lund. s. Eustase, abbé. 

30 Blard. s. Véron, abbé. 

3t Merc. s. Benjamin, martyr. 
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Lêêoleil entre dans U Taureau le 90. Pendant ce 
maie Uejaure eraiê$ent de i heure ^ 50 minutes. 

® P. L. le 6 9 à 1 heure 40 minutes du matin. 
C B. Q. le i5, i iO heures 83 minutes du soir. 
# N. L. le 21 , A 1 heure 80 minutes du soir. 
) P. Q. le 28 , i heures 16 minutes dii matin. 



1 Jeud. s. Hugues, abhé. 

S Vend. N.D. des Sept-l>ouleurs. s. François de Paule. 

5 Sam. s, Richard, éy. de Chioester. 

4 Dm. Lee Rameaux, s. Isidore de SéTille. 

5 Lund. s. Vincent Ferrier. 

6 Mard. s. Céleslin, pape. Commencement des Va- 

cances académiques. 

7 Merc. s. Albert, ermite. Commencement des Va- 

cances au collège des Humanités. 

8 Jeud. s. Perpétue , év. de Tours. Jeudi-Saint. 

9 Vend. ste. Yaudru , abbesse. Vendredi-Saint. 
10 Sam. s. Macaire, évéque. 

il Dm. PAQUES, s. Léon-le-Grand, pape. 
IS Lund. Second jour de Pâques *• s. iules I , pape. 
13 Hard. s. Herménégilde , martyr. Ouverture de la 
^première session des Jurys d*examen. 
I Merc. ss. Tiburce, Valérien et Maiimien, mart. 



15 leod. m. Aaaitafie tltâMâte , nartyiet. 

16 TeiuLs. DrofOD, ermite, 

17 Sam. f. ÀDleet, pape et martyr. 

18 Ihs. (^tMEfimotfa. a. Vrtour, éf. abbé de Lobea* 

19 Luod. S. Léoo n, pape. — Faillie» FiiMiiay du 

foUr^rf lie» Bwnanilét, 
90 HanL ate. Agnèa de Moote-Poleiabo» Tief]ge««— FI» 

lie» Fooina» aeadémiqim. 
SI Nere. a. Anaelme » arcberéqoe de Cantorbérj. 
22 leod. aa. Soter et Cajoa, papea et martyra. 
S5 Vend* a. Georgea , martyr. 
f* Sam. a. Fidèle de Sâgmariogeo. 

25 Dis. Miserieardia. a. Mare, étangéliate. 

26 tond. BogaUani. aa. Clet et IfareeliiDy papea et 

martyra. 

27 ManL a. Antime , ér. et martyr. 

28 Nere. a. Vital, martyr. 

29 Jtnd» a» Pierre de Nilao , martyr, -^ Met$e an- 

niversairef fondée dans la chapdU dm 
collège du Soém-EeprUf pour le repoê de 
Vâme de Mr. F. J. Beequé, curé de Saint- 
Miehd, à Louvain4écédéle 29 AvrU 1836. 
80 Teod. ate. Catberioe de Sieoaet fierge. 
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Le ioleil entre dam k$ Gémeaux leSl. Pendant 
ce mois k$ jours croissent de i heure^ 25 minutes. 

© P. L. le 5 y à 3 heures S3 minutes du soir. 
C D. Q. le 15, i 4 heures 40 minutes du soir. 
# N. L. le Si , à heure 1 minute du matin. 
]) P. Q. le S7 , à 3 heures 28 minutes du soir. 



i Sam. ss. Philippe et Jacques, apôtres. 

2 Du. JuhUatê. s. Athanase, évèque et docteur. 

3 Lund. luTention de la Ste.-Croix. — Réunion delà 

Foc. des Sciences, 

4 Mard. ste. Monique, yeuve. — Réunion delà Foc. 

de Philosophie et Lettres, 
b Merc. s. Pie Y, pape — Réunion de laFae, de 
Médecine. 

6 iend. 8. Jean deyant la Porte Latine. — Réunion 

de la Foc, de Droit. 

7 Vend. s. Stanislas, éyéque et martyr. — Réunion 

de la Foc. de Théologie. 

8 Sam. Apparition de s. Michel. 

9 Du. Cantate, s. Grégoire de Naziance. 

10 Lund. s. Antonin , archer, de Florence. — Réunion 

du Conseil rectoral. 
il Mard. s. François de Hieronymo. 
"K Merc. ss. Nérée et Achillée , martyrs. 
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15 Jead. s. Serrais , évéque de Tongres. 

14 Vend. s. Paedroe , abbé de Tabennes. 

15 Sam. ste Dymphne , Tierge. 

16 DiM. Voeem, s. Jean Népomucèoe , martyr. 

17 Land. Rogatians, s. Pascal Baylon. 

18 Mard. RogalUmt. s. Yénance , martyr. 

19 Merc. Rogations, b, Pierre Céiestin, pape. 
SO ieud. ASCENSION, s. Bernardin de Sienne. 
21 Vend. ste. Itisberge , vierge. 

23 Sam. ste. Julie, vierge et martyre. 

25 Dm. Exaudi. s. Guibert, fondateur de Gemblours. 

24 Lund. Notre-Dame Secours des Cbrétiens. 

25 Mard. s. Grégoire TU, pape. 

26 Merc. s. Philippe de Néri. 

27 Jeud. s. Jean I , pape. 

28 Vend. s. Germain, ér. de Paris. 

29 Sam. s. Maximin, évéque de Trêves. Jeûne, 

50 DiM. PENTECOTE. — Indulgence plénière. 

s. Ferdinand III , roi de Léon et de Castille. 

51 Lund. Segohd joda de la Pentecôte *. ste Pétronilie, 

Tierge. 
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le ioUa mtredant¥Eerevi$seU%i, à 5/lmr«t, 
K2 minfUes du soir. Commencement de VÈIé. Pen^- 
dani ce mois les jours croissent de 21 minutes jus^ 
qu'au 21 , et décroissent de 5 minutes jusqu'au 30. 

© P. L. le 4 , & 4 heures du matio. 
C B. Q.le lS,à 8 heures 17 minutes du matin. 
# N. L. le 19 , i 7 heures 33 minutes du matin. 
) P. Q. le 25 , & 10 heures 56 minutes du soir. 



1 Mard. s. Pampbile , martyr. 

2 Merc. Quatre-temps. ss. Marcellin, Pierre et 

Erasme, martyrs. 

3 Jeud. ste. Clotilde , reine. 

4 Vend. Quatre-temps. s. Optât, év. de Milève. 

5 Sam. Quatre-temps. s. Boniface, év. et martyr» 

6 Dm. Là Srt. Triiiité. s. Norbert , évéque. 

7 Lund. s. Robert, évéque. — Réunion de la Foc- 

des Sciences. 

8 Mard. s. Médard, éT. de Noyon. —Réunion de la 

Fac. de Philosophie et Lettres. 

9 Merc. ss. Prime et Félicien, martyrs. — Réunion 

de la Foc. de Médecine. 
10 Jeud. FftTE-DiEu *. ste. Marguerite , reine; 
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11 Vend. 8. Barnabe , apôtre. -* Réunion de la Foc. 

de Théologie. 

12 Sam. 8. Jean de Sahagun. — A^niotl de la Foc. 

de Droit. 
15- Dm. Sol. de lk Fêtb-Dieu. s. Antoine de Padoue. 

14 Lund. s. Basile-le-Grand , arch. de Gésarée. — 

Béunion du Conseil rectoral. 

15 Mard. ss. Guy, Modeste et ste. Crescence , mart. 

16 Merc. ste Lutgarde, yierge. 

17 ieud. ste. Âlène , vierge et martyre. 

18 Vend. ss. Marc et Marcellien , martyrs. 

19 Sam. ste. Julienne de Falconiéri , yierge. 

SO DiH. Fête du Saint-Sacrement de Miracle à LouTain. 
Fête du Sacré-Cœur de Jésus. s.Sylvère» pape 
et martyr. 

21 Lund. s. Louis de Gonzague. 

22 Mard. s. Paulin , év. de Noie» 
25 Merc. B. Marie d'Oignies. 

24 Jeud. Nativité de s. Jean-Baptiste. 

25 Vend. s. Guillaume, abbé. 

26 Sara. ss. Jean et Paul, martyrs. 

27 Dm. s. Ladislas , roi de Hongrie. 

28 Lund. s. Léon II , pape. 

29 Mard. ss. Pierre et Paul * , apôtres. 

30 Merc. ste. Adile , vierge. 



^s 
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L$ êoUil mire dam le Lion U^. PendanteemaU 
Uê joun déeraiiêefU de i heure , 5 ménuiee. 

® P. L. le 3, à 6 heures 47 miniitef da soir. 
( D. Q. le 11 , à 8 heures 49 mioutes du soir. 
# N. L. le 18, à 2 heures 31 nfoutes du soir« 
( P. Q. le 35, à 8 heures 39 minutes du matio. 



i Jeud. t, Rombaut , év. , patron de Malioes. 
3 Tend. Visitation de la très-sainte Vierge. 

3 Sam. s. Euloge , martyr. Jeûne, 

4 Dii. Sousffirft ass ss. Piiats n Pavl. — InduU- 

genee fUnière. 
6 Lund. s. Pierre de Luxembourg , cardinal et ér. 
de Hetz. — Béunion de la Fae. des Seieneee. 

6 Mard. ste. Godelive , martyre. — Béunion de la 

Foc. de Philosophie et Lellrei, 

7 Mère. s. Willebaud , évéque d*Aichstadt. — Béu- 

nion de la Fae. de Médecine. 

8 leud. ste. Elisabeth, reine de Portugal. — Béu- 

nion delaFac.de Droit. 

9 Vend. ss. Martyrs de Gorcum. — Béunion de la 

Fae. de Théologie. 
10 Sam. Les sept Frères Martyrs. 
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il DiM. 8. Pie I , pape. 

12 Lund. >• Jean Gnalbert , abbé. — Rétmion du 

C&tueil rèetorai. 
15 llard. 8, Anadet , pape et martyr. 

14 Mère. a. Bonarenture , ér. et docteur, 

15 lead. a. Henri , empereur d'Allemagne. 

16 Vend. Rotra-Dune du Mont-Carmei. 

17 Sam. 8. Alexia. 

18 Dm. 8. Camille de Lellls. Fête dn St-Sacrement 

de Miracle à Bruxelles. 

19 Lund. 8. Vincent de Paule» 
90 Mard. a. Jérôme Emilien. 

81 Merc. ate. Praxède, vierge. ^ Ânniverêoire de 
VlnauguratUm de S. M. Lfopou» I , Roi 
desBelget, 

22 Jeud. ate. Marie-Madeleine. 

25 Vend. s. Apollinaire » ér. de RaTcnne. 

24 Sam. ste. Christine , vierge et martyre. 

25 Dm. 8. Jacques le Majeur , apôtre. 

26 Lund. ate. Anne « mère de la très-sainte Vierge 

Marie. 
tl Mard. s. Pantaléon , martyr. -^ Clôture des Uêie$ 
d^imeriptian pour la eeconde eemon des 
Jurys d'examen. 

28 Merc* s. Victor, martyr. 

29 Jeud. 88. Martbe , vierge. 

50 Vend. as. Abdon et Sennen, martyrs. 

51 Sam. a. Ignace de Loyola i fond, de la Comp. de 

Jésus. 



( «u ) 
AOOV. 

le ioleil entre dans la Vierge U9Si.P0ndaiU ce mois 
U$ joun décrmeent de i heure, 47 intniHef. 

® P. L. le 2 » & 10 heures 20 minutes du malin. 
C D. Q. le 10, à 6 heures 57 minutes du matin. 
# N. L. le 16, à 9 heures 52 minutes du soir. 
) P. Q. le 23, à 9 heures 29 minutes du soir. 



1 Dm. s. Pierre-ès-Liens. 

2 Lund. Portiuneuk. s. Etienne , pape et martyr. 
5 Mard. Invention de s. Etienne. 

4 Merc. s. Dominique, confesseur. 

5 Jeud. Notre-Dame-aux-Neiges. 

6 Vend. Transfiguration deN. S. i.-C. --' Commen- 

cemeni de$ Vacances académiques. 

7 Sam. s. Donat , évéque et martyr. 

8 Dm. s. Cyriac, martyr. 

9 Lund. s. Romain, martyr. 

10 Mard. s. Laurent, martyr. — Distribution solen- 

ndle des Prix et comm€ncem/ent des Fo- 
eances m» collège des Humanités, 

11 Merc. s. Géry, éyéque de Cambrai. 

12 Jeud. ste. Claire, yierge. 

13 Vend. s. Hippolyte , martyr. 

14 Sam. s. Eusèbe, martyr. Jetilfi^. 
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15 DiH. ASSOMPTION DE LA TRÈS - SAINTE 

TIERCE. 8. Arnoald , év. de Soissons. 

16 Land. s. Roch, oonfesseur. 

17 Mard. s. Libéral , abbé. — Oufferture de la ieeonde 

session des Jurys d'examen. 

18 Merc. ste. Hélène , impératrice. 

19 Jead. 8. Jiile8, martyr. 

20 Vend. s. Bernard, abbé de Clairraux, docteur. 

21 Sam. 8te. Jeanne-Françoise-Fremiot de Gbantal , 

yeuYe. 

22 Dm. 8. Timothée , martyr. 

23 Lund. s. Philippe Bénîti. 

24 Mard. s. Bartbélemi, apdtre. 

25 Merc. s. Louis , roi de France. 

26 ieud. 8. Joachim , père de la très-sainte Vierge 

Marie, s. Zéphirin , pape et martyr. 

27 Vend. s. Joseph Galasance. 

28 Sam. s. Augustin, évéque et docteur. 

29 Dm. 8S. Anges-Gardiens. Décollation de St. iean- 

Baptiste. 

30 Lund. ste. Rose de Lima ,Tierge. 

31 Mard. s. Raymond Nonnat. 
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Le 9oUa entre dam la Balance le 9R, ânhewet, 
85 minuieê du matin. Commeneement de V Automne. 
Pendant ce maii Us jours décroissent de i heure, 
54 minutes. 

® P. L. le 1 , à 1 heure 52 minutes du matin. 
C D. Q. le 8 , à 2 heures 51 minutes du soir. 
# N. L. le 15, i 6 heures 90 minutes du matin. 
D P. Q. le 22 , & 1 heure 50 minutes du soir. 
© P. L. le 50, à 4 heures 57 minutes du soir. 



1 Merc. s. Gilles , abhé. 

2 Jeud. s. Etienne, roi de Hongrie. 

5 Vend. s. Remacle, éréque de Maestricht. 

4 Sam. ste. Rosalie , vierge. 

5 Dm. s. Laurent Jttstinien, patriarche deVénise . 

6 Lund. s. Donatien , martyr. 

7 Mard. ste. Reine. — iRSiàLiATioif de L'mnTBHsnt db 

LOUYAIN ( 1426 ) , ÉllGÉB PAR U PAPE HàlTIII ¥ 

(9 Décembre 1425 ). 

8 Merc. NAnynÉ de la très-sairtb Yiebcir *. s. Adrien. 

9 Jeud. s. Gorgone , martyr. 

10 Vend. s. Nicolas de Tolentiuo. 

11 Sam. ss. Prote et Hyacinthe, martyrs. 

12 Du. s. Nom de Marie, s. Guy d'Anderlecht. 
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i5 Lund. s. Amé , év. de SioD en Valais. 

14 Mard. Eialtation de la sainte Croix. 

15 Merc. Quatre-temps. s. Ilicomède , martyr. 

16 iend, s. Corneille et Cyprien , martyrs. 

17 Vend. Quatte-tempi. s; Lambert, é?. de Maestriclit. 

18 Sam. QwUrt'tempê. s. Joseph de Cnpertinb. 

19 Dii. s. Janvier» martyr. Commémoration des 

Douleurs de la très-sainte Vierge Marie. 
^ Luod. s. Eustache, martyr. 
21 Mard. s. Matthieu , apdtre. 
S3 Merc. s. Maurice et ses compagnons , martyrs. 
23 Jeud. stc. Thècle, fieiije et martyre. — Anni- 

vermire deê Jouméet 4e Septembre. 
2i Vend. Notre-Dame de Merci. 

25 Sam. s. Firmio. 

26 DiH. ss. Cyprien et Justine , martyrs. 

27 Lund. ss. Cosme et Damien , martyrs. 

28 Mard. s. Wenceslas, duc de Bohème . martyr. — 

Let intcriptions ef les recensemens se font, 
à dater de ce jour , jusqu'au Samedi 
9 Octobre, à la ioUe du Sénat acadé- 
mique, de neuf à une heure. 

29 Merc. s. Michel , archange. 

30 Jeod. s. Jérôme , docteur. — Fin des Vacances 

au colUffe des Humanités. 
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LeêoMen$re dansle Scorpion (eSS. Pendantee 
moii Uijourê déeroiumî de 1 heure ^ M minutes. 

C D. Q. le 7 , à 9 heures SO minâtes da soir. 
# N. L. le 14 , à 4 heures 44 mioutes da soir. 
) P. Q. le 22, à heures 90 minutes du matin. 
® P. L. le 30, à 6 heures 16* minutes du matin. 

1 Tend. s. Rémi. s. Bayon, patron de Gand. — Meue 

solennelle du SL-Eiprit^ pour V ouverture 
des Court au eoUége des HunumUéi. 

2 Sam. s. Léodegaire, év. d'Aulun. 

3 Dm. Solennité du Saint Rosaire, s. Gérard , abbé. 

4 Lund. s. François d'Assise. 

5 Mard. s. Placide, martyr. — fïn de* Vacances 

académiques. Commencement du semes- 
tre d'hiver de tannée aead. 1841-1842. 

6 Merc. s. Brunon , confesseur. — Messe solenneUe 

du Saint-Esprit , pour Vouverture des 
Cours académiques j à V église primaire 
d» St,'Pierre , d onze heures. 

7 ieud. s. Marc , pape. 

8 Vend. ste. Brigitte, reuve. 

9 Sam. s. Denis et ses compagnons, martyrs. ^Cld- 

ture des inscriptions et recensemens» 
Après ce jour nul nepourra être inscrit 
ou recensé que pour des motifs graioes 
dûment justifiés. Régi. gén. art. 3. 
10 Dw. s. François de Borgia. Les denumdes qui se 
rapportent atio? art. 32 , 35 el 34 du régi. 
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gén. doivent être adreêséeê aux Facultés 

respectives avant les réunions de cette 

semaine, 
il Lund. 8. Gommare , patron de Lierre. — Réunion 

de la Fac. des Sciences. 
1d Mard. s. Wilfrid. é?. d'Yorck. — Réunion de la 

Fac. de Philosophie et Lettres. 
15 Merc. s. Edouard , roi d'ÂDgleterre. — Réunion 

de la Fac. de Médecine. 

14 Jeud. 8. Calixte , pape et martyr. — Réunion de 

la Fac. de Droit. 

15 Vend. 8te. Thérèse , YÎerge. — Réunion de la 

Fac. de Théologie. 

16 Sam. 8. Mnmmolia « év. de Noyon et de Touroal. 

17 Dia. ste. Hedwîge , veuve. 

18 Lund. s. Luc, évangéliste. -— Réunion du Con- 

seil rectoral. 

19 Mard. 8. Pierre d'Alcantara. 

20 Herc. s. Jean de Kenti. 

21 Jeud. ste. Ursule et ses comp., roart. 
S2 Vend. 8. Mellon , évéque. 

25 Sam. s. Jean de Gapistran. 

24 D». s. Raphaël, archange. 

25 Lund. ss. Crépin et Crépinien, ste Ghrysante , 

ste. Darie, mart. 

26 Mard. s. Evariste, pape et martyr. 

27 Merc. s. Frumence, apôtre de l'Ethiopie. 

28 Jeud. 88. Simon et Jude, apôtres. 

29 Vend. ste. Ermelinde, vierge. 

50 Sam. s. Foillan , martyr. JeUt/ne. 

51 Dm. s. Quentin, martyr^ 
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Le êoUil entré dam le Sagittaire le 22. Pendant ce 
mois leijoun déeroisienl de i heure, 27 minuUs. 

( D. Q. le 6, à 4 heures 32 minutes da matin. 
# N. L. le 13, à 5 heures 47 minutes du matin. 
]) P. Q. le 21 , à 6 heures 29 minutes du matin. 
Q P. L. le 28, à 6 heures 36 minutes du soir. 



i Lund. TOV^kmj.'-Indulgeneeplénière, 

2 Mard. Les Fidèles Trépassés.^ll^tinion (f« (a Foc. 

de Philosophie et Lettrée. 

3 Mère. s. Huhert, ér. de Liège.— ^eiie solen-' 

neUe pour les bienfaiteuri deVUnivereité, 
à Végliee primaire de St. -Pierre ^ àon%e 
heures.-^Béunionde la Fae. de Médecine. 

4 Jeud. s. Charles Borromée, archevêque de Milan. 

— ISAVGlIBATlOlf ni VvmfËMtïït CATBOLIQOI 
A HAURBS, 1834, ÉBlfiftS PAft LE CORPS tPIS- 
COPAL ns LA BBL61QUB ATBC L^ASSEBTIHBIIT 

»B S. S. r.BtooiBB iTi.— Indulgence pU- 
niire. — Réunion de la Foc. de Droit. 

5 Vend. s. Zacharie et ste. Elisaheth, parens de saint 

Jean-Baptiste. — ii^m'oniitf la Foc. de 
Théologie. 

6 Sam. s. Winoc, abbé. — Jl^nion d« la Foc. dee 

Sdeneee. 
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7 Dm. 8. WJUebrord, é?. dUtrecht. 

8 Lond. s. Godefroj , ér. d'Amiens. — • Béunion du 

Conseil rectoral, 

9 Mard. I>édîcace de Féglise du Sauveur à Rome. 

10 Merc. s. André Avellio. 

11 Jeud. s. Martin, év. de Tours. 

12 Vend. 8. Liévin, é?. et martyr. 
15 Sam. s. Stanislas Kostka. 

14 Dis. Dédicace IvniYEBSELtB des églises, s. Albéric, 

éY. d'tJtrecht. 

15 Lund. 8. Léopold, confesseur. 

16 Mard. s. Edmond, arcb. de Cantorbéry. 

17 Merc. s. Grégoire Thaumaturge. 

18 Jeud. Dédicace des basiliques de St.-Pierre et de 

St.-Paul à Rome. 

19 Vend. ste. Elisabeth , duchesse de Thuringe. 
90 Sam. s. Félix de Yalois. 

21 Dis. Présentation de la très-sainte Vierge. 

22 Lund. ste. Cécile, vierge et martyre. 

23 Mard. s. Clément I, pape et martyr. 

24 Merc. s. Jean de la Croix. 

25 Jeud. ste. Catherine , yierge et martyre. 

26 Vend. s. Albert de Louvain , év. de Liège et 

martyr. 

27 Sam. s. Acaire, év. de Noyon. 

28 Dis. Avent s. Rufe , martyr. 
2^ Lund. 8. Saturnin, martyr. 

50 Mard. s. André, apôtre. 



b. 
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L$ ioleilitUrê dam U Capricorne USA 9 àii hmre$, 
15 mimUeidutoir. Ccmmeneemenide VBiver. Peih 
dani ee moif Us joun déeraituni de 32 minutée 
jusqu'au 21, puie eroiesetU de 5 minutée juequ'au 31. 

C D. Q. le 5» à heure 54 minulei da soir. 
N. L. le 12 , à 9 heures 53 minoles da soir. 
> P. Q. le 21 , à 3 heures 7 minutes da matin. 
(^ P. L. le 28« à 6 heures 35 minutes du matin. 



1 Merc. s. Eloi, é?. de Noyon.— Ihstallation m 

L'uHiYsasrri cats. a LorvAiii, 1835. 

2 Jeud. ste. Bibienne, irierge et martyre. 

3 Vend. s. François Xavier. 

4 Sam. s. Pierre Ghrysologue. ste. Barbe. 

5 Dn. s. Sabbas^abbé. 

6 Lund. s. Nicolas, é?. de Myre.— Il^nton de la 

Fae. dee Sciences. 

7 Mard. s. Ambroise,é?. et docteur.— jRëttntoniie 

la Fo/c. de Philosophie et Lettres, 

8 Merc. CoRCEmon M LAiRto-SAiiiTE Vibkgb\ — In- 

dulgence pUnière. 

9 Jeud. ste. Léocadie, vierge et mart. — Réunion 

de la Foc. de Droit, 
10 Vend. s. Helchlade, pape el martyr. — Réunion 
de la Foc. de Théologie. 
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Il Sam. s. Damase, pape.— Atfiinton delà Facde 

Médecine. 
i2 Dm» s. Valéry, abbé en Picardie. 
.15 Lund. 8te. Lucie , yierge et mart. — Béunion 

du Conseil rectoroL 

14 Aard. s. Spiridion, évéque. 

15 Herc. QwUre-tempi. Mbsse-d'Ob. s. Adon, arch. de 

Tienne. — Anniversaire de la naissance 
de Sa Majesté Léopolo I , ilôt des Belges 
(né à Cobourg le 16 Décembre 1790). 

16 Jeud. s. Eusèbe , év. de Yerceil. 

17 Tend. QtuUre'lemps. ste. Begge, reuYe. 

18 Sam. Ottiifr0'(emp«. Expectationdela trè»^nte 

Vierge. 

19 Dis. s. Némésion, martyr. 

20 Lund. s. Philogone, éTéque. 
Si Mard. s. Thomas, apôtre. 

S2 Merc. s. Hungère , év. d*Utrecbt. 

25 Jeud. ste. Victoire , irierge et martyre. 

24 Vend. s. Lucien. Jeûne. 

25 Sam. NOËL. — Indulgence plénière. 

26 Dui. Second jour db NoSl^. s. Etieicnb, premier 

martyr. 

27 Lund. s. Jean, apôtre et érangéliste. 

28 Mard. ss. Innocents. 

29 Merc. s. Thomas de Cantorbéry. 

50 Jeud. s. Sabin , éiréque et martyr. 

51 Vend. s. SilTestre, pape. 



m 
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TAiLEAU CHRONOLOGIQUE DE L'HISTOIRE DU 

MOYEN AGE. 



Seconde partie (i). 

1217. Croisade à^Andréf roi de Hongrie. 

1218. Benri III, roi d'Angleterre, confirme la grande 

charte de liberté» donnée par eon père 

Jean I. 
1320. L'empereur Ff^dMclJ fait élire son filtflmrt, 

comme son successeur sur le trOne de Fem- 

pereur, contrairement à la promesse qu'il 

atait faite au pape Innocent III. 
12S2. Les assemblées des trois états en Angleterre 

prennent le nom de Parlements. 
— Fondation de Wniversité de Salamanea. 
1225. Mort de Pliilippe Auguste, roi de France; son 

fils Louis VIII lui succède sur le trône. 

1224. Bataille sur la Kallia , dans laquelle les Russes 

sont complètement défaits par les Mongols. 

1225. Traité de St.-Germano par lequel l'empereur 

Frédéric II s'engage à partir dans deux ans 
pour la Palestine, sous peine d'excommu- 
nication. 

(i) y. la première partie dana TAnnuuirt de 1840 p. XXXII.^ 
Le lablean ckroDologiqae de l'histoire moderne aéra publie' dans 
"JnnutUrê dt 1843. 
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1226. Les villes Lombardes renouvellent leur ancienne 

ligue pour défendre leurs droits contre Tem- 
pereur. 

— St. Louis Et monte sur le trône de France. 

1227. Frédéric II est excommunié par le pape Gré- 

goire IX, à cause de la non^eiécution du 
traité de St.-Germano. 

— Mort de Témoulchint appelé Tchinguizkhan , 

fondateur du grand empire des Mongols. 

1228. L'empereur part pour la Palestine et conclut 

une alliance avec le sultan d'Egypte, qui lui 
cède Jérusalem et une partie de la Palestine. 

— Commencement de la conquête de la Prusse 

par les chevaliers de l'ordre Teutonique. 

1229. La reine Blanche, mère de St. Louis et ré- 

gente , termine la guerre eontre les Albigeois. 
Le comté de Toulouse est réuni au domaine 
de la couronne. 

1250. L'empereur Frédéric II se réconeilie avec TE- 
glise et est relevé de l'excommunication. 

1231. Les intrigues à la cour du roi Henri III d'An- 
gleterre commencent et amènent une série 
de guerres civiles. 

1^5. Guerre entre les empereurs latins de Constan- 
tinople et les empereurs grecs de Nicée. 

1334. Révolte de Henri contre son père Tempereur 
Frédéric II. 

1336. Guerre de Frédéric II contre les Lombards. 
1237. Il gagne sur eux la bataille de Cqrlonuova, 
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1238. t%$ MongoU font la eonqaéte de la Rassie. 

1239. L'empereur Frédéric II est une seconde fois 

excommunié par le pape Grégoire IX à cause 
de ses tfrannies. 
1340. Les Mongob envahissent et dérastent la Po- 
logne. 

1241. Ils anéantissent une armée allemande codh 

mandée par le due Henri-le-Pieux de Breslau, 
près de Liegnitx. Mort du pape Grégoire IX, 
qui est assiégé à Rome par l'empereur. 

1242. Les Mongols dérastent la Hongrie. 

1243. Innocent IV monte sur le trône papal. 

1245. Concile de Lyon; l'empereur Frédéric II est 

de nouveau excommunié. 

1246. Les princes allemands déposent Frédéric H 

et donnent la couronne à Henri, landgrave 
de Thuringe. 

1247. Guillaume, comte de Hollande, est élu roi 

d'Allemagne après la mort de Henri. 

1248. Première croisade de St Louis. 

1249. Il attaque l'Egypte et prend la ville de Ha- 

miette. 
1260. St.Lottis tombe entre les mains des Turcs ; son 
armée est anéantie. Il rachète sa liberté et 
s*enibarque pour la Palestine. 

— Mort de Tempereur Frédéric II ; son fils Con- 

rad IV prend le titre de roi et continue la 
guerre contre Guillaume de Hollande. 
1265. Oltœar U monte sur le trône de Bohême. 

— St. Louis envoie le missionnaire belge Guil- 

laume de Ruysbroek au khan des Mongols. 
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i^. St Louis revient en France. Mort deCon- 
rad ly , qui laisse un fils en bas âge , appelé 
par les Italiens Conradin. 

1256. Mort de Guillaume de Hollande. Commence- 

ment du grand interrègne en Allemagne. 

1257. Richard de Cornwall, frère du roi Henri III 

d'Angleterre , est élu roi d'Allemagne. 

1258. Le comte de Leicestre s'empare du pouvoir en 

Angleterre et gouTcme le royaume au nom 
du roi Henri IIL 

— St. Louis conclut un traité avec le roi Jacques I 

d'Arragon par lequel les relations féodales 
entre les deux rois sont réglées. 

— Les Mongols prennent la ville de Bagdad et 

mettent fin au kalifat arabe. 

1259. St. Louis cède au roi d'Angleterre Henri III 

plusieurs provinces , que les prédécesseurs 
de ce prince a?aient possédées en France. 

1260. Commencement des conquêtes des Mamelouks 

d'Egypte en Palestine. 

1261. Prise de Gonstantinople par Michel le Paléo- 

logue , empereur de Nicée. Fin de Fempire 
latin. 

1262. Le roi Henri III d'Angleterre reprend les rênes 

du gouvernement. 
1264. Le pape Urbain IV investit Charles d'Anjou, 
frère de SL Louis, du royaume de Naples et 
de Sicile, fief du Saint-Siège. 

— Bataille de Lèwes. Le roi Henri IH d'Angleterre 

tombe entre les mains du comte de Leicestre. 
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1965. Il est délivré par son fils Edouard, qui gagne 

la bataille d'Evesham dans laquelle périt le 
comte de Leicestre. 
1267. L'édit de Kénilworth met fin aux guerres ci- 
Tiles en Angleterre. 

1966. Conradito, dernier rejeton de la famille de 

Uohenstaufen , est fait prisonnier par Char- 
les I d'Anjou , roi de Naples et exécuté comme 
coupable de haute trahison. 

1270. Mort de St. Louis dans le camp devant Tunis, 
pendant sa seconde croisade. 

1272. Mort de Henri III d'Angleterre et de Richard 
de Gomwall, son frère, roi d'Allemagne. 

4275. Rodolphe de Habsbourg est élu roi d'Alle- 
magne; il y rétablit Tordre intérieur. 

1274. I^hilippe Itl , fils de St. Louis, prend possession 
du roifaume de Ifararre pour son fils Phi- 
lippe. 

1276. Ouerre de Rodolphe de Habsbourg contre Ot- 
tocar de Bohême. Le dernier est vaincu et 
privé des duchés d*Autriche et de Styrie. 

1278. Oltocar de Bohême périt dans une bataille, 
qu'il livre à Rodolphe de Habsbourg près de 
Vienne. 

1281. Guerre de Philippe III de France contre les 

rois d'Arragon et de Gastille. 

1282. Vêpres Siciliennes /Les Français, établis en 

Sicile, sont massacrés , et cette Ile secoue le 
joug de Charles d'Anjou. 
— Rodolphe de Habsbourg investit ses deux fils 
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Albert et Rodolphe des dudiéft d'Aotriebe et 
de Slyrie. 

1285. Hort de Philippe III de Fraoee ; son fils Phi- 

lippe IV le Bel lui suceède. 

1286. Uoe guerre pour le tr6ne éclate en Ecosse 

après la mort d^Alexandre III. 

— Paix conclue entre la France et les rois d'Ar- 

ragon et de Castille. 
1288. Osman , chef d*one tribu turque , commence 

à faire des conquêtes en Asie-Mineure^ ou 

il fonde Tempire ottoman. 
i28l. Mort de Rodolphe de Habsbourg. Adolphe de 

Hassan est élu roi d'Allemagne. 

— Les chrétiens sont expulsés par les Mamelouks 

de leurs dernières possessions en Palestine. 
4292. Edouard I d'Angleterre donne la couronne 

d'Ecosse à Jean Baliol. 
1293. Commencement des mésintelligences entre 

Edouard I et Philippe-le-Bel. 
i294. Démembrement du grand empire des Mongols. 

1295. La guerre commence entre TAngleterre et la 

France. 

1296. Commencement du différend entre Phillppe- 

le-Bel et le pape Booiface VIII. 

— Frédéric II , frère du roi Jacques d*Arragon , 

se UAl couronner roi de Sicile. 

1297. Phillppe-Ie-Bel attaqne le comte Guy de Flan- 

dre, allié dnroi Edouard I d'Angleterre, et 
gagne denx batailles près de Commines. et 
près de Fumes. 

e 
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IfM. L'emperéor Aiolphe 6ê KafM« mi déposé par 
les princes de Tempire , qui donnent la 
eoaronne à Albert d*Âuirieh0é Adolphe perd 
le trône et la rie dans la bataille de Gellheim. 

199. La paii est eooelue entre la France et TAn- 
gleterre. 

ISOt. Philippe-ie-Bel , ayant fiiit la eenqaéte de la 
Flandre , déclare ce pays fief vacant de la 
couronne et le fait administrer par un 0oa- 
temenr français. 

1302. Boniface Vlil publie la eélèbre bulle Unam 
Sanetam. 

IS05. n tombe entre les mains de Guillaume de 
Rogaret, enToyé e* Italie par Pbilippe-le- 
Bel ; mais , délivré peu de temps après , Il 
meurt à Rome. 

1305. Louis X, fils de Phillppe-le-Bel, monte sur le 
tr6ne de Navarre. 

1806. L'empereur Albert investit son fils Rodolphe 
du royaume de Bohême. 

— Robert Bruce se fait couronner roi d*Eeesse 

et rétablit l'indépendance de ce royaume. 

1307. Henri de Carinlhie monte sur le trône de Bo- 

hème, après la mort de Rodolplie. 

— Mort d'Edouard I d'Angleterre ; son fils 

Edouard II lui succède. 

1308. L'empereur Albert I est assasriné par son 

neveu Jean de 8ouabe. 

— Charles I, Robert monte lu r le trône de Hongrie. 

1309. Le pape Clément Y fiie sa résidence à Avignon. 
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tô09 FfrdîMnd 1V« vo* 4» CMilM , fua^hnMi 
%\ e« eip»lM le» SarrMtBri. 

— Henri Tll^ comte ée LmeBibovff , ett élu roi 

d'Allemsiiiie. 
iMO« Soa fils ieaa ^vieBt i^i dé flioHiiM. 

— GoBneDceneat de riadépendadoe des trois 

caDtoB» si»Î8se»Sdiw7ts, Wi et Untei^Rraldeo. 

iM%> L'ordre des TeiUflfers esl sifpfvliaéau con- 
cile d« VieDBe« 

iM5. Benri ¥li esl eowoaBé msptmitt à RoiMfet 
meart en Italie. 

1314. Mort de Philippe-le-Bel; son fils Lavis 11,1e 
Hutia, lui succède. 

— Election de Louis IV de Bavière et de Fré^ 

dëric ni d*Aùtric%e au trdoe d'Allemagne. 
1515. Les Suisses remportent une victoire sur le duc 

Léofu^ld d'Autriche près <fe ttoTgairten. 
fSld. IVort de lotfisX; son frère Philippe V, Xé 

Long, lui succède sut' h frdne de France, 

tandis qM sa fiile Hargnetite éA reconnue 

conmé veina de Navarre. 
iSêù. Wiaidisia» I, le riaîH, rétablit la grandeur &e 

la Fblogae. 
iSBS^ Bataille d'Amphiag^ entre L««ltf de Bavière 

el Frédéric d'Autriche; ce èemief est vaincu 

et fait prisonnier. 

— Les Vénitiens font la conquête de la Balmatie. 
13^. Louis de Bavière iaveslM se» fiJ» aîné Louis 

de la marche de Braade«boi»fg. 
iSStSi, Frédérie d'Autriche renonce k la eoaronne en 
faveur de Louis de Bavière. c. 
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1337. Edottard II d^Anglelerre est bit prisonnier 
par les barons mécontents et assassiné à l'in- 
stigation de sa femme Isabelle. 

1328. La branche atnée des Capétiens s*éteint à la 
mort de Charles IV, le Bel; Philippe YI de 
Valois monte sur le trône de France. 

. — Louis de Bavière se fait couronner empereur 
à Rome par le sénateur Colonna. Il est ex- 
communié par le pape Jean XXII. 

I3S9. David succède à son père Robert Bruce sur 
le trône d*Eco8se. 

1330. Jean de Bohème étend sa domination sur la 
Lusace et la Silésie. 

1333. Casimir I, le Grand, monte sur le trône de 

Pologne. 

— Edouard Balliol s*empare du trône d^Ecosse. 

1334. Edouard III d'Angleterre élève des prétentions 

sur le trône de France. 

1335. Orchan , chef des Turcs-Ottomans , prend le 

titre de sultan et fixe sa résidence à Nicée. 

1339. Edouard III d'Angleterre prend le titre de roi 

de France. Les Flamands , sous la conduite de 
Jacques d'Artevelde , lui prêtent hommage. 

1 340. La flotte française est anéantie par les Anglais 

près de FÉcluse. 

1341. Pétrarque est couronné à Rome comme le 

premier poète de son temps. 

1342. Louis de Bavière déclare nul ie mariage de 

Marguerite , comtesse de Tyrol , et de Jean 
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Henri de Luxembourg. La comtesse épouse 

le fils de l'empereur, qui TinTesUt des comtés 

de Tyrol et de Garintbie. 
1545. Louis de Bairière est de nouyeau excommunié. 
1545. Le sultan Orcban épouse la fiHe de l'empereur 

Cantacuzène , de €onstantinop!e. 
i546. Bataille de Crécy : l'armée française est vaincue 

par les Anglais; le roi Jean de Bobéme périt 

dans la bataille. 

— Cbarles IV, fils de Jean de Bobéme , est élu 

roi d'Allemagne contre Louis de Bavière. 
1547. Mort de Louis IV de Bavière. 

— Prise de Calais par les Anglais. 

1549. Guntber de Scbwarzbourg, élu roi d'Allemagne, 

résigne la couronne. 

— Le Daupbiné est réuni aux domaines de la 

couronne de France. 

1550. iean-le-Bon succède à son père Pbillppe YI 

sur le trône de France. 
i5M. Armistice entre la France et l'Angleterre. 
4555. Cbarles IV est couronné roi des Lombards à 

Milan et empereur à Rome. 

1556. Cbarles II, le Mécbant, roi de Navarre, qui 

avait conclu une alliance avec les^ Anglais , 
est fait prisonnier. 

— Bataille de Maupertuis ; iean-le-Ben tombe 

entre les mains des Anglais. 
-— Publication de la BuUe d'Or par l'empereur 
Cbarles IV. 

1557. Désordres en France. liO daupbin et Cbarles 

de Navarre gouvernent le royaume. 
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tmê. M( 4fe Brétitay eaAfe la France et FAn- 
glelerre ; leta-le-lloii retourne en France. 

1361. Le cardinal Albomoz, enroyé en Italie par le 

fêfit fnnecent VI , parvient à rétablir Tau- 
teriCé 4e eeluf-et à Reme et 4ans let terri* 
toires4e l*E($1lee. 

— Frfee #Aiidrinople par le êuHan Marad , qnl 

j ÉM ta résidence.* 

1362. Le corps des Janissairea est formé par le 

•uMan Murad. 

1363. Itan>la-Ben retovme en Angleterre , où il 

meurt. 

— Le TyMl «et réuni aoi états de f Autricbe. 
IMé. CouMneneenent des tietoircs de Bertrand du 

Gnesclin. 
fS65. Vaift «nlre la France et TAngleterre. 
1368. Le pape Urbain T retourne à Renie. 
1969. CiMrles If de flaf am d'allié de nouveau ateo 

les Anglais. 
1370. Bertrand 4u Gueselin , nommé connétable de 

France, défait partout les Anglais. 

— Louis I , le Grand , réunit la couronne de Po* 

logne à celle de Hongrie, en vertu dfun 
traité de succession, eondu avec Casimir^ 
le-Grand. 

I5T1. La maison de Stuart monte sur le tr^ne d'E- 
cosse avec Robert If, neveu du rot David 
Bruœ. 

1373. Le margraviat de Brandenbourg est réuni i la 
lk)béme, 
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1375. lit saUaa Miirad impoM «a tribut annual à 
l'emperear grec Jean Gantacnzène* 

iM4. Les ABglaU perdent praaqve tontes Isars pes- 
sessioni en Franee. 

iS76. Mort ë« prince Moir , fils du roi Edooard III 
d'Angleterre. 

1977. Mort d*Ëdouard III ; Richard II , son petit fils, 
lui succède. 

— Wicleff enseigne des doctrines hérétiques «n 

Angleterre. 
1378. Election de Fanlipape Clément YII, qui re- 
tourne i Avignon , tandis que le pape Ur- 
bain VI fiie sa résidence à Rome. Commen- 
cement du schisme d'Occident. 

— Mort de Charles lY ; son fils Wenceslas lui 

succède sur les trônes de Bohême et d'Alle- 
magne; son second fils Sigismond devient 
margrave de Brandenbourg. 
1380. Charles YI, Agé de onxe ans» succède à son 
père Charles Y en France. Les ducs d*Aojou, 
de Berrj et de Bourgogne se disputent le 
gouvernement pendant la minorité du roi. 

1382. Mort de Louis- le-Grand , roi de Hongrie et de 

Pologne. 8a fille Marie, fiancée de Sigismond 
de Brandenbourg, est reconnue comme reine 
de Hongrie. 

— Le khan des Mongols Timour commence ses 

grandes conquêtes. 

1383. Louis d'Anjou dispute à Charles III de Duras le 

trône de Flapies. 
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i585. La guerre eolre l'Angleterre et la France re- 
commence. 

1386. BaUille de Sempach , gagnée par les Suisses 
sur le duc Léopald d'Autriche. 

1587. Sigismond de Luxembourg monte sur le tr6ne 
de Hongrie. 

1388. Guerre des villes contre la noblesse dans la 
Souabe. 

1390. Le sultan Bajazetb I arrache aux Grecs leurs 
dernières possessions en Asie-Mineure. 

13d2. Guerre de Sigismond contre les Turcs. 

— Le roi Charles VI de France perd la raison. 
1395. L'empereur Wenceslas fait tuer St. Jean-Népo- 

mucène. 

1395. Jean Galeaz Yisconti est nommé le premier 

duc de Milan. 

1396. Bataille de Nicopoli. L'armée chrétienne, sous 

la conduite de Sigismond , est défaite parle 
sultan Bajazetb L 

1398. Timour fait la conquête des Indes Orientales. 

1399. Richard II d'Angleterre est détrôné et tué par 

le duc Henri IV de Lancastre , qui s'empare 
du pouToir. 

1400. Les princes allemands déposent l'empereur 

Wenceslas et donnent la couronne au comte 
palatin Robert. 

— Le sultan Bajazetb met le siège devant Con- 

stantinople. 
1403. Bataille d'Angora, Bajazetb est vaincu et fait 
prisonnier par Timour. 
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i465. Jean. Huis prêche dès doctrines hérétiques à 
Prague. 

i40K. Mort de Timonr; son yaste empire estdiTisé. 

1407. Le duc Louis d'Orléans est assassiné à Paris 
à l'instigation du duc Jean de Bourgogne » 
qui lui dispute le gou?ernement de la France. 

1409. Synode de Pise , dans lequel Alexandre Y est 

élu pape. 

1410. Mort de Robert. Sigismond de Luxembourg , 

roi de Hongrie, est élu roi d'Allemagne. 

— Bataille de Tannenberg; la fleur de Tordre 

Teutonique périt et les Polonais imposent un 
tribut à l'ordre. 
1415. Henri Y succède à son père Henri lY sur le 
tr6ne d'Angleterre. 

1414. Concile de Constance.Fin du schisme d^Occident. 

1415. Bataille d'Azincourt gagnée par Henri Y d'An- 

gleterre sur les Français. 

— Jean Huss est brûlé comme hérétique par ordre 

de l'empereur Sigismond. 

1416. Jean , duc de Bou rgogne, s'allie avec les Anglais 

contre la France. 

1417. Martin Y est élu pape au concile de Constance. 

— Paris tombe au pouvoir du duc de Bourgogne. 

1418. Le dauphin Charles YH prend les rênes du 

gouyemement et fait tuer le duc Jean de 
Bourgogne. 

— Découyerte de l'Ile de Madère par Henri-le- 

Navigateur , fils du roi Jean I de Portugal. 

1419. Commencement des guerres desHussites, en 

Bohème. c. 
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l4fD. Traité de Troyet , rondv eptre Plilllppe 4ne 
de Bourgogne « et le roi Henrt T d'Angleterre ; 
ce dernier est déclaré héritier da trOoe de 
Prtnee après la mort du roi Charles Tl. 

I4ts. Mort d*IIfnrl Y ; son fils flenri Tl est proelamé 
roi de France. Charles VU prend aussi ce 
titre à Poitiers. 

1435. Murad II réUblit la puissance des Tnrcs-Ot- 
tomans. 

1434. Tlctofres des Anglais sor les Praoçals ; Char- 
les tll se retire à Bourges. 

1455. Poodatlon de tVnioenUi de ÎAmvain. 

1456. Les Hussites déf estent tous les pays toisins 

de la Bohême. 

14S8. Siège d'Orléans par les Anifials. 

14t9, leanne d'Are tient an secours de la Tille et 
iMhllt la fortune des mnes françaises : elle 
conduit Charles VII à Eheias od U se fiUt 



1430. Elle tombe entre, les mains des Anglais et est 

hrdiée comme hérétique. 
14M. Concile de Bâle. 

148S. Déeomrertc des Açnres par les Portugais. 
1485. Une partie des Hussites se réconcilie afcc 

rEglIse. 

1455. Le duc de Bourgogne se réconcilie atec Char- 

les VII. 
— ' leanOottenhergbiitnntentiondenmprimerie. 

1456. Paiis est repris par Charles VII; les Anglais 

perdent suceessitement lenis conquêtes. 
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1457. La miifion àe Habsbourg remonte su le trône 
é'Alkmagne avec Tempereur Albert IL 

1439. Le concile de Bâle, deveaa scbismatique, élit 

un antipape dans la personne de Félix V. 

1440. Jean Fust et Pierre Scbœffer s'unissent à Gut- 

tenberg et travaillent au perfectionnement de 
r imprimerie. 
1442. Conuneneeanent de la traite des Noirs. 

— Alphonse, roi d'Arragon , fait la conquête du 

royaume de Naples. 
1444. Bataille de Saint-Jacques, dans laquelle les 
Suisses sont vaincus par le dauphin Louis 
et les Armagnacs. 

— Découverte du Cap-Vert par les Portugais. 
1441». Henri VI, d'Angleterre, épouse Marguerite 

d*Anjoii : commencement des iatrignes à ia 
emir d* Angleterre. 

1446. Jean de Hunyad est nommé régent de la Hon- 

grie pour le jeune roi Wladislae IV, Agé 
de cinq ans. 

1447. La maison des Visconti s*éteîntà Milan. François 

Sforza s^empare du pouvoir dans ce duché. 

1449. Georges Podiébrad est nommé régent de Bohème 

par l'ancien parti des Hussites. 

1450. Commencement de la rivalité des maisons de 

Lancastre et de Vork en Angleterre : guerre 
des deux Roses. 

— Cenqnéte des lies Açores par les Portugais. 
14S2. Frédéric IV, d'Autriche, est couronné empereur 

à Rome: c'est le dernier roi d'Allemagne qui 
reçoit le diadème impérial des mains d'un pape 
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14^. Prise de GoDSlanlinople par les Turcs. Chute 
de TempiVe d'Orient. Constantin XII, dernier 
empereur grec » périt en défendant la yille 
contre le sultan Mahomet II, le Grand. 

— Les Anglais sont expulsés de la France et n*y 

conscTTent que la ville de Calais. 

1456. Dernière eroisade contre les Turcs, qui as- 
siègent Belgrade ; la ville est sauvée par Jean 
Capistran et Jean de Hunjad. 

iéSS, Mathias, fils de Jean de Hunyad , est élu roi 
de Hongrie. 

4459. Concile de Hantoue. 

1461. Louis XI monte sur le trône de France. 

— Découverte de la c6le de Guinée par les Por- 

tugais. 

1 462. Désordres en Allemagne, amenés par l'inactivité 

de l'empereur Frédéric IV. Révolte contre 
lui à Vienne : il est assiégé par les habitants 
de la ville et délivré par le roi de Bohême 
Georges de Podiébrad. 
4465. Fondation de Tuniversité d'Ofen par Mathtas. 

1466. Le grand-maître de Tordre Teutonique devient 

vassal de la couronne de Pologne , et reçoit 
la Prusse à titre de fief polonais. 

1467. Charles- le-Téméraire succède à son père Phi- 

lippe-le-Bon dans les vastes domaines de 
la maison de Bourgogne. 
1469. IMathias, roi de Hongrie , ^empare delà cou- 
ronne de Bohème, qu'il doit céder à Wla- 
dislas II, fils du roi de Pologne Casimir II. 
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iée». Guerre cotre Cfarle^At-Jéménm de Bour- 
gofoe et Looit XI. 

1471. La maifOD de Laocaslre eil eitermioéc par 
le roi Edouard !▼« à Vnu^Una de Heori 
Tvdor« qoi ie faore eo Franee. 

1474. Béooion des rajaumea de CasUlle et d*jàrragoo 
par le mariage d'iaabelte de Casiille atee 
f erdinaBd-le-CalhoUq oe. 

— Cbaries-le-Téméraire réoDit la Lorraioe i fea 
pOMesfions. 

1476. Il est yainca par les SoiMes dans les deai 

grandea batailles de Graoson et de Morat. 

1477. Il périt deraot IVanej. La Boargi^e est réonle 

aoi domaioei de la couronne de fraoee. 

Marie de Bourgogne , épouse de Maxlniilien , 

succède i son père Charles dans les autres 

possessions de sa maison. 
1479. Les Turcs en? ahissent la Hongrie et sont ? alo- 

cus dans une bataille près de Weissenbourg. 
14M. Fin de la domination des Mongols sur la 

Bnssie. 
14M. Tienne est prise par le roi de Hongrie Mathias. 

-— Heort TII monte sur le tr6ne d'Angleterre : 
fin de la guerre des deux Boses. 
i486. Le Cap de Bonne-Espérance est découtert par 
Bartbélemi Dlaz. 
-^ Maximilleo I est désigné comme successeur de 
son père sur le tr6ne d'Allemagne. 
1490. Maxlmillea repousse les Hongrois. 
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1491. Il condat on traité ayec Malhîas, qai lui 

sure la successioD aa trftoe de Hongrie. 

1492. Découverte de rAmérique par Christophe Co- 

lomb. 

— Conquête de Grenade par Ferdinand-le-Catho- 

lique. Fin do la domioatlon des Sarraiina 
en Espagne. 

1495. Maiimilien I monte sur le trOne d'Allemagne. 

— Il établit une paix générale dans Tempire et 

organise un tribunal suprême. 

— Charles VIII, roi de France , fait la conquête 

de Naples. 

1496. Philippe, fils de Maiimilien, épouse Jeanne, 

fille de Ferdinand et d'Isabelle et héritière 
du trône d'Espagne. 

— Commencement des guerres entre la France 

et Maximilien I pour la domination de Tltalie. 

1498. Vasco de Gama fait le tour de TAfrique et 

parvient jusqu'aux Indes Orientales. 

— Louis XII monte sur le trftne de France. 

1499. Il fait la conquête de Milan et de Gênes. 

1500. Maximilien divise TAllemagne en six cercles. 

1501 . Conquête de If aples par les forces réunies des 

Français et des Espagnols. 

— Amerigo Vepucci fait la conquête du Brésil 

pour le roi de Portugal et donne sou «on 

à la quatrième partie du monde. 
1802. Paix générale que le sultan turc Bajazetfa II 

conclut avec toutes les puissances dirétiennes 
1504. Ferdinand-le-GalhoKque rénnit le royaume de 

Naples à TEspagne. 
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1509. Ligne de Cambrai. 

— Henri VIII monte nir te tf6ne d'Angleterre* 
IMi» La sainte iigue est opposée à celle de Cambrai. 
IMS. Léon X monte sur le Saiot-SIége. 

1615. Charles V saceède dans les Pays-Bas. 

— François I monte sur le tr6ne de France. 

1516. Charles Y monte sur le trône d*Espagne. 

1517. Naissance da Protestantisme. 
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CHRONIQUE , 
depuii le i Octobre i9S9 jusqu'au 30 Septembre 1840. 



Octobre» 

1. Réunion d'un congrès sdenUflque à Pise. 
3. Emeute des ouTriers à Gand. 
3. L'archevêque de Posen, après avoir quitté secrè- 
tement Rerlin , arrive à Posen. 

6. L'archevêque de Posen est arrêté dans son palais 
et conduit prisonnier dans la forteresse de Colberg. 

7. La loi provinciale, appelée les Fuèroe, est 
adoptée par les certes d'Espagne : elle sanctionne les 
anciennes libertés des provinces basques et de la 
Navarre. 

10. Le chapitre de Posen prescrit un deuil général 
pour l'archidiocèse , à cause de la captivité de l'ar* 
chevêque. 

14. Nouveau traité de commerce conclu entre les 
Anglais et les Chinois. 

20. Mort du duc de Bedfort, né le 6 Juillet 1766. 

21. Ouverture de la session ordinaire des états* 
généraux de Hollande. — Note adressée par la Porte 
aux puissances européennes pour demander qu'un 
arrangement soit conclu avec Mehemet-AU. 

26. Le comte d'Espagne est destitué et arrêté par 
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la juDte de Catalogne. — Mort de lord Georges Be- 
resford. 

27. Mort du dépoté français Easèbe Salverte. 

28. Installation da chapitre da nouveau siège épis- 
copal d*Alger, par Mgr. Dapoch. 

29. Mort du cardinal François Tiberi , préfet de la 
signature de grâce. 

Novembre. 

2. Le duc d*Orléan« passe les Portes de Fer et oc- 
eape le fort de Hamza, dans sa marche d'Alger à 
Constanline. — ^Mort du lieutenant-général d^artillerie 
français, le baron Bouchu. 

5. Le sultan publie un Balti-Sekerif, par lequel 
Il règle Teiercice de la justice et plusieurs points 
de Tadminlstration intérieure de Tempire. — Des hos- 
tilités éclatent entre le capitaine anglais EUiot et les 
Chinois à la suite de la Tlolation du traité de com- 
merce, conclu le 14 Octobre par les Chinois. 

4. Emeute des chartistes i Kewport en Angleterre ; 
Tattaque, quMIs dirigent contre Hiôtel-de-Tille sous 
la conduite d*un certain Frost , est repoussée par la 
force armée. — Mort du marquis de Santa Cruz , 
grand d'Espagne. 

5. Le comte d'Espagne, voulant se sauver en France, 
est assassiné par ses propres gens. 

7. Mort du cardinal de Gregorio, vice-doyen du 
Sacré-Coilége et grand-pénitencier. 
iO. Ouverture de la diète saionne , à Dresde. 
12. Ouverture de la session ordinaire des chambres 
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belges, sans dlseours du tr6ne, U roi étant à Wiei- 
baden. 

15. Prise de la forteresse de Khelat dans les Indes 
Orientales, par les Anglais. 

15. Arrivée du comte d'OuUremont , ambassadeur 
belge près du 8t.-8iége, à Rome» 

17. Mort du duc de Blacas à Vienne. 

18. Déclaration de guerre envoyée par Abd-el-Kader 
au maréchal Vallée. 

19. Prorogation des cortès d*Espagne par la reine- 
régente. 

20. Renouvellement de la guerre en Afrique : les 
Arabes dévastent la plaine et massacrent les eolons 
français. 

21. L'observation stricte du HatU-Sebérif est en- 
jointe aui gouverneurs turcs par un firman du sultan. 
•^Hort du lieutenant-général duc d'Hancourt , à Tâge 
de 85 ans. 

32. Allocution du St«-Père , relative au schisme de 
plusieurs prélats des Grecs unis en Russie. 

25. La reine d'Angleterre déclare son intention 
d*épouser le prince Albert de Saxe-Cobourg-Gotha. 

24. Proclamation du gouverneur chinois Lin contre 
les Anglais : tout commerce avec les Anglais est 
rompu. 

28. Traité de commerce conclu entre la Sardaigne 
et la Suéde. 

29. Départ d'une expédition russe sous le comman*- 
dément du général Pérowsky contre Ghiwait 



( w ) 

i. Ifort 4e VtéééÊiê VI, mf 4e Dtaernarek. Chrie- 
Um VIII M i«ecèie Mr le trtee«— LetUc apoeteli- 
^ae 4m pâ^ «outre k tnile 4ef N ègres-^^Mort éa 
cardinal de iatil^ ardMvéqtie de Rbeiais. 

4. Le geiif ememeDt 4a Teesia eel reavené par me 
réf oIttlioB : ia eeaeillaUefl du eaoiea eai eluu^de. 
— BéUMlefeaieat des ffelaUooe camoierelaiea de l'Ie- 
pagae avec la Sardaicne. 

1^. Ua aeufea» droii poital eil fntrodsit ea Ao^ 
gleierre. 

10. OiirerCaaia4ela4itodee éUU4eHeeee<^aifel. 

i2. UiTiUa lltoedeHambooff eoselatane eeavaa- 
tion commerciale avec la ligue de l'union commemciata 
d^Àl Ig ai ag Be, 

14. CamiMt 4e Bliéftii $ les Arabee sost taioaHa 
et disperaée ^ar les Francale. 

15. Combat de la Chiffa, dans lequel les Français 
restent tainqueurs. 

14. lfebameft<*Alif«rleasollicîUtiousdaeoiiaiilfrafr> 
çais M' Codkelel offre d^éracoer TArabie. 

20. Rejet du projet d'emprunt de einquaste-sia 
mlUioas de 4arl«s par la seconde chambre des états- 
féaénaoi de Uollaade. Le ministre des finances doaoe 
sa 4éinissioB. 

23. Consistoire secret dans leqael Mgr. 4e la Tour 
d'Aof ergae , évéqm 4'Anas , est pranm an ear4ioalat. 
-^Le bvdjet des 4épeBses est reieté par la sst aad a 
chaaibfv des dlata-gÀiéraai de Hdlaade.— Onvertara 
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de la session ordinaire des chambres françaises par 
un discours du roi. 

96. Mort du satant ardiéologoe romain^nlonio Nib^ 
by* — L'amiral français , le comte de Tmguet , meurt. 

S7. Mgr. Laurent, nommé é?éque in partibus de 
Chersonèse et vicaire apostolique de Hambourg , est 
sacré à Liège par Mgr. Tan Bommel, assisté de Mgr. 
rarcbeyéque de Tjr et de Mgr. TéTéque de Namur. 

98. La seconde chambre des états-généraux de 
Hollande adopte le projet de loi , qui maintient en 
vigueur pendant les six premiers moisde 1840 le bud- 
get de Tannée précédente. 

30. Des changements i la loi fondamentale sont pro- 
posés par le gouvernement hollandais aux états-gé- 
néraux. 

31. Combat de Blidah et brillant fait d^armesde 
l'armée française contre les troupes d*Abd-el-Kader. 
—Mort de Tarchevéque de Paris , de Quelen. 

Janvier. 

% Ouverture des certes portugais par la reine. — 
Rétablissement des relations politiques du Portugal 
avec les Pays-Bas. 

3. Mort du cardinal da Silva ,patriarchede Lisbonne. 

5. Edit de l'empereur de Chine, par lequel les 
Anglais sont bannis de la Chine et tout commerce 
avec eux est interdit. 

7. SfM Pacha est nommé ea'pikm pocha , grand- 
amiral, et ^Amel^'^l Ai PacAa, ministre du commerce. 
»-Le comte Pozzo di Borgo donne sa démission d'am- 
bassadeur de Russie à Londres. 
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8. Oarertore des états do royaume de Ba? ière par 
le roi. 

10. Mort de la landgrareHlooairière de Hesse- 
flomboorg. — Le DooTeaa goQTememeotda castondo 
TessiB est reconna par le directoire fédéral de la 
Suisse. 

i% Emeate des èhartistes anglais à Dewsborg. 

i6. Oarertare da parlement anglais par la reine. 

17. Les trobcheb deschartistes, Frost, Williams 
et lones sont condamnés par le jary à cause de Fé- 
mente de New-Port. 

90. Mort de la princesse EHsabetb, fille da roi 
Georges III d'Angleterre. 

9&. Traité de commerce entre la Porte-Ottomanne 
et la Soède. —Mort da célèbre naturaliste Blumenbach 
à GoUingue. 

S5. Oufcrtore solennelle de la diète à Stockholm 
par nn discours du roi. 

39. Mort de Mgr. le doyen Virgile PetceleUi^ pro- 
moteur de la foi , à Tige de près de 100 ans. 

3H. Mort dtt comte de Clam-Martinitz, ministre 
de la guerre à Tienne.-— La diambre des communes 
rejette avec une majorité de 108 roii contre S87 la 
notion de M. Buller,' tendante à dedater que le 
ministère Melbourne n*afait pas la confiance de la 
diambre. 

Mfevrwtr* 

I. Les Chinois préparent une expédition contre 
Macao. 
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S. Lftp»iii#dtn«rl,priaoM4ep«tlto*w4<ip«ir» 
contre Blanqui , est commuée en celle de k dé- 
pot latio». 

4w Mgr. LwroBt , éwéqiàe de Gbersomèse (im patii- 
huê) el f ieaire-aposlolique da nord de rAllemagne, 
est forcé de quitter Aix-la-Chapelle, sa ville nalale, 
sur des ordres, Tenus de Borlia*— Réponse de la reine 
d'ABfleterro à Fédit do ronporeur de Chine. 

1^. hè due régnant de Sno-Coèonrg passe par 
Bruxelles avec ses deux fil» Albert ol Ernest , pour 
se rendre à Londres au mariage de l'atné des deiui 
princes. —Mort de l'arcbidiieliesac Harie , fiUe de Far- 
chiduc François, frère de l'empereur d'Autriche. 

9. M. Guisol est nommé ambassadeur de France 
à Londres. — Lei Chinois essaient d'incendier les ba- 
teaux marchands anglais dans la baie de Tongku. 

id. Mariage de la reine YUMfe d'Angleterre arec 
le prince Albert de Saxe-Cobourg, second ils du éme 
régnant de Saxe^Gobourg^— Mort de Jtf. Benmeçwin^ 
avocat et membre de la chambre des députés de 
France^ 

14. Mort du maréchal Maison , à Faris. 

i9« Ouverture des certes d'Espagne par la reincr 

90. Le ministère Mole se rétire à la suite du rejet 
de la loi, qui accorderait vne detatie» de 560,000 fr. 
an duc de Nemours lors de son mariage. — Le corps 
russe , envoyé contre Khiwa , est anéanti par le froid ; 
le général Pérowsky n'en peut sauter que quelques 
restes. 

24. Tentative d'émeute à Madrid : la ville est dé- 
clarée en étal de siège. 
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fi^. Diffolotion des eorlèt portugais par la reine. 

27. Prise da fort de Ségora parrarmée d'Espartéro. 

Mort. 

1. FormatioB da rotoistôfe TUers , es FraBce. 

2. Mort da eélèbre astroDome Albers, à Brème. 
S. Traité de eomnerce eonda eatre la Porte et la 

Grèce. 

5. Le générai Rosas est rééla président de la ré- 
pobliqoe Argentine. 

12. Attaque do fort rosse Weiljaniinoir par les dr- 
eassicns. 

i4. Le ministère belge ( êê Tkeuœ ) donne sa dé- 
mission y qoi n*est pas areeptée par le roi.— Mort da 
lieotenant-^général Gailleminot. 

15. Frise de Cherebel en Afrique par les Français. 

18. Des lois, apportant plosieors ehangemens à la loi 
fondamentale des Pays-Bas, sont présentées, par le 
gouTemement aux états-généranx. 

Si Dissension entre le roi de naples st le gooTeme- 
ment anglais relati?eroenl ao monopole do commerce 
de seal^re en Sicile. 

28. Cabrera, après ooe grare maladie, reprend le. 
eommandement des carlistes et leur adresse one pro* 
clamatlon. 

29. Mort do savant jorisconsnlte Thib^t, profes- 
fenr à ItJniTersité de fleidelberg. 

8fl* Des bosfllités éclatent entre le Haut et le Bat- 
Talals. 
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Avril, 

8. Victoire remportée par lef liabitaas du Bas- 
Talaia sur ceux du Haut- Valais : la constitation de 
ce cantoD est changée dans un sens démocratique. 

3. Prise du fort rosse St.-Michel par les Circassiens. 

4. Le prince de Cassary, ministre des alTairea 
étrangères à Naples, donne sa démission à cause de 
l'alTaire des soufres : il est eiilé à Foggia. 

6. Le ministère belge (de Tkeux ) se retire défi- 
Dlti?ement. 

10. L*amlral anglais Stopford fait foile de Malte 
ponr Naples pour capturer les vaisseaux napolitains. 

15. Les christinos prennent le fort d'Aliaga, qui 
est vigoureusement défendu par les carlistes. 

18. Formation du nouveau ministère belge (£«6eatf- 
Bogier). 

90. L'Angleterre accepte la médiation de la France 
dans son différend avec le roi de Naples et ce prince 
en fait autant quelques jours après. 

S4. Le gouvernement napolitain met Tembargo sur 
tous les navires anglais, qui se trouvent dans les 
ports de Naples. 

26. Le roi de Naples accepte la médiation de la 
France dans TaiTaire des soufres. Les hostilités entre 
les deux nations cessent. 

27. Mariage du duc de Nemours avec la princesse 
Victoire de Cobourg-Cohary, nièce du roi Léopold. 

S8. Le général christinos Don Léon occupe le fort 
Mora , abandonné par Cabrera. 
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39. L*empereur d^Autriche accorde une amnistie 
générale à tous les Hongrois, condamnés pour délits 
politiques. 

.VaL 

2. Le général christinos Aspirez se rend maître du 
fort d*Alpuente dans la Valence. 

6. Insurrection en Servie en faveur du prince 
Uilosch , forcé à abdiquer en faveur de son fils Michel. 
L*ordre est bientôt rétabli. 

il. Le général christinos 0*Donnell occupe Gan- 
tavieja. 

12. Résolution prise par le gouvernement français 
de transférer les cendres de Napoléon de l'Ile de 
Ste.-Hélèoe à Paris. Un erédit d'un million de francs 
est demandé à cet effet aui chambres. — Assaut et 
prise du col de Téniah par Tarmée française après 
un combat meurtrier contre les Arabes. 

13. Clôture de la diète de Hongrie, réunie depuis 
onze mois. 

14. Mort du baron d'Altenstein , ministre des cultes 
et de l'instruction publique en Prusse. 

16. Le roi de Suède réorganise le conseil d'état, 
et en donne connaissance à la diète. 

i7. Entrée de l'armée française dans la ville de 
Médéah , qui est abandonnée par les troupes d'Abd- 
el -Kader et par la plus grande partie de la population* 

18. Les députés du canton Valais prêtent serment 
à la constitution du 3 Avril 1839. 

33. Fin de Teipédition de l'armée française contre 

d 
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Àbd-el-Kader : les prioces français, qui y ont pris 
part, retournent en France. — L'évéque et le chapitre 
de Hildesheim protestent contre plusieurs articles de 
la nouvelle constitution de Hanovre. 

34. Un corps russe débarque sur les côtes de la 
Circassie pour venger la prise des forts russes. 

25. Ouverture des eortès en Portugal. 

36. Mort de l'amiral anglais William SIdney-Smitb. 
— ^Hort de Paganini, à Nice. 

29. Prise de Morella, centre des opérations de Ca- 
brera , par Espartéro. 

Juin, 

4. Seconde expédition du maréchal Tallée à Hédéah 
et Miliana. 

5. Cabrera se rapproche des frontières de France. 

6. Destitution du grand visir Khosrev-Pacha ; il 
est remplacé par Raouf-Pacha. — Révolte des mon- 
tagnards de la Syrie contre Ibrahim-Pacha. 

7. La reine des Belges accouche d*une princesse, qui 
reçoit les noms de Marie-Charlotle-Amélie-Auguste- 
Yictoire-Clémentf ne - Léopoldine. — Mort du roi de 
Prusse Frédéric Guillaume HI; il est âgé de 70 ans 
et a régné 42 ans et demi. Son fils Frédéric-Guil- 
laume IV» âgé de 45 ans, lui succède. 

8. Occupation de Miliana par le maréchal Vallée : 
Abd-el-Kader quitte cette ville, après l'avoir brûlée 
en partie. 

10. Oxford tire deux coups de pistolet sur la reine 
d'Angleterre sans l'atteindre : ce jeune homme parait 
atteint d'aliénation mentale. 
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if. La reine-régenteChristiDe part de Madrid, avec 
sa fille, la reine Isabelle, pour se rendre à Barcelone. 

12. Victoire remportée par le maréchal Yallée sur 
Abd-el-Kader. 

13. Cabrera arrive à Berga et poursuit les assas- 
sins du comte d^Espagne. 

15. Défaite d' Abd-el-Kader dans les montagnes de 
Mouiaja. Retour du maréchal Vallée à Alger. 

19. Uortde JohnCockerill à Varsovie, à Tâge deSOans. 
^- Tentative de Méhémet-Ali , pour parvenir à un 
arrangement direct avec le sultan. 

90. Une flotte égyptienne part d*Aleiandrie pour 
la Syrie, afin de soumettre les rebelles. 

24. Quatrième fête séculaire de l'invention de l'im-^ 
primerie , célébrée dans différentes villes d'Alle- 
magne, ainsi qu*à Strasbourg. 

29. Balmaseda, un des chefs les plus distingués 
des carlistes, se réfugie en France de crainte d'être 
trahi par les siens. — Lucien Bonaparte, frère-puiné 
de Napoléon, meurt à Viterbe, à l'âge de 66 ans. 

JuiUet. 

4. Concours des élèves d'établissemens d'enseigne- 
ment-moyen qui reçoivent des subsides du gouver- 
nement, prescrit par M. Rogier, ministre des travaux 
publics. 

6. Cabrera quitte l'Espagne et se retire en France: 
la guerre civile cesse ainsi dans les provinces basques 
et en Navarre. 

13. Mort de la princesse Charlotte- Frédérique de 



( "«wv ) 

Banemarck, née de Heeklenbourg Schwerin , tante de 
la duchesse d'Orléans. 

15. Traité de Londres, signé par TAugleterre, la 
Russie, TAq triche et la Prusse; avec exclusion de la 
France pour régler définitivement les affaires d'Orient. 
Le pacha d^Egypte reçoit l'Egypte héréditaifement et 
le pachalik de SL^Jean-d'Acre viagèrement. 

17. Mémorandum rerais par lord Palnierston à 
M. Guiaot^ par lequel il est donné connaissance à la 
France delà conclusion d'un traité relatif aux affaires 
d'Orient. 

18. Une émeute, qui éclate à Barcelone pendant 
le séjour de la reine-régente Christine dans cette 
ville , la force de renvoyer le ministère. 

21. Le différend entre le roi de Maples et le gou- 
vernement anglais est applani à l'amiable. 

29. Commencement des armemens en France, à 
la suite du traité de Londres.— L'archevêque de Posen 
est mis en liberté et retourne dans son diocèse. 

30. Mort de Jacotot, inventeur du système d'en- 
seignement universel. 

Août. 

ft. Nouveaux armemens ordonnés en France : des 
crédits extraordinaires et tràs-considérables sont ac- 
cordés au ministère par des ordonnances royales. — 
Réunion du corps épiscopal de la Belgique à Mali nés, 
qui se prolonge jusqu'au 10. 

6. Sacre de Mgr. Affre , archevêque de Paris. — 
Ecbauffonrée de Boulogne ; le prince Louis Bonaparte 
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y débarque et tombe entre les mains des autori- 
téf 9 après STofr fait one vaine tentative de séduire 
la garnison. 

il. Emeute à Lisbonne, qui n'a pas de suites. 

13. Vt savant pbflologoe allemand OttfrkI Huiler , 
menrt à Àtbènes. 

15. Commeneement des fêtes de Rubens à Anvers ; 
elles dorent quinze Jours. — Commencement de 
Teiéeution du traité de Londres : les Anglais somment 
la ville de Beyrouth en Sjrït de se rendre. 

IG. Refus de Méhémet*Ali d'accepter les conditions 
que lui. proposent les quatre puinances par le traité 
de Londres. 

17. Mébémet-Ali repousse le traité du 15 Juillet 
et déclare son Intention de défendre la Syrie par 
les armes. 

90. Arrivée des deux reines d* Espagne k Valence. 

35. Emeute militaire à Lisbonne» qui est bientôt 
apaisée. 

37* Mgr. rarchevéque de Posen adresse une lettre 
pastorale au clergé de son diocèse, dans laquelle II 
lui dit savoir , que dorénavant les prêtres catholi- 
ques ne seront plus forcés par Tautorlté civile de 
bénir des mariages mixtes ou d*y assister. 

38. M. Florent Van Ertbom meurt à La Haye; 1/ 
- lègue sa galerie de tableaux à la ville d'Anvers. 

Siptctnlnre, 

1. Bataille de Sétif : les Arabes sont vaincus par 
les Français.— Révolution i Madrid. L'ajontaroiento 

d. 
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( le conseil communal) s*empare du pouvoir suprême i 
appuyé par la garde nationale et la plus grande partie 
des troupes de la garnison. 

2. Les états-généraux de Tlollande adoptent plu- 
sieurs t)rojets de lois, apportant des modifications à 
la loi fondamentale du royaume. 

S. Commencement des mouveraens des ouvriers de 
Paris f qui refusent de travailler et forment des ras- 
semblemens sur différents points de la ville. — 
Commencement du procès de madame Lafarge, ac- 
cusée d'avoir empoisonné son mari. 

4. Manifeste de la junte de Madrid adressé à la 
reine-régente, dans lequel lapremièse demande Ta- 
brogation de la loi communale, la dissolution des 
cortès et le renvoi du ministère. 

5. Clôture de la session extraordinaire des états- 
généraux de Hollande , convoquée ( la seconde cham- 
bre en nombre double) pour voter sur divers chan- 
gemens à introduire dans la loi fondamentale. 

9. Espartéro appuie la demande de la junte de 
Madrid et engage la reine-régente à y donner suite, 

10. Les fortifications de Paris sont décrétées par une 
ordonnance du roi. 

il. La reine-régente d'Espagne est forcée de congé- 
dier son ministère et d'en composer un nouveau, don^ 
les membres sont pris dans le parti des exaltés. 

iS. Premier débarquement de troupes anglo-tur- 
ques sur la côte de Syrie près de Beyrouth après un 
bombardement de la ville , qui reste au pouvoir de 
Soliman-Pacha. 
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i4. Déchéance de M ébénet-Alf ^ pronooeée par to 
fattrerDement tore ; toeUPacba eat Dommé pour loi 
succéder connue gouYemeur d*Egypte. — Lea boomiea, 
DOflifDéa miniatres par la reine^régeate d'Efpafse^ 
«*aceepleat paa lea porle-feoillea à canae de l'oppoai- 
tien de la juste de Madrid. 

i6. Le général E«partéro eat Bemmé pférideot da 
nifoiatère qo*fl eft chargé de former. 

29. Eolrée triomphale d*Efpartéro à Madrid. 
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MiTfOBOLOOXS. 



Jl^iim^ des Observationê faites à Louvain , au col- 
lège des PrémonlréSypar M. le professeur C^kui^ 
pendant les onxe premiers mois de 4840 et U der- 
nier mois de 1839 (i). 



La température a été observée à Taide de thermo- 
mètres à éehelles centigrades, exposés au nord et à 
l'ombre , à 8 mètres au-dessus du sol (2). 

Nous rassemblons dans le tableau (À) les moyennes 
par mois des températures observées , jour par jour, 
à 9 heures du matin , à midi , et à 5 heures après 
midi. 

Dans TAnnuaire de 1838 nous avons donné une idée 



(i) La B^essit^ de mettra «ons pratfe dans le courant de V^cein« 
bra nous empécbe de donner les obaert ations faites durant ce mois 
et de compléter ainsi Tannée ; pour y suppléer , nous ajoutons celles 
q«i se rapportent an même mois de Tannée précédente. 

(a) Dans l'écLelle centigrade , TinterTalIe compris entre le point de 
glace fondante et celui d'eau bouillante est divisé en loo parties égales 
ou degrés ; dans l'éckelle dite de Réaumur cet espace est partagé 
«D 8o parties ; de U , pour réduire les degrés centigrades en eeni de 

aéanmnr , il tlj a qn'i les multiplier psr _£_ t et réciproquement , 

I o 

en multipliant les degrés de Rf'anmnr par i_2 « on les traduira en 

8 

centigrade!. 
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de la disposition des ihcrmoniètres qui marqoeDt eux- 
mêmes les températures eitrémes qui ont régné dans 
rintervalle de temps compris entre deui instans dé- 
terminés; nous y avons expliqué comment, k Taide 
de ces limites de température prises de jour en jour» 
on parvient à connaître la température moyenne par 
mois et celle de l'année entière. Nous nous bornerons 
k rappeler ici que la température moyenne de Vannée 
est celle qui aurait régné uniformément pendant toute 
l'année, si la quantité totale de chaleur reçue du 
soleil pendant cette période, après déduction des per- 
te» qui ont lieu durant les nuits, avait été distribuée 
également sur tous les instans de Tété et de rhiver, 
du jour et de la nuit. Pareillement, la température 
moyenne du mois est celle qui résulterait d'une dis- 
tribution uniforme de la chaleur reçue pendant le 
mois, sur tous les instans de cette période. 

Le tableau (B) renferme ces résultats pour les douze 
mois employés. En outre on y a indiqué la plus haute 
et la plus basse température qui ont eu lieu dans 
le courant de chaque mois, ainsi que les jours aux- 
quels elles ont été atteintes respectivement. 

D'après ce tableau, et en supposant que la moyenne 
que fournira le mois de Décembre 1840 ne s*éloignc 
pas sensiblement de celle qu'a donnée le même mois 
en i859, la température moyenne de Tannée 1840, 
serait de 9*,24. Elle n*est inférieure que de -Z. de 

degré à celle que nous avons obtenue pour 1839 en 
prenant les onze premiers mois de cette année avec 
le dernier de l'année précédente. La moyenne véri- 
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table de raonée 1830 entière s'est trouvée être 
de 9«,55. 

La seule différence un peu saillante que présentent 
les deui années sous le rapport de la température , 
consiste en ce que le mois d'Avril de 1840 a été plus 
chaud que celui du même mois de Tannée d*auparavant 
de 4% 3; et qu'au contraire le mois d'Octobre de eelle-ei a 
été supérieur de 2*,2 au même mois de l'année suivante. 

On remarquera encore dans le tableau (B) que la plus 
haute température de Tannée est montée à 27*,3, le 
2 Septembre; la moindre a été de — i^fit dans la 
nuit du 9 au 10 Janvier. La plus grande variation 
de température pendant Tannée entière est donc 
de 40«,9. 

La moyenne température k 9 heures du matin, con- 
clue des 12 mois compris dans nos tableani , est de 
9*,01 f ainsi supérieure de 0*,37 seulement à celle 
9*,24 qui résulte des eitrémes diurnes, et qui doit 
être considérée comme s^approcbant de plus près de 
la véritable. La moyenne du mois d'Octobre seul , 
à 9 heures du matin, laquelle d'ordinaire ne s'éloigne 
que peu de la véritid>le moyenne , est restée en 1840 
notablement plus bas. 

Dans le tableau (C) nous avons présenté , mois par 
mois, la hauteur de l'eau tombée du ciel , c'est-à-dire, 
le nombre de centimètres auquel le liquide tombé 
s'élèverait sur la surface horizontale du sol , à Louvain, 
si rien ne s'en perdait par évaporation , par écoU' 
lement ou par inflllralion dans le terrain. Ensuite , 
le même tableau porte le nombre de jours où il a 
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plu 9 neigé 9 grêlé ; où 11 y a eu brouillard , où fil a 
tonné 9 où la température est descendue au-dessous 
de la glace fondante , où le ciel est resté entièrement 
couvert pendant toute la journée, et finalement, où, 
pendant ce temps , on n*y a tu aucun nuage. 

Diaprés ce tableau , la hauteur de Teau tombée ne 
s*écarte guère de la moyenne déduite d*une quinzaine 
d^années; si les mois de Février, de Mars , mais sur- 
tout celui d'Avril ont été moins productifs en eau 
que de coutume, par contre ceux de Septembre, 
d*Octobre et de Novembre ont un peu dépassé leurs 
produits moyens. Dans le midi de la France, et en 
particulier dans les bassins du Rbône et de la Saône 
cet excès a été considérable. La fin du mois d'Octobre 
et le commencement de celui de Novembre y ont été 
signalés par des pluies abondantes et continues qui 
ont fait déborder les rivières et ont causé de grands 
malheurs et des dommages incalculables. — Nous 
n'avons eu à enregistrer en 1840 aucun désastre 
remarquable occasionné par des phénomènes na- 
turels. 

Le tableau (D) contient les hauteurs du baromètre 
exprimées en millimètres , corrigées des effets de la 
capillarité et réduites à zéro de température. Nous en 
donnons les moyennes, mois par mois, à 9 heures du 
matin, à midi et à trois heures de l'après-midi. Ces 
trois époques du jour ont cela de particulier , que, 
dans ses oscillations régulières diurnes, la pression 
atmosphérique est la plus forte à la première, la 
moindre à la dernière et qu'elle atteint la moyenne 
valeur à midi. 
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En comparant ce tableau à celai de Tan passé , on 
voit que la pression atmosphérique moyenne a été 
sensiblement la même pendant les deux années. Les 
limites extrêmes ont été un peu plus reculées en 1840: 
le 35 Février, à 10 heures du matin , le baromètre 
s'éleva à 776«» 14; et le 16 Septembre, à 8 heures 
du matin, il descendit à 733^, 40. 
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Haateon mojeoDct du 


liaiomctre 


MOIS. 


k 9 bavres 
du matia. 


1 miJi. 


i 3 hearei 
■prit midi. 




mm. 


mm. 


mm. 


Janvier 


757»4» 


756,99 


756,39 


Février 


759,80 


7^9.7» 


759»a5 


Mart 


764,37 


764,06 


763,18 


Avril 


760,68 


760,29 


759,6a 


Mai 


7^6,75 


756,5o 


756;o3 


Juin 


759,35 


759,15 


708,92 


Juillet 


757,16 


757,»9 


757,08 


Août 


758,11 


757,87 


757,50 


Septembre 


754,97 


755,01 


754,76 


Octobre 


758,18 


757,96 


757,64 


Novembre 


753,62 


75a,45 


752,11 


Décembre ( 1839) 


754,80 


754,75 


754^49 


Mojrennef 
det la mois. 


757,85 


757,66 


757,26 



PREMIÈRE PARTIE. 



C0EP8 ÉPI8C0PAL DE Là BELGIQUE. 



Ardieréque de Malinef et primat de U Belgique , 
8. Em. MoDfeignear EiccLmr SrcftCKi , né à Opbem le 
8 Norerobre 1792, eaeré à Malfoes le 8 Avril 1893, 
cardinal - prêtre de la Sainte - EgUfe Bomaine le 
13 Septembre 1838, eommandear de Tordre de Léopold* 

Eféque de Liège, S. G» Mgr* Giaftiui-BiciiM- 
AwroiM Tan Bonnci, né à Leyde le 5 Afril 1780, 
eaeré à Liège le 15 Novembre 1829* 

Evéque de Bmget, S. G* Mgr. Faipcou-Bmi BeosiKir, 
né à Famée le 2 Décembre 1774, faerè à Bmget le 
37 Janvier 1833. 

Evéqoe de Toomay, 8. G. Mgr. Gk§tk% Lime, 
Dé à Wareoing le 2 loin 1792, eacré à Toumaj le 
iO Mai 1835. 

Evéqoe de Hamor, 8. G. Mgr. Hicouf-JTofBra Di- 
ufceixs, né à Cbaraenx le 4 loillet 1789, eaeré à 
Namor le 13 Mare 1836. 

Evéqoe de Gand, S.G« Mgr. Lovie-loeeri Dclemc^vb , 
né k Waroeton-Sod en 1798, docteur en théologie, 
cacré à Gand le 4 Novembre 1838. 
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!.. 
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(i) Le co)Wg« du Pafc Adkiih TI e»t deitiatf anx élèves inserits 
dani le* facult/n de pbitoiopbte et de droit , et celui de Harii- 
TaKRtic aux ^lèvea inacriti dans les ficult^a des seiencei et de 
mi^decine. Ils ne iont admii dana cea tftablîftaemeBa que pour le terme 
i courir drpuia leur entrée juaqn'i la fin de Tann^ académique. 

L'appartement de cliiqne élètre «e compose de deux cbambrea* 
dont une arec fojer. Le collège fournit « moyennant une rëtribution 
annuelle de 8 francfl , le bois de Ut arec rideaux , une table , dea 
ciiaises , une armoire en forme de commode et une bibliothèque. 
Chaque tflève doit être pourra d*Bn couvert en argent , de ser? îettea « 
d'esBuie-maina , etc. Le coU^e foamit les assiettes et la TÛMell* 
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Cinquième ^ A. De Keéf , candidat en philosophie et 
lettres. 



pour le d^jeAncr. Le pris de la penaion pour TanD^e ■cadi'iiiiqae e»t 
éa foo francs, ptijable d'avance et par trîmeilra. Lea drotli d'in* 
•criptioB et lea rëtribotiona pour les Conrs académiques n*j sont 
point conpris. 11 ne s^ra fait ancnne dëduetiou du prii de la pen- 
aion pour les sbsences, ni pour le cas oA Ton se retirerait avant 
J'ëchëance du trimestre. Le blanchissage , le raccommodsge et les frais 
d« aulsdie seront k la charge dea parens. 

(i) y. ei-dessons Tettraii des dispositions réglementaires trréte'cs 
1« a5 JniUet i838 « «t le programme des cours. 
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CltMfepf^ratotrtf , M. Pitsaer. 

Mathématiques , A.-L. Loomans, candidat en sciei^ 
ces, et £. Dart, candidat en philosophie et lettres. 

Desêin linéaire^ Geerts, prof, de sculpture à Taca- 
démie des beaux-arts. 

Cours spécial d$ langue française y A. François, 
prof, de secoude. 

Langue flamande ^ G.-J. Bogaerts, bachelier en 
droit canon. 

Langue anglaise y P. Purcell. 

Langue allemande^ C. Schmeisser. 

BIBLIOTBÈQVE (i). 

(ÂuxBaUeSyruedeNamur.) 

BihUolhécaire, J.-B. Malou » prof, k U faculté de 
théologie. 

Sous4)ibUothéeairey A. Kempeneers, bachelier en 
droit canon. Collège du ^t-Esprit. 

Atde-bibUolhécaire y G.-J. SUes. Rue de Tirlemont 
n* 64. 

Concierge , J.-B. Van Esch. Kraeke-straet , n» î. 



(0 I* kîWîotWque est ouverte tous 1m jourf ( les Dimaocliet ♦ 1m 
JOBT» de FAe et 1m Samedis exceptas ) de deux i quatre henras pen- 
dant le semestre dlitrer et de deaz i cinq pendant le semestre d'e'irf. 
Une salle de lecture Mt mise k la dispMÎlion des ëtodiaos et d« 
pnBltc anz kenres indiquas. Voir ci.<lessous le ri^l. pour h serrice 
de la bibliotkiqae, do i8 Arril i836. 
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CABllfR ET làlOBATOIliB M CVlSIE. 

( Bue dite Smeyers-slraet ) 

Directeur f V. Martens, prof, k la fiiealté des 
seieDces. 
Préparateur, 1.-A. Belai^eneste. Tiefu-Marcbé, n* 35. 

Concierge , C. De Weerdt 

CABIIIR BB PnSIQlIB. 

{Collège des Prémontrés f ruedeNamur,) 
Directeur , J.-G. Grahay , prof, à la faculté des 



Préparateur , J.-B. Weta. Rse de Tirlemont , w> 47. 
Concierge f J. Berlanf^er. 

jABMir aevABi^n (1). 
{Yoerde$€eipuein$.) 

Directeur f M. Martcns, prof, k la faculté des 
sdences. 
Jardinier en chef^ M. Donkelaer. Yoer, n« 10. 

(i) Le jardin Mt ooTert Unu In joon oarrablM, pendant les 
BM>û d'Ami i Octobre « de six henrea du matin jnaqn'l midi , et 
de dca« jnaqn*i boit betww d« aoir ; et pendant lea oaoia de If o- 
▼embre i Kars, depnia bail benrea dn matin jnaqu'i quatre beurea 
dn aoir. Lea Dimancbea et jonra de Féte« le jardin eat acceaaible 
an publie de boit beorea do matin à une beore. Lea Andians de 
rCniTeritti j aont aeula admti pendant lea beorea fiz^a pour l'en- 
aeignement de la botanique. Voir le rislcm. arrêta par la r^enee le 
79 Ittin 1837. 
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CiHHR »B imiRALOCIE. 

( CoUége des Prémonlrés » rue de Namur. ) 

IHreeteur , H.-B. Waterkeyn , prof, k la faculté de» 
sciences. 
Préparateur , J.-B. Wets. Rue de Tirlemont, d* 47* 
Concierge f J. Berlanger. 

CABIHfT DB Z00L061B BT D*AR4T0IIB COSPABAB. 

( Collège du Boi , nf« de Namur. ) 

Directeur , P.-J. Yan BcDcdcD , prof, k la faculté' 
des sciences. 

Préparateur f P.-L.Lainal, candidat en médecine. 
Collège de Marie-Thérèse. 

Concierge^ J.-H. Augustlnns. 

càsiiin BT AipnnftATaB b*aiiatoiie. 
(BuedesBécoUeU.) 

Directeur f T. Sehwann, prof, à la faculté de mé- 
decine. 

Préparateur^ E.-M. Yan Kempen , docteur en mé- 
decine. Collège de Marie-Thérèse. 

Concierge t IV. Smeyers. 

SALLBS SB CLIRIQUE INTBBIIB BT BITBBIIB à L*i6PtTAL CITIB. 

( Bue de Bruxelles. ) 

Professeurs , P.-J.-8. Crsoiox et M. Michaux. 
Élèves internes , J.-B. Heyien, docteur en médecine, 
et E. De Broyn , docteur en médecine. 
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Minci M lA ukitMntL 
(Jba d€$ Dominicaine,) 

Frofuêeur ^ hrl. Hobert. 

IrtreetriUf M- M^. yaoderfaiilft 

Élève iniemif P.Beffems, doetear en Dédediie. 
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SOCIÉTÉ LITTÉRAIRE DE L'UNIVERSITÉ 
CATHOLIQUE DE LOUYAIN (i). 



Commission directrice (2). 

Président, N.-J. De Gock, TÎce-recteur de TUniversité. 
Vice-président y Ch. Périn, étudiant en droit 
Secrétaire , A. Dhanis , étudiant en droit. 
Membres» L.-J. Dallard, professeur , J.Moellcr, fils, id. 

J. Dieden , docteur en pliilos., étud. en droit, et 

A. LoomanSyid. 

Membres actifs. 

G. A. Arendt, prof. ord. k la fac. de phiL et lettres. 

F. If. J. G. Baguetf id. 

J. B. David , président du collège du Pape. 
N. J. De Gock, ?ice- recteur de TUoiversité. 

G. De Goux , prof. ord. à la fac. de phil. et lettres. 
y. François, prof. ord. à la fac. de médecine. 

L. J. Haiiard , prof. extr. à la fac de phil. et lettres. 
N. Moeller, prof. hon. à la fac. de phil. et lettres. 



(i) y. les itatnto • urtêté» U S D^ceoibre iSSg. 

(s) JloBUB^ âana la s^dcc dn a5 Octobre sS4«. 
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1« Moeller* prot ord« i la &«. de pUL et lettres. 

▲. TiU « prof. eitr« à la fiie* de tbéologfe. 

€. C tlNH^Iif , prot ord. à la fiie. de pbil. et lettref* 

H. B. Waterluryn « prof, eitr* à la fie* de» fdeocce* 

1, Bo Bélbooe , éiod« en 4roit« 

t« De Uéroâe , élud, en pbiL 

M ^ Beprez , doct« eo phiL et lettrée , étuéL es droit* 

U Delgeur ^ doet« eo pfaf L et lettrée* 

A* MiaofftéUid* eo droit* 

1* Hiedeo , doct eo pfaiL et lettrée » étod* es droit* 

E* Gérard « étud* en pblloe* 

A* 1« Deorota j^ bachelier eo tliéoL 

Ps hennirez étod* eo droit* 

Cb* Loomaof , dod. eo pblL^ étod* eo drott* 

E* Hère , étod* eo pbil* 

Cb* If* X* Pério, étod* eo droit* 

F* Mollaertt doet« eo pbil*, étod* eo droit* 

F* Weebter, étod* eo tbéoi* 

Membres auielanê : 

Tb* leeelbergi, étod* en pbil* 

1* BatiweM, étod, eo médedoe* 

Cb* Breton f étod* en tbéol* 

F* Ganojr, étod* en tbéol* 

C* U ]>e Cléfee , bacbelier en tbéol* 

A* He Robiaoo , é<od* en pbil* 

IL Hofoiolle^ étod* en eciencee* 

A* Gilliot, étod* en pbil* 

L* Coetbalit ^nd* en pbil* 

F* Imbrecbtf , etod* en pbil* 
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n. Jones y étud. en phil. 
1. Hoeriy étud. en phil. 
V. Nyst, étud. en phil. 
Ph. Smets , étud. en. phil. 
J. Yannnffel, étud. endroit. 
C. Tan Straelen , étud. en phil. 

E. Wagemans , étud. en phil. 
J. Walpot , étud. en Ihéol. 

Membres honoraires : 

P. F. X. De Ram, recteur magnifique de runirersifé, 

président d*honneur de la société. . 
Chon, professeur d'histoire au collège royal de Lille. 
J. B. ItoBrouwer, ancien étudiant, à Ostende. 
Le marquis de Beauffort , à Bruielles. 
£dm. De Cazalès, anden professeur de la fac. de phil. 

et lettres, k Paris. 
A. Dechamps, membre de la chambre des représen- 

tans ,à Seneflé. 
P. De Decker , idem , à Gand. 
Paul Diercxens, ayocat, à Anvers. 
L*abbé Norman , principal du collège d'Enghien. 

F. Nè?e, docteur en philos., ancien étudiant, à Lille* 
L*abbé Rohrbacher , professeur au séminaire de Nancy. 
A. Schmit, prêtre du diocèse de Nancy, ancien mem- 
bre actif. 

A. Troisfontaine , docteur en phiL, ancien étudiant» 
à liége. 
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RAPPORT SUR LES TRAVAUX DE LA SOCIÉTÉ 
LITTÉRAIRE DE LUIflYERSITÉ CATHOLIQUE 
DE LOUYAIN , FAIT AU HOM DE LA COMMIS^ 
SlOIf DIRECTRICE (1), DANS LA SÉAHCE DU 
35 OCTOBRE 1840, PAR M. CH. H. X. PÉRIN. 



Vnsmju f — Au moment de commencer one année 
nouTelle , Totre commission directrice a cm qa*il ne 
serait pas sans intérêt de reporter nos regards snr 
notre passé , et de nous demander ce que nous ayons 
fidt jusqu'à présent pour réaliser l'idée qui a présidé 
à la fondation de notre société. J'ai été chargé de rem- 
plir cette tâche et je fais, pour m'en acquitter, me 
poser trois questions : D'abord , quel but la société lit- 
téraire a-t-elle eu en yne ? ensuite, qu'a-t-elle fait pour 
ratteindre? et enfin, que lui reste-t-il k foire? 

Lorsque quelques-nns d'entre nous eurent la pen- 
sée de se réunir pour traiter en commun des ques- 
tions de science et de littérature, ils furent surtout 
gnidés par le désir d'établir dans cette Université un 
centre, où toutes les études académiques Tinssent con- 



(i) la coBaiffioa iuit composa de HH. Uiaghs , ytéiUtnt; 
Périn , vice-préiideBl ; /. DiWrn , lecrëuif • ; Jnndi , M0€ll4r,JSU, 
Lo^man* cl StkoUaêH, OMmbrc*. 
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verger, et où toutes let spécielités pussent eoneonrir 
k un même but : à ralliaoce du dogme catholique et 
de la science. Tandis que de tous côtés on s^associe 
pour hâter les progrès de rindostrie , on pour assurer 
le triomphe des opinions antireligieuses, eux ausd 
Toulaient mettre à profit cette force si grande de Tas* 
socialion pour les paisibles travaux de l'intelligence 
et pour la défense des principes de leur foi. Jeunes 
encore pour la plupart, ils cherchaient dans la so- 
ciété littéraire une occasion de faire l'épreuve de leurs 
forces, et de s'essayer, avec l'aide et le concours de 
leurs maîtres, à ces luttes de nos sociétés modernes, 
auxquelles, tôt ou tard, lisse trouveront mêlés. En- 
richir leur esprit par le contact et l'échange dldées 
appartenant à des ordres divers , apprendre par la dis* 
cussion à combattre Terreur corps à corps, sous quel- 
que forme qu'elle se présente, slniller par le travail 
des mémoires à l'art de la composition et da style ^ 
tels étaient les résultats qu'Us attendaient de leur 
œuvre. 

Nous allons passer rapidement en revue les mémoi- 
res qui ont été présentés à la société depuis une an* 
née et demie qu'elle est fondée. Nous les partagerons 
en cinq catégories : la première comprendra la phi- 
losophie; la seconde les sciences sociales; la troisième 
l'histoire ; les langues anciennes et les langues orien- 
tales occuperont la quatrième ; la cinquième sera con- 
sacrée à la littérature et à Tart. 

Dans un travail intitulé : Considérations sur les prin- 
cipes de la vie et du mouvement dans l'ordre moral 



( w ) 

( séance da SS Mai 1859 ) M' N. Moéller a fait ressor- 
tir les analogies qui semblent prouver que toute vie, 
tant morale que pkysique , est soumise à une même 
loi, sauf la liberté qui distingue radicalement la vie 
morale de la vie matérielle. Il a prouvé que de mémo 
quelemondn moral est régi p^r uoe loi unique, la loi 
d'amour, de mémo il n*y a pour la vie et le mouvement 
dans le monde matériel qu'une seule loi : l'attraction. 
M' Schmidt ( séance du 11 Juillet 1830 ) a abordé 
ane des questions capitales de la philosophie, Fori* 
giné des idées. Suivant lui TArae a des facultés spé* 
«laies qui Tuoiasent à Dieu, des puissances spirituelles 
analogues aux organes sensibles. L'intelligence est la 
première do ces puissances, les autres appartiennent 
plutôt à la volonté — C'est la parole sociale qui donna 
l'éveil à rinlelijgence* 

M' Gérard nous adonné un travail sur rhistotre du 
aeepticisme ancien ( séance du 26 luillet 1840 ). Il a 
«u surtout en vue de prouver que toute philosophie , 
4iai cherche son point de départ en dehors des don- 
nées fournies par l'observation, doit nécessairement 
aboutir au wepticisme. 

M*^^ Loomans s'est occupé do l'état actuel de la phi- 
losophie en Allemagne ( séance du S Mars 1839 ). 
Il a vu dans tous les systèmes qui ont successivement 
attiré Tattention des penseurs de ce pays , le déve- 
loppement logique des prémbses posées par Kant. Il 
s'est attaché k montrer que la notion de la science, 
telle que la conçoivent Kant, Schelling et Hegel , est 
eoniraire à la nature de l'intelligence d'un étra fini. 
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L'état de la philosopliie eu France au dix-iieiiTiftme 
siècle a fourni k W Wechtçr le sujet d*an travail as- 
sez développé (séance du 87 Juin 1830). U a réduit 
tous les systèmes à deux principaux : le catholieisaie 
et le rationalisme. Il a suivi ce dernier système dans 
ses différentes transformations jusqu'à Téoole huma- 
nitaire qui résume aujourd'hui la philosophie incré- 
dule en France. 

Le panthéisme qui fait le fond de ees doctrines 
humanitaires a été vivement attaqué par deux des 
membres de cette société. M' Ubaghs a consacré nn 
travail étendu à Fexamen des conséquences morales 
de ce système ( séances des 27 Octobre et 10 Novem* 
hre 1830 ). U a prouvé » par une déduction logique 
irrésistible, que le panthéisme , en ai&rmantridentité 
fondamentale de tous les êtres , et en niant implidte- 
ment la liberté humaine et Texistence même du mal» 
conduisait inévitablement à la plus eflErayante immo- 
ralité. 

il' Lemaire a envisagé le panthéisme sous le point 
de vue du sentiment ( séance du 1» Mars 1840 ). Il 
prouve que, le sentiment constituant une des (acuités 
principales de notre être, un système qui le détruit 
dans sa source même ne peut être que faux. 

Deux mémoires ont eu pour objet des questions 
de sciences sodales. Dans le premier M' Dieden réfute 
les principes des panthéistes sur la propriété ( séance 
du 24 Nov. 1830 ). Il démontre que ces doctrines abou- 
tissent en définitive à la communauté des biens y et 
qu'elles ne sont, dans leur application ^ que des re- 
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maniemeas de la théorie St-Simonnientie.Dansle 
coDd < séanee tlu 28 Avril 1839 ) Tauteur de ce rap- 
port a cherché à déterminer les causes qui ont donné 
î réconomie politique une direction hostile aux croyan- 
ces religieuses , et celles qui , depuis une vingtaine 
d*anoée8, semhlent la ramener à des principes meilleurs* 

Quatre mémoires ont été consacrés à des sujets his- 
toriques. H' David ( séance du 27 Juin 1839 ) s*est 
livré à Teiamen de la valeur historique d*un des plus 
anciens monumens de la littérature flamande, la 
chronique rimée de la guerre de Grimberghe. Il con- 
clut que -cette chronique mérite toute croyance, du 
moins pour les faits essentiels qui y sont rapportés. 

M' J. Moeller a entretenu la société des causes qui 
ont amené la réforme ( séance du 22 Décembre 1839 ). 
11 a mis à découvert toutes les passions qui ont joué 
un si grand rôle dans ce déplorable événement ; il 
s*est surtout attaché à signaler Tinfluence de la ré- 
forme sur Tordre social. 

M' N. Moeller a porté ses recherches sur un des 
événemens qui ont le plus marqué dans Thistoire des 
temps modernes, sur la naissance de Fislamisme 
( séance du 28 Juin 184d ). Il s*est demandé si l'allé- 
gation d*imposture suffisait pour expliquer les faits de 
la vie de Mahomet et la propagation si rapide de sa 
doctrine ; sMl n*était pas plus plausible d'admettre la 
bonne foi de Mahomet et l'intervention des esprits d'un 
ordre supérieur. 

M*" Chon , professeur d*hIstoire au collège royal de 
Lille et membre honoraire de notre société, nous a 

2 
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fait parrenir un travail , oà il emploie une grande ém- 
dition à discuter les questions qui se rattachent à 
riiistoire primitive de Syracuse. 

L*étude des langues a fourni les sujets de trois mé* 
moires. M' Delgeur ( séances du 15 Oct. 1839 et du 
19 Janv. 1840 ) a communiqué & la société un essai sur 
l'histoire de l'étude des langues orientales en Europe 
et spécialement en Belgique , et sur leur utilité sden* 
tifique actuelle. 

M' Benrotay ( séance du 8 Décemhre 1839 ) 8*est 
demandé si la supériorité que Ton attribue ordinai* 
rement sans difficulté aux langues anciennes sur les 
langues modernes ne pouvait pas être contestée. lia 
cherché à démontrer que les langues modernes, for- 
mées sous Finfluence du christianisme, sont supé- 
rieures sous le rapport logique, aux langues ancien- 
nes parlées par des peuples païens. 

L*étude des langues anciennes , qui doit faire la 
base de toute bonne éducation , ne pouvait manquer 
de trouver un apologiste dans les rangs de notre so- 
ciété. M' Baguet, dans un mémoire intitulé : Réflexions 
sur les études en général et spécialement sur Tétude 
des langues anciennes ( séance du 15 Mars 1840 ) , 
s^est attaché premièrement à montrer, en invoquant 
surtout Fautorité de saint Basile , comment on peut 
utiliser , même sous le rapport moral , les productions 
Uttéraires de Tantiquité païenne , et ensuite à signa- 
ler les causes qui peuvent arrêter les progrès des 
jeunes gens dans les études académiques. 

Nous voici parvenus à la littérature proprement dite. 
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M' Hallard, dans un travail sur les rapports da chris- 
tianisme ayec la littérature ( séance da 7 Juin 1839), 
a eu pour but de nous faire voir combien les idées 
chrétiennes étaient favorables au développement de 
la belle littérature, et combien elles étaient opposées 
à ce dévergondage qui souille de nos jours le monde 
littéraire. 

La poésie ne pouvait rester étrangère à une société 
dont la culture des lettres est une des principales fins. 
M' François ( séance du 7 Juin 1859 ) , dans des stan- 
ces élégiaques sur la mort d*un ami , a eiprimé Tun 
des plus nobles senlimens qui soient au monde. 

M' Dhanis (séance du 29 Mars 1840), après avoir 
donné une rapide esquisse de la critique littéraire 
chez les anciens et dans les temps modernes, s*est 
attaché à caractériser la critique de notre époque, 
et à faire ressortir les mérites et les défauts qui la 
distinguent. 

Dans un travail sur Molière et ses chefs-d'œuvre , 
M' Louis De Mérode ( séance du 31 Mai 1840 ) a cher* 
ché à faire mieux connaître cet immortel poète , en 
rapprochant de ses œuvres les détails de sa vie et les 
mœurs de son siècle. 

M' Béthune a présenté à la société un essai sur le 
flamand considéré comme langue littéraire ( séance 
du 26 Juillet 1840). L'auteur fait en quelques mots 
l'énumération des ouvrages qui constituent le patri- 
moine littéraire de la Flandre; il croit que Tidlome 
que parle le peuple, dans la partie septentrionale de 
la Belgique, pourra devenir une langue. 
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P<mr terminer Feiamen de cette partie des traTiux 
delà todété, il nom reste à parler de deux mémoires 
snr Tart. Dans le premier M' Emile NèTe nous a 
présenté le tableaa du développement artistique du 
treizième siècle ( séances des 17 et 31 Mai 1840 ). L*ar- 
diiteeture* la peinture, la sculpture, la musique» 
l'ont successivement occupé. Il s'est surtout attaché 
à faire ressortir le caractère de haute moralité qui dis- 
tingue Tart chrétien du moyen âge. 

M'ScbolIaert, dans un mémoire intitulé : Trois Jour^ 
néei artUtiques ( séance du 12 Juillet 1840 ), s'est 
particulièrement occupé de Tart italien à Fépoque de 
son plus bri liant développement. 11 a eu surtout en 
Tue de prouver que la renaissance a fait faire à Tart 
de véritables progrès. 

Conformément à Tobligation imposée- par les statuts 
aux membres actifii, plusieurs thèses ont été soutenues. 
La première sur les idées innées , par M. De Haerne 
( séance du 17 Mars 1830 ) , la seconde par M. Schollaert 
sur le romantisme (séance du 9 Mai 1830 ) , et la troi- 
sième par M' Wechter sur l'influence défavorable que 
la prétendue réforme du seizième siècle a ei«rcée sur 
les progrès de la civilisation (séance du 5 Janvier 1840). 

Plusieurs mémoires ont aussi fourni matière & des 
discussions. Vous tous rappelez tous , Messieurs , la 
controverse si animée à laquelle a donné lieu le mé- 
moire où M' Heurotay prouvait que la langue française 
est , de tontes les langues modernes , la plus logique , 
et la mieux faite pour les investigations philoso- 
phiques. 
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U résulte du rapide eiameo que nous venons de 
faire des mémoires présentés à ia-sosiété^ que ni le 
nombre des travaux , ni l'importance et la variété des 
sujets ne nous ont manqué. Une chose cependant res- 
tait à désirer : dans notre siècle où les systèmes nais- 
sent et meurent si vite , où tant d'idées bonnes et 
mauvaises se font jour dans la presse périodique, 
nous ne pourrions , sous peine de ne plus rien com- 
prendre à ce qui se passe dans le monde où nous 
vivons, rester un seul jour étrangers à toutes les 
idées, à toutes les passions qui s'agitent autour de 
nous. Pour que la société littéraire pût rester toujours 
an niveau des idées du moment, pour qu'elle pût don- 
ner à ses travaux le caractère d*actuaiité qu*on exige 
des œuvres de notre temps, il fallait fournir à ses 
membres un moyen de se tenir au courant de tout 
ce qui se fait dans le monde des intelligences. C'est 
dans cette vue que notre cabinet de lecture a été créé. 
Nous avons cherché à lui donner toute l'extension dé- 
sirable, et nous avons été en cela puissamment se- 
condéa par M' le recteur , dont l'appui est acquis 
d'avance à tout ce qui peut être utile au progrès des 
fortes études. On a fait en sorte que toutes les grandes 
littératures y fussent représentées; mais l'on s'est ap- 
pliqué surtout à y rassembler tout ce qui se publie en 
France de recueils périodiques vraiment dignes d'at- 
tention. Outre les avantages que j'ai signalés tout à 
l'heure , le cabinet de lecture oiTre encore un moyen 
de se perfectionner dans Fart de bien écrire, il y a dans 
le style des publicalions périodiques plus d'abandon 

2» 
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que dans les ouvrages de longue haleine; on y peut 
mieux saisir ces transformations successives qae les 
mœurs font subir aux idiomes ; on y découvre le ca- 
ractère intime , familier de la langue. C'est là qu*oa 
peut le plus aisément s'habituer à ces allures du lan- 
gage moderne qu'il faut bien prendre, si Ton veut se 
faire écouter de ceux à qui Ton s'adresse. 

Pour donner à nos réunions tout l'intérêt dont elles 
sont susceptibles, une chose reste encore à faire, c'est 
de multiplier les thèses qui jusqu'à présent ont été 
très-rares. On a médité , on a écrit , mais on n'a pas 
assez discuté. Ici encore le cabinet de lecture pourra 
nous être d'une grande utilité , en nous fournissant 
les sujets d'une controverse intéressante par la nou- 
veauté et l'à-propos. 

C'est depuis une année et demie seulement que 
notre société est fondée, et déjà elle a produit des 
résultats que l'on peut dire satisîaisans. Elle a été 
pour plusieurs une occasion de se livrer à des travaux 
que sans cela peut-être ils auraient négligés ; elle a 
été pour tous un lien, de plus avec la noble cause 
que nous sommes appelés à défendre. Ce n'est que 
dans la suite, lorsque par le départ successif de ses 
membres actifs, elle se trouvera en communication 
avec un assez grand nombre de membres honoraires , 
répandus dans les différentes parties de la Belgique, 
ce n'est qu'alors qu'elle aura acquis toute l'impor- 
tance qu'on est en droit d'en attendre. Pour le présent 
nos efforts doivent tendre surtout à l'asseoir solide- 
ment sur les bases qu'on lui a posées. C'est en con- 
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tinuant à remplir, avec une fidélité scrupuleuse, 
toutes les obligations qui nous sont imposées par ses 
statuts , c*est surtout en entretenant parmi cous l'a- 
mour désintéressé de la science , en nourrissant dans 
nos âmes la passion du vrai et du beau , que nous 
trayaillerons efficacement à sa prospérité à Tenir, 
nous souvenant toujours que ses destinées sont dans 
nos mains , et qu'elle ne sera jamais que ce que nous 
serons nous-mêmes. 
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< I SSSSSSSS . 1.1 

SOCIÉTÉ DE LITTÉRATURE FLAMANDE ( TAEL 
EN LETTERLIEVEND GENOOTSGHAP DER 
KATHOLYKE HOOGESCHOOL , ONDER DE ZIN • 
SPREUK : MET TYD EN YLYT (1).) 



Besehermend-lid. 

De Ram, P. F. X., rector magnifîeas. 

Aentnoedigende kden. 

Dafid, 1. B., prof, der vaderL geschiedenis , enz. 
Ubaghs , G. C. , prof, der wysbegeerte , enz. 
Kumps, H. J. ,prof. der wiskunde, enz. 
lYillems, J. F., lid derkon. akademîe, enz. te Cent. 

Werkende leden (2). 

Bogaerts , K. J. , ss. Gan; bac. , voorzUter. 

Bollincki, L., eenten geheymschryver, 

Borrewater , F. , med. dr. , penningmeesler. 

Delgear , L. , ph. et lit. dr. 

De Maeyer, J. B* 

Hoefnagels , J. F. G. 

Messiaen, F. 

Yandermolen, L. J. , tweeden gehetftMchryver. 



(l) T. le règlement de la tociiU « du aS Janyier i838. La aociélëa 

publia on recaril intitule : Dieht- en Prota^Stukken. Lonr. 18)9. Iti-I3. 

(j)AUedewefieR<fe 2e^/i tjn leerliagen der Latlioljke Hoogeacliool. 
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Tan Ilaele^E.F. 
Tao Ostaqfen, W.X. 
Tan Straelen , C. 
Terberckt, J. J. 
Clercx, G. 
Schollaerl , F. 
Kempeneers, A. 
Harmaen, J. 
McMeos , A. 
ImbrechtSy C. 

Etrîiden (I). 

De Kidder, P. 

Ifolet De Bramrere ran Stedand, X. 

Schiefftr, G. 

Tack, P. 

Tandenberg, G. H. 
Tao Gilse.F.J.H. 
Tan Gilse, P. A. G. 
Tanealoeiiy K. 
Taoealoen, L. 
Tan den Bo3ch, E.. 
Lemaire, P. W. H. 
Schoit, W. 

BuyUnUden 
Blommaert » Pb., advokaet , te Gent. 

(f) AU* à» mfimUn *jn ltn)iB$n an UÙtolyU loopckool. 
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De Tigne^ÀTéf F^ kmiiticbilder , te Cent, 
llaan « P. i*, ond werkend lid , med« prof. 
Hoofe , J. B. , oud werkend lid , te MeebeleD. 
Reodere , P. J., oad werkeod lid , S. TbeoU bae. » on- 

derpaetor, te BrosseK 
ReDs , F,, Yoorzitter der maeteebappy van flaenifche 

letteroefening , te Cent 
Snellaert , F. A«, ned. doet., te Cent. 
Snieders, J. R., ood werkend lid, med. doct., te 

Tumhoat. 
Spyers , F« A. « leeraer by bet atheneum en by de 

akademie, te Cent. 
Staliaert, K. F«, ood werkend lid , te Braesel. 
Tan Doyie, P,, arcbivistder ftad, te Cent* 
Yan Meerbeeek , Pb. J., ood werkend lid , nied« doeti 
Yan Pelt , J., ond werkend lid , med^doct , te EsKben. 
Yan Mraelen « J, E« A., ond werkend lid« 
Peters , H., prof, te Rolduc* 
Broere, prof, te HageTelt. 
Jeanne, hf prof, te Roldnc 
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U8TE DES ÉTUDIAN8 DE L'UNIYERSITÉ QUI 
ONT OBTENU DES GRADES ACADÉMIQUES 
PENDANT L'ANNÉE 1840. 



Bachelier en théologie (i). 

i De Cléves, Charles-Louis, d*Ogy, prêtre du diocèse 
de Toumay ; 4 AoûU 

Licencié en théologie, 

1 De Blieck , Charles , de Somerghem , prêtre du 
diocèse de Gand; 4 Août. 

Docteurs en médecine (2). 

1 Martins , Benoit- Joseph , de Rio-Janeiro ( Brésil ) , 
avec dislinclion; 11 Avril. 

t Zagallo Nogueira, Rodrigues* de Thomar ( Por- 
tugal ) f avec distinction; 31 Octobre. 

Candidats en droit (3). 

1 Parmentier, Edouard, de Nivelles ( Brabant), 
avec distinction ; 24 Avril. 



(i) Lm grades en tli^logie et en droit c«non «ont confiriê coa- 
tormiweut atn r^glenenf da i5 Mars i836 et da 4 Mai 1837. 

(a) Lef gradcf de docteur en mrfdecipe, en climrfie et en accon- 
dbemena aont conWrrfa confonnément an rii\emenl du 1 3f Strier 1837. 

(3) Ub liatea inÏTantea aonl cxlrailef dea procèa-Terbanx dea j«ry 
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B HaqaarS, Tictor-Hubert-Ferdioânid , de Bourqr 
( Luxembourg ) ; ^ Ayril. 

"5 Tan Mons , Hidiel-Louis-Barthéleini , de Bruxel- 
les , avec la plut grande distinction ; id. 

4 DeBeeker, François-XaTier-Joseph , d'OtUgpies 

( Brabant ) ; 29 Afrïl. 

5 Kalté, Joseph'Âdolpbe, ^e Basiogne ( Luxem- 

bourg ) ; id. 
'6 Philippron, rficolas-Félicien, de Villers-Saînt- 

GhislaiB ; id. 
7 Bribosia , Félix-François-Âuguste , d*ADdeoDes 

( Namur ) , avec distinction ; 30 Avril. 

6 Dieden , Jean , d'Anvers , avec ha plus grande dis- 

tinction ; id. 
9 Fallon , Jean-Baptiste-Joseph , de Namur, aoee 

distinction; I Mai. 
iO Spaes , Adrien , de Hamont ( Lirabeurg ) ', id. 
il Périn, Charles-Henri-Xavier , de lions, anœc 

distinction ; 2 Mai. 

12 Van Baemâoncic, Jean, de Beveren -( Flandre 

orient. ) ; id. 

13 D'Ennelières , Charles, de Tournay ; 5 Mai. 
44 Xauvers, Jean-Baptiste, d'Ostende; Id. 



cTenmeii. D*aprif Tart. 58 de la loi vax Venaeigiieveiit sap^riear 
du vj ScptMBbre i835 « les dipl6iBef de candidat oa de docteur coat 
délit rt'i aa nom du roi ; ili sont signés , ainsi que les proeis*Tcr- 
baux des séances , par tons les membres da jnry , et contiennoitt la 
jnention ^e la réception a en lien d'une manihre tatisfaùantm » avec 
distinction f «toc grande distinetion , ou wtcla pins grande distinction» 
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15 MTeoeeler, Pierre, de Bruxelles, avec la plus 

ffrande diâUnclUm; 8 Mai. 

16 B*Haiien8 , Guiilaame , de 8t.-NicolM ( Flandre 

orient. ) ; 20 Âodt. 

17 Wilmet, Emile» de Famille nreux ( Hainant); 

SI Août 

18 Gillleaox, François, de Gilly (Hainaut), avec 

diêtinction , 25 Août. 

19 Bebruyn, Emile-Albert, deSt.-Trond; 26 Août. 

20 Dodelé , GustaYO-Hyacinthe , de Hal ( Brabant ) ; 

aivee grande dUlincliim ; Id. 

21 IiOomanSyCbarles-Gautier-Hubert, deLanaeken 

( Limbourg ) , avec lapluê grande dUtinetion ; 
28 Août. 

22 Raq^iaet , Henri-Marie , d'Andenaerde ; 29 Août* 
25 JLeblon , Hector, de Bersillies-rAbbaye ( Hainaut) ; 

2 Septembre* 
24 Chaudron, Emile-Charles, de lYaudrez (Hai- 
naut) , avec diêUnctian ; id. 

DocdUTâ en droit. 

1 Mertens, Alexandre-François-Georges, d*Eeckeren 

(Anvers), avec diêtinction; 28 Avril. 

2 De Poortere, François, de Bruges; 29 Avril. 

S Hachez , Félix , de Mons, avec diêtinction ; 1 Mal . 

4 Meunier, Constante Joseph, de Mettet(Namur); 

2 Mat 

5 Everaerts, Maximilien, d'Emage ( Namur), avec 

diêtinction; 5 Mai. 

3 
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6 Titeca , Jean-Baptiste , de Boesinghe ( Fland. oc- 

cid. ) , avec grande disUnelUm ; 5 Mai. 

7 De Reine , Cliarles , de Tournay ; 7 Mai. 

8 Tanderghote, Henri-Paul, de Bruges , avec grande 

dUlinction ; 22 Août. 

9 Dejaer, Emile, de Liège, avec grande dUtine- 

lion ; id. 

10 Vramboat , Benoit , de Poperinghe ( Flandre oc- 

cidentale ); 26 Août. 

11 Mersch , Louis-Victor-Alexis, de Marche ( Luxem- 

bourg); 27 Août. 

12 Bouvier , Jean-Joseph , de Bruxelles ; 28 Août. 

13 Lagae, Charles-Louis, de Heule ( Fland. occid.) ; 

1 Septembre. 

14 Duvif ier , Edouard-Antoine , de Hny ( Namur ) ; 

2 Septembre. 

ib Vandenpeereboem, Auguste, dlpres; 8 Septembre. 
18 Salembier, Médard, de Bellegbem (Flandre oc- 
cid. ) , aœe dUtinelion ; id. 

17 Glercx, Charles, d'Overpelt (Limbourg), avec 

disHnetion: 10 Septembre. 

18 Nieuwens, Jules, de Bruxelles ; 11 Septembre. 

CandidaU en médecine. 

1 Hennebert, Odon , de Celles ( nainaut ) ; 23 Avril. 

2 Dever , Paul, d'Enghien ( Uainaut ) , avec grande 

dUlinction; 24 Avril. 

3 Luytgaerens , Eméric , de Puers ( Anvers )^ avec 

dislinclion; 30 Avril. 
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4 Bourgeois 9 tooff, do Papigoiof (Haioaat); fd. 

5 Lamal , Pierre-leao , do CaiiipeDbocit ( Brabant ) ; 

21 Aoàt 

6 Dolnio, François, d*AinraiDg( Haimutt) 9 «Mrto 

plMê grands éùUneiUm ; id, 

7 Willain^Georgos-Louio^Edourd, do Forges (Hal- 

nant), avec dUUneUa»; 9i A»àU 

5 BogUo, Aatoino-Josepb, d'Amongios (Flandre 

Offfost ) t ame grands éUtineUon; S6 Août 
9 lteTior«f IwUs, do TiUors-la-yiJlo (Braliant), 

onu dittUieUon ; S7 AoOt* 
10 Waotors , leas-Bapt , do Dflfooâc ( Brabant ) , 

iwee groinde dUiinetUm; SS Août 

DocUuTê m miditeine. — i*' Eiamon* 

I Bollineki, Léonard, d*Anvers; SS Avril. 

3 Bobert, Frosper, de Fajt ( Dainant ), acte 
grande dUtincêUm; id, 

% Tan Kompon, EUenno-Midiei , do Diost» a»ec 
diUineikm; là. 

é Holvalléo , AiigostOt do BmgeloUo ( Bainant ) , 
avec ditiinciUm; S* Avril. 

ft Tan Meerstraeton , lean-Joseph , do Boom ( An- 
vers)* a»ee dUUneiion ; M. 

6 Tan H itsen , lean-Lonis , de Montaign ( Brabant), 

avec dUtInctUm; id. 

7 Wfndelineks , Alphonse , do Tiriemont , «nuée dis- 

HnelUm; iâ. 
$ Blcq^nior, Angosto, do Wameton ( Fland. oceUL) , 
avec grande dieHnciUm ; 25 AvriL 

5. 
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9 Debrayn, Eugène, de St.-Trond, avec la plui 
grande dittinetion ; 90 Août. 

Doeteun en médecine. — 2"« Exameo. 

1 Baugniet , Henri , de Jauebe ( Brabant ) , avec 

dUtinelitm; 29 Ayril. 
S Hermus , FerdiDand-Félix-Xavier , de Breda, avec 

grande dûtinetUm ; id. 

3 Heyién ; Jean^Bapt.- Josepb , de Herentbals ( An- 

▼era) , avec 2a pliw grande dUHneliùn; id. 

4 Tan Noffel, Jean-François-Aleiandre, de Boom 

(Anvers } , avec dUlinction; 30 avril . 

5 Stapleton , Edmond , de Gmysbaotem ( Fland. 

orient. ) ; id. 

6 Dox , Jean , de Meerhout ( Anvers ) , avec diitinC" 

Hon; 1 Mai. 

7 Borrewater , François , de M erxem ( Anvers ) , avec 

grande distinction ; 5 Mai. 

8 Deneufbourg, Théophile, de Croix-lez-Rouvroy 

( Hainaut ) , avec grande distinction ; 27 Août. 

9 Delvallée , Anguste , de Brugelette ( Hainaut ); id. 
10 Robert , Prosper , de Fayt ( Hainaut ), avec grande 

distinction ; id. 
il BoUinckx , Léonard, d*Anver8 , avec distinetion ; 
28 Août. 

Docteur en chirurgie. 

1 Borrewater, François, de Mènera , avec distinc- 
tion; 3 Septembre. 
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9 Deieofboarg, Théophile , de GroMei-RoiiTroy 
( Hafoâut ) , anee âistinetion ; id. 

S Heylen, Jean-Baptiste-Joseph , de Hérenthals ( An- 
Tors) , avec grande disHnetUm; id. 

4 Hermos , Ferdioand - Félix - Xavier , de Breda ; 
7 Septembre. 

5 Gysbreeht , Gustave , de Baatersem ( Brabant ) , 
avec grande distinction ; id. 

6 Baugniet, Henri, de Jauche (Brabant); 8 Sep- 
tembre. 

Docteurs m accouchement, 

i Heylen, Jean-Bapt-Joseph, de Hérenthals (An- 
vers ) , aœe grande distinction ; 9 Mai. 

2 Hermos , Ferdinand- Félix-Xavier , de Breda , avec 
distinction ; 12 Mai. 

S Leen, Jean-Hobert, de Peer (Limbourg), avec 
distinction; id. 

4 Baugniet, Henri, de Jauche ( Brabant), avec 
distinction; 13 Mai. 

5 Deneufbourg, Théophile, de Groix-lez-Honvroy 
(Hainaut), avec grande distinction; 15 Sep- 
tembre. 

ê Delvallée , Auguste, de Brugellette ( Hainaut j ; 
16 Septembre. 

7 Borrewater , François, de Merxem ( Anvers ) , avec 
distinction; 17 Septembre. 

8 Bollinckx , Léonard , d'Anvers , avec grande dis- 
I iinetion; id. 

9 Robert, Prosper, de Fayt( Hainaut), avec dis- 
tinction; 18 Septembre. 
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10 Dox » Jean, de Heerhoat ( AiiTen)» avec grande 
distinction; 18 Septemibre. 

C m ^jd t rtt m pkUoiopkiê H UUim, 

1 Jaequeiiiiii, FraDçois, de Hicbames (Luxembourg) ; 

6 Mai. 

2 Beeq de Malzfne» Orner , de Gaugnies^Chaussée 

( France ), mec grande diitinetion; id. 
5 Bayet, Frédério-Joseph-Désiré , de Ifamur ; 8 Mai. 

4 Godefroid , Jacques , de Baisy-Th j ( Brabant ) ; 

15 Mai. 

5 ETeraerts, JoBcplhCharlevMarie, d'EmageCNa- 

mur)» avec dittincêion; 16 Mai. 

6 Schollaert, Marcellûiy de Wetteren (Fland. orient) 

avec distinction ; id. 

7 Ghesquiëre, Emile , de Menin » acu la phts grande 

distinction ; 21 Mai. 

8 Jacqmin , Charles , de La Bocbe , ( Hainaut) ; id. 

9 Delrne, Alfred» de Gemblours; aïoee la plus 

grande distinction ; id. 

10 Tan GoidtsenhoTen , Eugène-Charlet , de Bruxel- 

les , avec distinction ; 5 Septembre. 

1 1 Lemaire, Pierre-Guillaume-Hubert, de Maestricbt, 

avec grande distinction; 4 Septembre. 

12 Wyrekens , Hippolyte-Jérôme , de NÎTcUes ( Bra- 

bant); 5 Septembre. 

13 Goetha1s,Loui»€harlcs^Marie, de Gourtrai (Fland. 

oecid. ) » avec distinction ; 8 Septembre. 

14 Allard , Alphonse-Pierre- Joseph , de Warre ( Bra- 

bant); 25 Septembre. 
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15 Demonceau, Grégoire- Jean-Fraocois-Auguste, de 

Herre ( Liège ; , avec la plus grande dUHnc- 
tion ; 9 Septembre. 

16 Beckers, Pierre-Henri-NIcolas, de Bilsen (Lim- 

bourg ) ; 10 Septembre. 

17 Gassiers, Louis-Jacques-Jean, d'AiiTers; 15 Sep- 

tembre. 

18 Delaminne , Eroest-Loais-Marie, de Liège ; 3 Sep- 

tembre. 

19 Dereine, Ernest-Antoine-Hubert, de Bruxelles; 

16 Septembre. 
90 Anne, Victor-Xavier-François-MarieTGbislain , de 

Molebeke-St.-iJeaii ( Brabant ); 17 Septembre. 
31 Tack , Pierre-Amand , de Gourtrai ; id. 

22 Bethone » Jean-Baptiste » de Gourtrai ; 18 Sep- 

tembre. 

23 Ritzen , Guillaume-Léon , de Maeseyk ( Lim» 

bourg); id. 

24 Parmentier, Jules, de Nivelles ( Brabant ) , aoee 

dittinelion ; 25 Septembre. 

25 Masson , Hector, de Huy ( Namnr) ; 29 Septembre. 

26 D^Hanis , Antoine-Joseph , d'Anyers , aœc grande 

diitinetion; 2 Octobre. 

Epreuve pr^ralaire à la candid. en icieneet. 

. 1 Minne, Jean-Baptiste , d'Escaussines-Lalaing ( Hai- 
naut ) : 23 Avril. 

2 Yan Exem , Philippe , de Folx-les-Gayes ( Bra- 
bant); id. 
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3 Scboonbroodt , JeMi-Bapttste , d'Aubel ( Liège ) ; 

24 ÀYril. 

4 Dagauquier y Pierre-Joseph, deGrand-ReDgfHai* 

naut); id. 

5 Martin , Narcisse , de Frasoes-Ies-Bussenal ( Hai* 

Daat); 25 ÀTril. 

6 Gossart, Louis.de Mom,m>ee mention kenorable; id. 

7 Croysmans, Charles-François, de Brages; 28 ÀYril. 

8 Fiahaaw , Louis , de Boerehepe ( France ) ; id. 

9 Baert, Léon , de Lokeren ( Fland. orient. ) ; id. 
10 YanLierey François, de Courtrai, avec mention 

honorable; id. 
It Van Dromme, Eugène, de Starele (Fiand. oc- 
cid. ) , avec meniion honorable ; id. 

12 Tibbant, Joseph-Auguste , de Wetteren ( Fland. 

orient. ) 30 Avril. 

13 Basse , Antoine , de Hbutatn-le-Yal ( Brabant ) , 

avec mention honorable ;i Mai. 

14 Boisdenghién , Yincent , de Mons , avec mentUm 

honorable; id. 

15 If oulard , Loiiis , de Fosses ( If araar ) ; 20 Août. 

16 Glemens, Louis, de Sittard (Limboorg); id. 

1 7 Debuysscher , Yictor , de Ninore ( Fland. orient. ), 

avec mention honorable; 2 Septembre. 

18 Demaèyer , Jean-François, de Thissett ( AnTers ) ; 

29 Août. 

19 Colibrant, Jean-François , de Malines , avec men- 

tion honorable; 21 Août. 

20 DugnioUe . Maximilien-Alexandre , dlxelles ( Bra- 

bant ) , anee mentUm très^honorable ; 22 Août. 
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21 Donnez , Jean-Bapt. , de Turnhpat ( Anvers ) ; 

22 Septembre. 

22 Gonrtoy , Jacques-Antoine ; de Marchin ( Liège) ; 

25 Août, 

23 Serrais, GustaTe, de Willz ( Luxembourg ); id. 

24 Michiels , François-Louis , de Keerbergen ( Bra- 

bant ) ; 26 Août. 

25 Vanireddlngen, Jean , de LouTain ; 26 Août» 

26 Nannan , Josepb-Constant , de Yivy ( Luxembourg); 

27 Août. 

27 Lefebre , Ferdinand , d'Ohey ( Namur ) ; id. 

28 Peeters , Jean-Henri-François , dé Licbtaert ( An- 

vers ) ; îd. 

29 Bosschaerts , Jean-François , d'Anvers , aoee men- 

ti<m hjonorabtè; id. 

30 Smits , JuIieurFélix » de Lodelinsart ( Brabant ) ; 

1 Septembre. 

31 Demonceau , Nicolas-Josepb-Tictor , de Hervé 

( Liège ) ; 29 Août. 

32 Lorette , Florent- Joseph , de YiUers-la-Yille (Bra- 

bant); 20 Août. 

33 Riemslag , Félicien-Prudent , de Londerzeel ( Bra- 

bant ) ; 1 Septembre. 

34 Bouvier, Jean-Baptiste, de Louvain; id. 

35 Andri e s , François-Eugène , de Mallnes , a»ee men- 

tion honorable ; id. 

36 Bossuyt , Auguste , de Heulebelie ( Fland. oe- 

cid.) id. 

37 Yandenstaepele , Julien , de Berchem ( Flandre 

' orient. ) ; 2 Septembre. 

3.. 



( 46 ) 

Ctmdidatê en ieUnea. 

i Tan den Daelen , lo8epli-Bapti8te, de Grammont ; 
25 ÀTriL 

2 De Maeyer ,Jeaa-BapU8te» de Thisselt ( ÀnTers); 

24 ÀTriL 
S Petit , Léopold , d'EUezèle ( Hainaut ) ; id. 

4 Duquesne , Cliarlea-Louis , de Waimebecq ( Hai- 

naut) ; 2& ÀTriL 

5 PoUet , Frédéric, de Ledeghem (Flaod. oiient.); id. 

6 Deweerdt » Auguste - Adrien - Louis » de Henin ; 

29 ÀTriL 

7 De Ridder , Pierre-Jacques , de BreendondL ( Àn- 

Ters); id. 

8 Ketelbant, Henri-Joseph,» de Bercheoi-Sainte- 

Àgatlie (Brabant); 30 ÀTril. 

9 De Bougne» François-Jean-ManassèSy deHoog- 

straten (ÀUTers); 1 MaL 

10 Yandenputte, Félii-Piezre-Tliéodûref de Pntte 

(ÀnTers); id. 

11 Sooecli , Adolphe-Thomas » de Cknnont ( Liège ), 

aoec dUiineiion; 6 Mai. 

12 Dodelé,Félix-Gabriè]rEnMst»deHal(Brabant); 

20ÀOÛL 

13 WarlomoBl^ETariste ,d:Àubel( Ué^ ) , 21 Août. 

14 Deltil, François-Léonce-Àagiaste ^ de Peruwelz 

(BaiDaHl};22ÀQÛt. 

16 DemameiTe, Louis-François, de Niel ( Luxem- 
bourg ) ; 25 Août 

16 DeryclK, Charles-Louis, de Melsele ( Flandre 
orient. ) ; id. 
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17 CopiilD, JnUeii, d'Einbredn (Liège); 18 AoflL 

18 Boghe,GiiiII.,deBlcrbeék(Brabaiit);3SepUDibre. 

19 Vandeubosscbe, Auguste, de Sainl-Andelinclu 

( Flandre orient. ) ; id. 

30 Taodeiregbe, ThéDdore-AdrieD-FraDteb, de So- 

mrrghem (Flandre orient. ); 3 Septembre. 

31 Pletlinck, Prudent, de Thieit [Flaad. ocdd.); 

4 Septembre. 
33 Hoernagels, JeaD-FTaD;ois CorDetlIe, d'Anrara; 

6 Septembre. 

33 Tillf , Augnste-DemlDiqoe-Cbarlei , de Lonrain ; 

7 Septembre. 

Si Leicbevia, Hlcbel, de Tonnial; S Septembre. 
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STATISTIQUE DES ÉTUBIANS DE L'UNIVERSITÉ 
ADMIS PAR LES JURYS D'EXAMEN (I). 



Il ANRÊB 


Manière satisfai- 
sante. 


• 

a 
o 

a 

i 
S 


• 

a 
o 

? 

a 

i 
1 


La plus grande 
distinction. 

Il 


TOTAL. 


IS36 


54 


10 


5 


2 


71 


1837 


63 


17 


15 


2 


96 


1838 


112 


28 


20 


12 


172 


1839 


93 


25 


12 


5 


133 


1840 


108 


55 


22 


10 


175 


TOTAUX 


429 


115 


74 


29 


647 



(i) V. ci'dciiuip. 35t note 3. 
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SERIES LECTIOmiM PER SEMESTRE HIBERNUM 

ÀKIII ACADEMICI MDGCdXL-MDGCCXLI 

HABEHDARUM. 



•oaM 



m 8. FACOLTATE TBEOUMICA. 

/.-J. Beden , prof, ord., AntiqoiUtes Hebroorum 
expoRet stcras et politicas ferfâ H, m et IV, horâ 
YIII. Grammaticam Hebraicam » Chaldaicam et Syriar 
camdocebitferiâIlI,borAIII, feriAY, horAIXetlII. 

H.'G Wauterif prof. ord. et S. Fac. p. t.. Decanus, 
prsmissA introductione io uDiTersam Êcclesia Histo- 
riam , expooet tria priora saocala feriA IV , Y , VI et 
Sabbato, horâ IX. 

Jlf. Verhoeven , prof, extraord. et Fac. p. t. a Se- 
cretis, ioterpretabitur LU». II iDstituUoDum Canoni- 
earum Joan. DeToti feriA II , III , IV et Y , horA X. 

Â, Titi , prof, extraord., Demonatrationem chris- 
lianam exponetferiâ II, lY, YI et Sabbato, horA III. 

J.-B. Jlfolott, prof, extraord., aget de Justificatione, 
de Baptltmo et de Gonfirmatiooe ferîA II, borA IX , 
feriâ Y, VI et Sabbato, horâ Yin. 

J. B'HoUander , prof, ord., 2. 2. Somm» D. ThomaB 
imerpretabitur feriè II et III , horA XI , feriâ YI et 
Sabbato, horA X. 
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IN FACULTATE JDBIS. 

Pro auditaribus qui prœparantur adgradum 

candidali, 

« 

J.-G.'J. Emstf prof, ord., lus Natunelseu JurU 
Philosophiam exponet diebus Mercurii et Yeneris , ab 
horA XI ad XII et dimidiam. 

L.'J'H, Emst, prof, ord.'et Fac. p. t. Decanus, 
Juris Civilis bodierni principia eaque applicata do- 
cebit (tempore biberno et aestÎTO ) ab initio Godtcis 
ad TU. de Obligationibus, diebus JotIs, Yeoeris 
et Satumi , ab borA YIII ad IX et dimidiam. 

J.-J.-A Quirini, prof. ord. Juris Civilis bodierni 
prÎDcipia eaque applicata docebit ( tempore hiberno 
et sstiYo) a Tii.de Obligationibtis ad finemCodiciSt 
diebus Luns , Martis et Mercurii , ab borA YIII ad IX 
et dimidiam, 

A.'N.-J, Ernst , prof, ord., Juris Romani Instltu- 
tiones tradet diebus Mercurii, Yeneris et Satumi , 
ab borA IX et dimidiâ ad XI. 

T.-J.-C. SmolderSj prof, extraord., Juris Ency- 
clopaediam et Juris Romani bistoriam exponet diebus 
Lunae et Martis, ab borA IX et dimidiA ad XI , Satumi , 
ab borA XI ad XII et dimidiam. 

Pro auditoribus qui prœparemtnr ad gradum doeioris^ 

L.'B, De Bruyn , prof, ord., Pandectas eiplanabit 
dielnis Luns , Mercurii , Jotîs et Yeneris , ab borA XI 
ad XII et dimidiam. 
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J.-6-J. Emst, prof, ord., Juris GitIUs hodierni in- 
tricatiores qiuestiones explicabit diebus Martis et Sa- 
turoi , ab borà XI ad XII et dimidiam. 

Â.'If'-J» Emsif prof. ord. Juris cÎYÎIis hodierni 
intricatiores qucstiones explicabit diebas Joyis, ab 
horâ IX et dimidià ad XI. 

X.-J.-iJ. Emstf prof, ord., et Fac. p. t. Decanus , 
lectionea faabebit siipra indlcatas. 

J»'J,~A, Quirini , prof, ord., lectiones babebit su- 
pra indicatas. 

C. DelcouT y prof, extraord.. Jus Administrativum 
docebit diebus Luuje, Mercurii et Veneris, ab borà 
IX et dimidiA ad XI. 

A* Thimus , prof, extraord. et Fac. p. t. a Secretis , 
Jus Criminale exponet diebus Uartis et Satumi, ab 
horA IX et dimidiA ad XI , Mercurii ab horA III ad IV 
et dimidiam. 

C.-J.-ii. Tome 9 prof, extraord.. Jus Commerciale 
docebit diebus Joyîs A Yeneris» ab borA III ad lY et 
dimidiam. 

L.'J.'Jl'ld* ButgeerU^ prof, extraord.» Jus Nota- 
riale docebit diebus Luds , Martis et Saturni » horA III. 

IIV FACULTATE MEDlCIIliE. 

Pro auditorikm qui prœparanlur ad gndnm 

etoMiati^ 

A.'L. Van BiervlUlf prof, ord., Thysiologiam hu- 
roanam et comparatam docebit diebus Lunœ , Martis , 
Mercurii et Saturni , horA XII , et Pathologiam gene- 
ralem diebus Yeneris , horA XII , Saturni , horA X. 
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T. Sehicann^^rot, extraord^ Anatomiam ( genera- 
lem, spedalem, pathologiearo, orgaDogenesim, tento-' 
logiam) deiDonstrabit siogulis diebus, exoepU die Sa- 
tunii , horâ Tllf .— Professor cum Proseetore S. M. Yah 
Kebpbii, Med. Doct., discipnlos io demonitratioDilms 
aDatomicis exercebitsioguhsdiebas, ab boFèlXadXI 
et a II adlV. 

F. Hairion, prof, extraord. et Fae. p. t. a SecretUy 
Hygienem tradet diebus Lune et Saturai, horâ !SI « 
JoYia , borâ XII. 

Pro auditoribus qui prœparantur adgradum 

doctorii. 

/.-Jf. Batuf , prof, ord., Pathologiam Chirnrgieam 
tradet diebuslIartis,Mercurii, JoyisetVeneris, borâ XI. 

P.-/.-5. Craninxy prof. ord. et Fac. p. t. Decanoa ^ 
Clinicis exercitationibus in Nosocomio clTili prserit 
et diseipulos ad praxim elinlcam instituet singulis 
diebus, excepta dieJovis, horâ IX. 

V.'J. François, prof.ord., Patbologiam et Therapiam 
specialem niorbonim internorum docebit singulis die- 
bus , excepta die Satumi » horâ XII. 

Jir. Michaux , prof, ord., lectiones Chirurgie prac- 
tic» in Nosocomio civili habebit singulis diebus, ex- 
cepta die JoTis , horâ VII et dimidiâ. 

£.-/. Bubert , prof, extraord., Artis Obstetrid» 
theoriam et praxim docebit diebus Luns , horâ XI , 
JoTis , horâ X, Saturai , horâ XII et II. 

F« Bairion, prof, extraord. et Fac. p. t. a Secre- 
tis , exercitationes Clinicas de morbis Syphiliticis et 
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Opbthalinolagiâ in Nosoeomio militari instituet diebos 
Dominieis et Jovis, horâ YIL — Lectiones practicas 
de Ophtbalnologiâ habebft diebas Jovis, borâ II. 

X-f . Vranekêpi^ prof, extraord., Pbarmacologîam 
et Matériam medicam docébit diebua Martis , horA II , 
JoTÎs , borA IX , Saturai , liorA XI. 

P,'J, Haan , lector , Pathologiam cbirorgicam tra- 
det diebus Lunae et Mercurii , borâ II et dimîdiA , et 
Me^ciiUB Encylopndiain et Historiam, boris postea 
indicaiidis. 

IR FACCLTATiaOS fBIL080PHI«, LirCIAIUM ETDISCimVAIDB 
■ATIEMATICABIIB AC rSTSICARliM 

LeeUanei ardinariœ pro auditoribui prUnis anni. 

G.-C* Ubaghs , prof ord., Fac. Pbil. p. t. Decaoua 
et Pnefea Collegii S. Spiritâs, Introdactionem in Pbilo- 
sopblam aDirersam et Logicam tradèt diebus Lunae et 
Martis, borA IX, Yeneris et Saturai , borA X. 

X ModleTt prof, ord., Introductionem in Historiam 
nniveraalem tradet et Historis antique partem prio- 
rem enarrabit diebus Veneris et Saturai , borA Viïl. 

F.'N.-J.-G- Baguet, prof. ord. et Udît. a Secretis, 
Tbucydidis Libruui II interpretaintur diebus Lune, 
Martis , Mercurii et Jovis , borA YIII. 

£.-/. Hàllardf prof, extraord. et Fac. Pbil. p. t. a 
Secretis , Literas gallicas et Historiam Literaram re- 
eentioram docebit diebus Lun», Martis, Mercurii, 
et Teneris borA m. 

H.'J.Kumpi, prof, ord., Algdi>ram et Geometriam 
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doeebit diebns Mercarii, Jotîs, Veneris et Satanii » 
horft IX. 

J.-^. Crahay » prof. ord. et Fac. p. t. Decanus , Pliy« 
sicaoi experimenUleoi et mathematicam doeebit die- 
bas Luiue, Martis, Mercarii et Joyie, ab horft X ad 
XI et dimidiam. 

Leetianes ordinariœ pro auditoribus poiteriorU 
anni qui prœparantur ad itudium jurU, 

N.'J> De Cock , prof. ord. ettiee-rector UjUt., Pbi- 
losopblam moralem expooet diebas Mercarii et Joyis, 
horâ YIII , Teneris et Sataroi , horâ IX. 

iV. ModleTf prof, bon., Hiatoriam Philosophie enar- 
rabit , tempore cstiro. 

C. DeCouXf prof, ord., CEconomiam socialem do- 
eebit diebas Mercorii» Veneris et Satnmi, horâ ni. 

J. MoeUer , prof, ord., Hlstori» medii mn partam 
priorem, a magnâ populorom migratione ad S. Gre- 
gorium PP. Vil, explicabit diebas Joris, horâ IX» 
Yeaeris et Satomi , horâ X. 

G.'A* Ârendt, prof, ord., Antiqaitates romanas 
eoarrablt diebas Lwus , Hartis et Mercarii, horâ IX. 

J^f. David f prof, extraord. et Pneses Gollegii 
Adriani PP. VI, Ilistoriam Patri» enarrabit diebas 
Lan» , Martis , Veneris et Satami , horâ VIII. 

Leetionet ordinariœ pro auditoribus potterioris 
anni qui prœparantur ad itudium medieinœ, 

N.'J. De Cock , prof. ord. et vice-rector UniT.« leo- 
tiones sapra indicatas. 
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€r^M* Pâçmd f proC oià., à3§éhfnm Cea m Hrtm 
9f§llkaââm tiadet iiém§ tmmt et Nartif , korâ DL 
M'MtarUm^ prot, ord.,Cliifiifamfeflerale», tu» 

dicte» tpfUcartJflif docdWt éicbos Ums , ttaftif » 
Mefoifii etl#irfi, aj^fcurâ XI et diaMiâ ad L 

AaatMrfaai et Pkfflo^ilafli plastan» tfadetdfe» 
Mtf Tesenf f eâdefli biwâ« 

^«-Z. ra»BffiAffii,proreitraerd.^ZoologiaiB4iH 
cdWtdiekw tow^Meroirfi^ Teaerii et Sotoni^ 

ll>jr. ITidl^lvyii* proC eitnuwi. et Fac Mest* 
f« t« a Secrelif « Mfoefaldgfam doeebft dlelnM tua» 
etMaHli^boriTllIfTeaerff etSatoroi, borâ \. 

C* IH C4mx^ fni, ord.f Gco|[raplUaiii pkyricam 
et etkiMfnipfcicaiD tndet diebo* Mnnd, borâ XI 
eidiaidiâ. 

LeetUma exinwrâinairiœ* 

G^* Ubaghê, prof^ ofd« Fae. PbiL p. t. Deesdnt 
et Toute CoOe^ S. Spirfldf , MeUpbjficam doc^it 
Mi pcr hébàomaéem^ hati% poftea fiidieaiidii* 

Ir^X ÀretUUf proi, ord^ ArduMlogian eipoaet 
diebttf Mereiirfi, l^râ IV, Jo? if , k»ri UL 

Jy-T^Bedmf protord^S. Fac Tbecl^ Literai He* 
hnka§t Clialdalea»» Sytiacaf et ArabJcai âoeMi dfe- 
Wf et iMrfff fopra indicatif « 

W^H^Jé^* Baguit , prof. ord. et Coif « a fccretif 
flipfcodif gledw isterpretahitar diebof Umm et 
TcMilf ,horâ IT, Maitif , toi IIL 
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J.-B. DanHd f prof, extraord. et Preses GoUegii 
Adriani PP. YI , Literas belgicas docebit horis postea 
ipdieandis. 

G.-M» Paganif prof, ord., Calcalunidiffereottalem 
et iatcgralem exponetdiebus Mercurii et Joyis, horâ IX« 
Mechaoîcam analyUcam docebit diebus Yeneris et 
Satumi, eAdeiii borft. 

JJ.- J. Kumps , prof. ord. , Stereometriam docebit 
diebus Martis , borft III. 

H.'B. Waterheyn^ prof, extraord. etFac. Scient, 
p. t. a Secretis , Geologiam tradet tempore sstivo. 

IBCTOa 0IIITB18ITATI8, 

P.-F.-X. DE RAM. 
Bagubt, a Secretis. 
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SERIES LECTIOHCM PER SEMESTRE iESTITUll 

Alflfl ACADEMICI MDCCCXL-MDCGCXU 

HABE5DARUM. 



or 8. rACVlfATE tnOLOCKA. 

/«-7. Bedm , prot ord^ AnUquiUttê Hebreonmi 
9âen§ et polftlcas eiposeie perget , feriâ II , III et tv, 
borâVIII. GraminaUeam Hebraicani , Cbaldaieain et 
Syriacam doeere eoBtfoiiabit feriâ 01 , horâ III, ferU V, 
boiâ IX et m. 

H>^. WouUn , prot ord. et S. Fae. p. t. Deeanns, 
Hiftoriam Eccieeiaeticam tradet a CoDitantino M. ad 
Carolmii M. , feriâ IV, V, VI et Sabbato, horâ IX. 

jr. FerAoeeeitt prof. extraord.et p. t. a Secretia , 
fiiterpreUbitnr Lfb. III et IT loftStatioDom CaDoniea- 
nim Joao. Detotl, feriâ H, lU, IV et V, horâ X. 

A. TiUf prof, eitraord», profeqneUir Denonatratio- 
nem ChrisUaDam, feriâll, IV, VI et Sabbato, horâ III. 

J^B. Malau, prof, eitraord., agetde SS. Eiieharittf â, 
feffUn, horâ IX, feriâ V, VIet Sabbato, horâ VIU. 

/. ËftÊodander, prof, ord., 2. 2. Suduiub D. Thome 
iaterpreUriperget, feriâ II et III , horâ XI, feriâ Vf, 
etSabbato, horâX. 
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m rACULTATB JUlIf. 

Pro auditarUmt qui prœparantur ad gradum 

candidati. 

/.-&.- J. Ermt^ prof, ord., Juris Natur» sea Jaris 
Philosophie prslectioDet prosequetur diebus Merco- 
rii et Yenerif , ab horft XI ad XII et dimidlam. 

J.'J.'Â. Quirini , prof, ord., Jurii Civilii hodienii 
priDcipia eaqae appllcata docere perget , aTit. de Obli- 
gatUmibus ad fiDem codida, diebua Lunm , Martia et 
Mercarii , ab horâTllI ad X et dimidlan^Yeneria, 
horâ TIII. 

L^J,'H, Ertuif prof. ord. et Fae. p. t. Deeanaa, 
JariaCifilia hodierni prinelpia eaqae applieata docere 
perget, ab initio codida adTit de ObUgalUmibui ^ 
diebua Martia horâ VII, JoTia , YeDerii et fiatomi » ab 
horâ YOI ad IX et dimidiam. 

A.'N.'J. Ertutf prof, ord., Joria Bomaoi Inatitu- 
tionea continaabit diebua Yeneria etSatumi, ab horâ 
IX et dimidifl ad XI. 

F.'J.'C. Smolderi , prof, extraord., Juria Romani 
hialoriam exponet diebua Luiub et Martia, ab horâ IX 
et dimidiâ ad XI, Yeneria, ab horâ Y ad YI et dimidiam^ 
fotumi, ab horâ XI ad XII et dimidiam. 

Pro audUoribui qui prœparantur ad gradum 

doetorii. 

L.'B. De Brujfn , prof, ord., Pandeetarum interpre* 
tationem continuabit diebua Lun« , Mereuril , loria 
et Yeneria , ab horâ XI ad XU et dimidiam. 



( »9 ) 

J.-G.'J. Emst, prof, ord., Juris CWilis hodierni in- 
tricatiores qusstiones expHcare perget diebus Martis 
et Saturni , ab horà XI ad XII et dimidiam. 

A.-N.-J» Emst, prof, ord., Juris civilis hodierni 
intricatiores quaestiones explicabit diebus Mercurii et 
Jovis, ab horA IX et dimidià ad XL 

J,^J.-A. Quirini , prof, ord., lecUones habebft su- 
pra indicatas. 

L.'J.'H. Emst, prof. ord. et Fac. p. t. Decanus, 
lectîones babebit supra indicatas. 

C. Delcour, prof, extraord., Jus Pubticum intemum 
et externum docebit diebus Lun» etVeaeris , ab horâ 
IX et dimidîA ad XI , Mercurii ab borA Y ad TI et 
dimidiam. 

A. Thimus, prof, extraord. et Fac. p. t. aSecretis, 
Jus Mminale continuabit diebus Martis et Saturni , 
ab borA IX et dimidiA ad XI, Joyis ab borA III ad 
lY et dimidiam. 

C-r.-^. Tome, prof, extraord., Jus Commerciale 
continuabit diebus Joyis et Yeneris , ab borA III et 
dimidiA ad Y.< • 

y./. François, Fac. Med. prof, ord., Medicinam 
forensem tradet diebus et horis infra indicatis. 

L,'J,-]S.-M' Rutgeerts , prof, extraord.. Jus Nota- 
riale docere perget diebus Luns , Martis et Mercuriii, 
borA Y. 

m FACOLTATE HEDIClfTS. 

Pro auditoribus qui prcsparantur ad gradum 

carididatL 

i.-I. Fan BiervKef, prof, ord., Pbysiologiam bu- 
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manam et comparatam. contiDuabit diebas Lune, 
Martis, Mercurii et Saturai, horâ XII, et Patbolo- 
giam generalem diebus Veneris , horâ XJl , Saturni , 
horâ X. 

T. Sehwann^ prof, extraord., Analooifam (gène* 
ralem , specialem , pathologicam » organogeaesim , 
teratplogiam ) demmistrare perget singulis diebus, 
excepta die Saturni , horâ YII. — Profesaor cum Pro- 
sectore S. M Van Kempen, Med. Doet, discipulos in 
demonstrationibus anatomicis exercebit singulis die- 
bus , ab horâ YIII ad X et a II ad lY. 

F.Hairiou, prof, extraord. et Fac. p. taSecretis, 
Hygienem tradere pergat diebus Lunie et Saturni , horâ 
XI , Jovis , horâ XII. 

P.-J. Van Beneden^ prof, extraord. Fac. Scient. , 
Anatomiam comparatam tradet diebus et horis infra 
Indicatis. 

Pro auditoribut qui prœparaniur ad gradum 

doetorU. 

• » 

P.'J.-S. CraninXt prof, ord., Clinicis exercitatio- 
nibus in Nosocomio dvili preesse et disdpulos ad 
praxim clinicam instituere perget singulis diebus, 
excepta die Joyis , horâ VIII. 

J.'IIÎ. Baud , prof, ord., Pathologiam chirurgicam 
continuabit diebus Marlis, Mercurii « Jovis et Vene- 
ris, horâ XI. 

F.-/. François^ prof. ord. Pathologiam et Tfaera- 
piam speclalem morborum intemoram docere perget 
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diebas LuD» , Maitis et Mercurii « horâ XII.— Medeci- • 
nam forensem tradét dfebus Yeoeris et Saturai, borft Y. 

Jlf. Michaux , prof. ord. , lectiones^ Chirurgi» 
practicae in Nosocomïo civiii continuabit diebus Lun» f 
Mercarii , Veneris et Saturai , horA VII. — Chiraigieaa 
opéra tiones demonstrabit iisdem diebus, borâ II et 
dimidift. 

L.'J. Hubert , prof, extraord., Àrtis Obstetricî» 
theoriam et praxim doçere perget diebus Lunœ , borâ 
XI, Jovis, horA XII, Saturai, ab borâ XI ad I.. 

F. HairioTif prof, eitraord. et Fàc. p. 1. a Secretis, 
exercitationes clinicas de morbis Sjphilitfcis et Oph- 
thâlmoIôgiA in Nosocomio militari continuabit diebus . 
Doffiinicis et Joyis , horA Vni.— Lectiones practicas de 
OphthaImi& continuabit diebus Jovis , horA n. 

J,'B, Vraneken , prof, extraord., Pharroacologiam 
et Materiam medicam docere continuabit diebus Mar- 
tis, Jovis et Saturni, horAX. — Lectiones habebitde 
Alienatione mentis in Kosocomio Alexiano diebus Jo- 
vis, horA IV. 

p. -/. Haartf lector , Pathologiam cbirurgicam doce^ 
bit diebus Lunœ et Mercurii , horA II et diôsidiA, 
Médecins Encyclopediam et Historiam , horis postea 
indicandis. 

121 nCULTATIBlIS PHILOSOPHA , LnrBHABDM IT DISCIPLINA RUM 
■ATHUATiaiVH AC PHT8ICAHVM. 

Leetionei ordinariœ pro' auditoribus priorU annt* 

G.<-C. rftogAf, prof. ord«Fac. Phil. p. t Deeanus et. 
Preses Coi|egii S. Spiritûs, Anthropologiam Psycbo- 
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Itfgieam tradetdiebus Lun» et Martis, horftIX, Ye- 
neris et Saturai, horâ X. 

J. MoeUeVi prof, ord., Historié antiqiUD partem 
posteriorem enarrabit diebus Yeneris et Saturai , 
horâ YIII. 

F.'N.^J.'G, Baguet , prof. ord. et Univ. a Secretia, 
Taciti Historiarum libram I et loca ex Giceronis Li- 
bris philosophia desumta interpretabitur diebus Lud», 
Martif , M ercurii et Jovis , horâ YIII. 

£.'J. HàUard^ prof, extraord. et Fac. Phil. p. t. 
a Secretis, Literas gallicas et Historiam Literarum 
recentioram contiouabit diebus LuiuB,Harti8, Mer- 
curii et Yeneris , horâ III. 

JJ.-|f. Kumpt , prof, ord., Geometriam et Trigo- 
nometriam rectiiiDeam docebit diebus Mercurii , Jo- 
vis, Yeneris et Saturai, horâlK. 

J.-G. Crahay, prof. ord. et Fac. Scient, p. t. Decanus, 
Pbysicain experimentalem et mathematicam docere 
perget diebus Lunas , Martis , Mercurii et Jovis , ab 
horâ X ad XI et dimidiam. 

Leetiones ordinariœ pro auditorihus poêterioris 
onntt qui prœparantur ad itudhtm jurU, 

iV. MœUer, prof, bon., Historiam Philosophie enar- 
rabit diebus Mercurii et Jovis, horâ YIII, Yeneris 
et Saturai , horâ IX. 

C. De Co\ix ^ prof, ord., OEconomiam politicam,. 
docebit diebus Mercurii , Yeneris et Saturai , horâlIK 
^Statisticam tradet diebus Saturai, horâ XII. 

/. Jlf oeUer, prof. ord. , Historiam medii «n aSancto 
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Gregorio PP. TII nsqne ad initiam sfleeali XVI eipUea- 
bit diebiis Jovis , horft IX , Mercurii , Yeneris et Sa- 
tarni, horfl X. 

G.'À.Arendt, prof, ord., Antiqmtatesromanasex- 
ponereperget diebus Laos, Martis et Mercurii, borft IX. 
Bistoriam recentiorem politicam docebit diebos Her- 
carii, horfl lY, Joris, horâlll. 

J.-B. David ^ prof, extraord. et Praeses Gollegii 
▲driani PP. YI , Bistoriam Patri» contiDuabit diebas 
LuuB, Martis, Yeneris, et Satumi, horâ Yin. 

JLeetiêneê ùrdinariœ pro auditoribui pasteriorisanni^ 
qui prœparantur ad itudium medicinœ. 

N. Moeller, prof. hon.,lectioDes habebit supra in- 
dicatas. 

G.'Xt. Pagani^ prof, ord., Algebram Géométrie 
applicatam tradere perget dlebns Lunas et Martis, 
horâ IX. 

Jlf . MarUns , prof., ord. , Ghimiam generalem , tam 
organicam, tum inorganicam, eamque Artibus ac 
MediciiuB applicatam , docere perget diebus Lunas , 
Martis et Mercurii , ab borft XI et dimidifl ad I. 

Botanicam tradet diebus Jovis et Yeneris , eftdem 
horft. Exercitationibus Botanicis, rure yel in Borto 
Botanico instituendis , preerit diebus et horis op- 
portunis. 

P,'J. Van Beneden, prof, extraord., Anatomiam Gom- 
paratam doeebit diebus Lun», Mereurii, Yeneris et 
Satnmi, borft lY. 
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« 

Lteliona extraardinariœ. 

6.-C. Vbaght, prof. onL et Fac. PhiL p. I. Deea- 
' BUS et Pnraes Gollegii S. Spiritûs, MetaphysHan eonti- 
Duabit diebus Lui» et Joyîs , horâ XII. 

/.-r. Beden^ prof. ord. 8. Fac. Theol., Literas 
Hebraicu, Chaldaieas, etSyriaeas contiDuabit diebi» 
et boris supra indîcatis. 

F.'N.'J.'G» Baguet^ prof. ord. et Univ. a Secretie, 
PoeUrum LaUnornm selecta interpretabitur didHis 
LuDfi y llartis et Yeneris , borâ lY. 

J.-jB. David, prof, eitraord. et Prsses CoUegii 
Adriaol PP. YI, Lileras belgicas docebit diebus Sa- 
tumi , borft lY. 

G.'M- Paganij prof, ord., cootinuabit Caleulum 
differenUalem etintegralem diebus. Hercurii et JoyÎs, 
horâ IX , et Mecbameam analyticam diebus Yeneris et 
, Satumiy eàdem borfl. 

J7.-/. Kumps, prof, ord., exercitationes in Algebram 

' et Geometriam instituet diebus Martis et Jovis,horâIY. 

J.-G. Crahay, prof. ord. et Fac. Scient, p . t. Decanus^ 

' Astronomiam pbysîcam docebit diebus Yeneris , ab 

borâ X ad XI et dimidiam. 

JJ. B. Waterkeyn , prof, extraord. , Geologiam ex- 
ponet diebus Lun» et Hartis, horâ YIII» diebus Yeneris 
' et Salurni , horâ X. 

BECTOl URIYEISITATIS , 

P.-F.-X. DE RAM. 
Bagor , a Seeretis, 
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■■■■■■■■■■■■■BBaBBii^BBHBrBBBaaBBBai^BaiHBaesaHi 

PEOGBAMllE DES COUAS QUI SEROIfT DONNÉS 
AU COLLÈGE DES HUMANITÉS, DIT DE LA 
HAUTE-COLLINE, PENDANT L*ANNÉE ACAD. 
IS40-I8M. 



CLASSE PRÉPABATOIRE* 



Langue francaùe. 
Noèl et Cbapiftl. &ramiMdr'0. 

La FoDtofM* Qucliive» (Mm, 

Langue laUtuli). 

LfcdntoiML Grammaire. 

JaeoN et Doeriof . Cbret tomatbfe Ittioe. 

Lhooioiid. EpiUnne kUtoriœ ioerofs 

£4mifue grecque» 

Bonoof, Méthode eU* 

Langue flamande, 

I. DtTfd« Nederdoftfebe fpraekktiDtt. 
Letterkundige meogeiftofleo.. 



(f) Le* Umpt t ê laliM «tfrccq«# iM «Ml cMdfs^^Mpcadbfil U 
mcm4 i CTKrt r», 
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Hitioire. 

Chronologie 4e Thistoire nniverselle. 

Gé^raphie, 
Gautier. Notions préliminaires. 

Mathématiques. 

Namération ; règles da calcul des nombres entiers » 
application de ces règles, premières notions des 
fractions. 

Doctrine chrétienne. 

Catéclilsme de Mallnes , les 90 premières leçons. 
Histoire sainte depuis la création dn monde jnsqa*à 
la dédicace du temple de Salomon. 



N. B. On donnera régulièrement dans cbaque classe 
des sujets à traiter pour former les élèyes àla rédaction. 



CINQUIÈUE. 



Langue latine. 

Lhomond. Grammaire. 

Epitome historiœ sacrœ. 

Jacobs et Doering. Cbrestomathie latine. 
Gomelins-Nepos. Une yit. 
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Langue grecque. 

Boroonf. Méthode etc. 
Botcha. ChreelowuUhie, 
Kenten. Efilome Niwi TeeUme/iUi. 

Langue fremçaUe. 

Roêl et Chapsal. Grammaire. 
Fénélon. Télémaque. 
La Fontaine. FabUi. 

Langue flamande. 

J. Darid* Ifederdaitaehe tpraekkmift. 
Letterkandige mengelf toffim. 

BieUdre. 
Histoire des penplef orientani. 

Géographie. 

Division générale de l'Europe. — États da nord de 
TEurope* ^ Belgique. 

Mathématiques. 

Eipositlon de la théorie des fraetlons ordinaires et 
des fractions décimales ; eq^sition du système déci- 
mal des poids et mesures ; problèmes sur les fractions; 
calcul ^es nombres complexes. 
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IkKiiine ckréHtnne. 

• Les 21 dernières leçons du cfttéchJsme de Malines. 
Histoire sainte depuis la dédicace du temple de Sa- 
lomoD jusqu'à la naissance du Sauveur. 



OCATRIÈME. 



Langue latine. 

Lhomond. Grammaire. 
Phèdre. FaJbks. 

Comelius-Nepos. Quelques vies. 
Gicéron. Histoires et sentences choisies. 

Langite grecque. 

Bumouf. Méthode etc. 
Boscba. Chrestamathie. 
Ésope. Fables. 
St. Luc. ÉTangile. 

Langue française. 

Noël et Ghapsàl. Grammaire. 
Fénélon. TéUmaque. 
La Fontaine. FtÀles, 
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Langue flamande. 

J. David. Nederduitsche spraekkunst. 
Letterkundige mengelsloifen. 

HUloire. 

Histoire grecque. 

Géographie, 

Géographie de r£urope centrale et méridioDale. 
Notions géographiques nécessaires à Tintelligence de 
rhistoire grecque. 

JUyihoïogie. 

JouYcncy. Âppendix de DiU, 

Mathématiqws* 

Calcul des nombres complexes; extraction de la ra- 
cine carrée; théorie des proportions .géométriques; 
règle de trois , règle de société et d'alliage ; premières 
notions d'algèbre; résolutions de'quelques problèmes 
relatifs aux équations du i*' degré.. 

Doctrine chrétienne. 

Explication des 21 premières leçons du catéchisme 
de Malines. 
Vie de N. S. J.-C. — Prédication des apôtres. 
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TROISIÈME. 



Langue latine, 

Tuet Prosodie. 
Gétar. De Bello eivili. 
Cicéron. Lettres choisies. 
Tite-Live. Narrations choisies. 
Oyide. Métamorphoses. — . Élégies. 

Langue grecque. 

Bumouf. Méthode etc. 
Lucien. Songe du coq. 
XénophoD. Anabase. 

Langue française. 

Woèl et Chapsal. Grammaire. 
Fénéion. TéUmaque. 
U Fontaine, Fabki. 

Langue lUmmde. 

J. David. Nederdaitsche spraekkunst. 

Yoorlezingen yan nederdaitsche proza- 
stuklcen. 

HiêUdre. 
Histoire romaine. 
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Géographie. 

Géographie de TAsie. 

Notions géographiques nécessaires à rintelligenoe de 
rhistoire romaine. 

Mathématiques, 

Eiposition des règles fondamentales de Talgèbre ; 
théorie des équations du premier degré à une et à 
plusieurs inconnues; équations numériques du second 
degré. 

Doctrine chrétienne. 

Explication des 31 dernières leçons du catéchisme 
de Malines. 
Histoire de l'Eglise jusqu'à Gharlemagne. 



SECONDE. 



Préceptes. 

Tuet. Guide des Humanistes. 

Règles des différents genres de poésie. 
Règles générales des différents genresde compo- 
sition en prose. 
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Langue latine. 

Virgile. Une Églogue. 

Géorgiquet. Éloge de la Tie ehampétre. 

Éneide', liy. II. 
Horace. Odes ehoisies. 

Une satire. 
Phèdre. Fables comparées aux fables correspondantes 

d'Esope et de La Fontaine. 
Cicéron. Discours pour le poêle Archias. 

Langue grecque. 

Homère. Iliade, liv. XXH. 
Théocrite. Une Idylfo. 
Plutarque. Tie de Pu)>iioola. 

Là»gm française. 

Boileaa. Art poétique , eh. I , II , IV. 

Racine. PoSme de la religion , ch. I. 

Le Franc de Pompîgnan. Cantique de Moïse avant sa 

mort. 
Rousseau. Ode tirée du Ps. 72. 

Uiêtoire littéraire. 
Aperçu de l'histoire de la littérature grecque. 

Hùtoire. 

Histoire de la Belgique jusqu'à la maison de Bour- 
gogne. 
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Principaax évéDemens de rhistoire da moyen-Age 
considérés surtout dans leurs rapports avec l'histoire 
de notre pays. 

Géographie. 

Géographie de TAfrique ancienne et moderne. 
Géographie ancienne de la Belgique. 

Mathématiques. 

Théorie du plus grand commun diviseur; calcul des 
radicaux ; résolution générale des équations du second 
degré; propositions, progressions et logarithmes. 

Doctrine chrétienne. 

Preuves des principales vérités contenues dans les 
20 premières leçons du catéchisme de Malines. 
Suite de Thistoire de TÉglise jusqu'à la réforme. 



RHÉTORIQUE. 

Préceptes. 

Leclerc. Rhétorique extraite des meilleurs écrivains. 

Langue latine. 

Salluste. Conjuration de Gatilina. 

Cicéron. Discours pour Marcellus et pour Ligarius, 

Horace. Une satire et une épltre. 

5 
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Langue grecque. 

Homère, iliade. Ht. IV. 

Démosthène. Udc Phillppique. 

St. Lac Actes des Apôtres. Adieu de St. Paul aux 
Milésiens. 

St Grégoire de Raxiaiiee. Pétforaisoa du diseonrs d'a- 
dieu à l^Église de Gonstantinople. 

Langue françaite. 

Bossoet. Oraison funèbre du prince de Condé. 
G. Cuvier. Discours de réception à l'académie fran- 
çaise sur l'union des sciences et des lettres. 
Racine. Tragédie d*Estlier. 

HUloire littéraire. 

Aperçu de l'Iiistoire de la littérature romaine. 
Notions sur les principaux orateurs modernes. 

nutoire. 

Histoire de la Belgiquedepnis la maison de Bourgogne. 

Principaux événemeos de Tliistoire moderne con- 
sidérés surtout dans leurs rapports aTce l'histoire de 
notre pays. 

Géographie, 

Amérique. Océanie. 

MaJthémaiiquee. 

Premières notions de géométrie plane ; propriétés 
de lignes trigonométriques ; résolutions des triaiigles 
rectilignes ; élémensde géométrie à trois dimensions. 
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Doeifinê ehréUmme» 

Prentet des prioeipalet réritéi eooteDoes dant ]«• 
^ deniièfcs leçons do catéebitme de Malines^ 

Histoire de TÊglise depois la réfonne josqo'i nos 
joors. 



LAHGCE FLAMANDE. 



itm^tm 



(Goars spécial poar les élif es de Seconde et deBké- 
toriiitte.) 

1. Dafid. Nederdnitsciie spraekknnst 

UiUegging fan eenige nederdoitsdie dieiit- 

en proza-stokken. 
Oefeningen In bel sdtryren en opstellen in 
didit en proza. 

LANGUE ALLEMANDE. 



Lebas et Begnier. Grammaire allemande. 
1. Moeller. Anthologie allemande. 

LANGUE ANGLAISE. 



Tergani. Gramudre anglaise. 

lenoiis of EngUih UkrtUure. 
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TENUE DES LIVRES. 



Théorie de la tenue des livres à parties simples et 
à parties doubles. — Exercices sur les comptes géné- 
raux et auxiliaires. — Application de l'arithmétique 
au commerce et à la banque. — Définitions élémen- 
taires des principaux termes de commerce. — Premiers 
exercices sur la lettre de change, le mandat , le billet 
à ordre . la facture , etc. 



DESSIN LINÉAIRE. 



Exercices. — Application des lignes droites. 



Yidit Reetor Universitalù^ 
P. F. X. DE RAM. 
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INSCRimOm FAITES PCUDAUT LES BEUX 
PREMIERS MOIS BE L'AIIIIÉE ACADÉmOCE 



Hamanité» 1M 

fliOotophie y lettres et ieienceSy i" année . 126 

Sdencet 9 d^ année préparatoire i la nédedne 91 
fbSïùMophU et Jetlrea, 9^ année préparatoire 

an Droit « * « S2 

Médedne 69 

Broii «5 

Théologie 40 

Total 654 
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TABLEAU GÉNÉRAL DES DlëCIUPTIONS. 



1 ARRÉK 
|kr.ADlnilQ1IE 


g 

E 



m 


Philos, et Scien- 
ces, 1'* an. 


• 

a 

l 

s 


* 
a 

l 

m 

t 


a 

s 


2 


1 


TOTAL 


fl 1834-35* 


M 


65 


M 


M 


» 


M 


21 


86 


1835-36 


» 


97 


26 


28 


46 


57 


27 


261 


1836-37 


» 


95 


36 


42 


70 


79 


40 


362 


1837-58 


» 


101 


60 


63 


78 


89 


52 


443 


1838-39 


125 


105 


82 


62 


64 


102 


50 


590 


1839-40 


154 
279 


136 

469 


89 
293 


59 
254 


62 
320 


100 
407 


44 
234 


644 


TOTAUX 


2256 



(*) Pendant cette ann^ on s*est bom^ avx conra de première annëa- 
de FbiloMpliie et de Scieocea et à ceux de la facaltë de Tktfologia. 
Lef eoon de première ana^ de Médecine et de Droit ont iti ouverts. 
Tannée avivante. Le eoUége des Hamanit^ a été onvert a^ moi» 
d'Octobre i838. 
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HtCROUHSE* 



Stmeta et saJuMs est eogUaiio pro defunetU exorarif 
ut a peeeaUê iolvantur. 11 Haceb. 12 , 85. 



1840. 

tl Féfrier« Yan Lier 9 Jean-Joequa p né I Lomralo 
le 17 Septembre 1799, eoncierge à Tank 
pbftbéâtre d'anatomie* 

39 Sept. BereUmani , Pierri'Jloêiphf étudiant en 
pbflofopbfe , né I Loofaln, y décédé à 
rif e de 35 ana. 



DEUXIÈME PARTIE. 
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RÈGLEMENT GÉNÉRAL. 



VIl'KS I* 

De VinscripHon et du Receruement. 

AIT. 1. 

Pour être porté au rôle des étudians , on doit se 
présenter devant la Commission d'inscription présidée 
par le Recteur Magnifique, et produire un certificat 
de bonne conduite et un autre constatant que Ton a 
régulièrement terminé les études préliminaires. 

Les étudians. de la Faculté de Théologie produiront 
un certificat de leur Ordinaire. 

AHT. 2. 

L*acte d'inscription n'aura son effet que durant 
Tannée académique courante* L'inscription devra être 
renouvelée tous les ans. 

Le droit de première inseription est de lO francs, 
celui de recensement ou de renouvellement de Tin- 
scription est de 5 francs. La somme provenant des 
inscriptions est yersée dans la caisse de TOniversité. 
Il sera payé en outre aux appariteurs 5 francs pour 
l'inscription, et autant pour le recensement. 
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AIT. S. 

Les iofcripUont et les reeeosemens se feront an- 
nuellement dans la huitaine qui précède le premier 
Mardi d'Octobre jusqu'au Samedi suivant. 

Après Feipiration de ce terme, nul ne pourra être 
inscrit ou recensé que pour des motifs graves, dû- 
ment justifiés. 

AHT. é. 

Pour être admis au recensement chaque élève doit 
présenter son acte d'inscription. En outre il devra 
être favorablement mentionné dans les rapports que 
le Yice-Recteur et les Facultés adressent an Recteur 
Magnifique à la fin de l'année académique (1). 

ÀHT. 5. 

Lors de rinscription et du recensement , les étu- 
dians promettent d'observer les Statuts et Règlemens 
académiques et de remplir les devoirs qui leur sont 
prescrits. 



(i) L'^toiltaiit qat te feritt inscrira ponr subir an csascB derint 
le Jnry, tanf aroir fait r^olièrvmcBt A l'UniTerait^ Ica étad«s re- 
quiaea et aana Tavit fatorable de la Facnlt^ A laquelle il appartient , 
ne aéra pa« pori^ comne étudiant de l'Uniterait^ anr lea liatea A 
Iranamettre an nioial^e de riot^rienr. En ontre , a'il ^cbone A cet 
eiamea « il b« ponrra plna lire recenatf. 

Cette nesnre eat applicable aoz jennea gêna qoi auraient fait dan a 
d'antrea iuhXiêumenê noe partie dea ëlndea n^cesiairea ponr Texa- 
m^nqo'iU Tondraient anbir. Séance tUt Cotuetl net. du i3 Mai et 
du 14 Octeinv tSSg. 
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TfftWLB ÏÏL 

Des Autaritéi académiquei, 

AIT. 6. 

Les Aatoritéf aeadémiqiief sont : le ReeUar Ma- 
gnifique, le Tlee-Reetenr , le Secrétaire, lee Doyens 
des Facoltés , les Présidons des eoUéges, le Conseil 
reetoral et le Sénat académique. 

AtT. 7. 

Les Professeurs de l*Unifersité, conroqués par le 
Recteur Magnifique et assemblés sous sa présidence , 
constituent le Sénat académique. 

A»T. 9r, 

Les Doyens des Facultés, conjointement avec le Vice* 
Recteur et le Secrétaire , forment le Conseil. 

La réunion ordinaire du Conseil a lieu le deuxième 
Lundi de chaque mois. Lorsque le Lundi est un jour 
de fête, la réunion est remise au lendemain. 

AHT. 9. 

Les réunions ordinaires des Facultés ont lieu, au 
commencement de chaque mois , dans Tordre suitant : 

Le premier Lundi, Faculté des Sciences; 
Le Mardi , Faculté de PhOosophie et Lettres ; 
Le Mercredi, Faculté de Médedne; 
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Lb Jeudis Fftcalté de Droit; 

Le Vendredi t Faculté de Théologie. 

Lorsque Tun ou Tautre de ces jours coïncide arec 
une fôte , la réunion est remise au Samedi suifant» 



De la Discipline académique en généroL 

AIT. 10. 

Tous les étudiant doi?ettt professer la Religion 
calliollque et en remplir les defoirs. 

Aw. H. • 

Les étudians internes et externes assisteront , les 
Dimanches et jours de fête , aux OflSces de runi?er- 
site qui se célèbrent en Féglise paroissiale de Saint- 
Michel , à neuf heures. Pour les Offices de Taprès- 
midi , les étudians externes sont engagés à fréquenter 
une des églises de la Tille. 

AIT. iî. 

Les étudians externes , dans les trois jours de la 
prise de leur domicile , auront soin de faire remettre 
au Yice-Recteur leur adresse portant le nom de la 
rue , le numéro de la maison , le nom et la profbs* 
sion des personnes chez lesquelles ils demeurent. Les 
mêmes indications devront être données en cas de 
changement de domicile. 
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AIT. 13. 

Ik devront être rentrés eliez eni pendant le se- 
mestre d^hiver ( qui commence le premier Mardi d'Oc- 
tobre ) à hait heures et demie , et pendant celui d'été 
( qui commence le premier Lundi deMar») à neuf 
heures et demie (I). 

lies haUtans de la Tille » qui louent des apparte- 
mens à des étudians , prêteront spécialement leur con- 
cours pour le maintien de la présente disposition. 

AIT. 14. 

Les étudians internes obserreront les Règlemens 
particuliers des Pédagogies on Collèges de l'Université. 

AST. I& 

L'entrée des maisons , dont la réputation ne serait 
pas reconnue irréprochable , est rigoureusement dé- 
fendue à tous les étudians de TUniTersité. 

ABT» 10. 

n 7 aura annuellement deux Tacances ; l'une du 
Mardi qui précède la fête de Pâques jusqu'au second 
Mardi qui la suit , l'antre , du premier Vendredi d'Août 
jusqu'au premier Mardi d'Octobre. 



(i) ia fr^^MBlattim d« tUltr* Arat eonlnira h l'iat^rM de* oMeara 
•I'4m AwIm , «t d'cilleon bieonipstibl* arec Tobi^nrition de Fart. 1 3, 
tpi preacrit l'Icare de la r«Blr<« da aoîr , il est rigoorenaeneiit difcoda 
ma ^tudiana d*aafbter ao •pectac!e.<S'<£rac« du Conted ru. du 9 Mail 84o. 
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TiTBs nr. 

De$ Peines académquei. 

▲BT. 17. 

Les peines académiques sont les admonitions, la 
suspension du droit de fréquenter les Cours ou l'un 
d'eux , la prorogation du temps fixé pour les examens 
en vertu desquels se confèrent les diplômes scienti- 
fiques, et Texclusion de rcniyersité. 

ART. 18. 

Ces peines seront appliquées , selon Texigence des 
cas , de la manière suivante : les admonitionç par le 
Professeur ou par les Autorités académiques ; la sus- 
pension du droit de fréquenter un Cours , par le Pro- 
fesseur de concert ayec la Faculté ; la suspension du 
droit de fréquenter les Cours et la prorogation du 
temps ûié pour les examens, par la Faculté de concert 
avec le Recteur Magnifique ; l'exclusion de lUnif ersité 
par le Sénat académique. 

ART. 19. 

Le Recteur Magnifique ou le Vice^Recteur pour- 
ront aussi prononcer la suspension du droit de fré- 
quenter les Cours et réprimer, dans certains cas« 
par le Consilium aheundi les contrafentions aux rè- 
glemens académiques (1). 
■ ■ ' I — ^.— — ^>" 

(i) La remise proportionnel] le des r^tribations des cours est faite 
i IVtndiant qui anra reça le Consilium abeundi. Séance dit Coruâl 
reet. du i4 Mars 1837. 



( » ) 

La MfpesfiiMi do droit dé ftéqaeoîeT les Covrt 
emporte la défeote dé fortfr de mm demidle* 



km. 20. 

Toutéi ki foreor», qui poonmit être à la éàffo- 
Mmk de rUtti? etiité , ne eefoat a cc o rdée» ^am 
étodiaiii qui tt distfii|^eroiit par la régolarfté de 
Jeor cooditfte et par leor applieatioo, 

n fera anmellenieiit accordé à cfaq étadiaos de 
doqiie iKiilté resemptloD decrétrllratloiii dec Coor» 
iiéee par les art 35, 37 et 39« Ceoi qui croient 
afoir dec titrée à cette Untnt derroot, ataat la Ûù 
du moic dé Juillet , adrcfcer leur demande an Rectettr 
Magnifique (t). 

Alt, 33, 

Les certificata dé iMone coodoite, de fréquentation 
on d'aptitode eitraordioalre à Tétude qui «ont eiif éc 
pour Folrtention d'âne bourse on de tonte autre Ur 
fenr , ne sont donnés que par le Recteur Magnifique. 



(f) Vtt«mfîi»n f»wn ffr« r«î'ué» h VMmàumi qai •• tmaiimm 
p«# i M é'ttiùmpÊn ftr U répihnU è» m «o«I«H« «t fw nm âp^ 
fUtêiUfo. Séant* di$ Cùfiteii rui. du ti Mëi tBtg, 
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La demande de ces certificat! doit être appayée a ar 
une déclaration du Tice^eeteur et du Doyen de la 
faculté , constatant que rien ne s'oppose à ce qu'ils 
soient délivrés. 

Pour les étudians internes , la déclaration sera don- 
née par le Doyen de la facuUé «t par le Président de 
leur collège (1). 

TITBSTI. 

De la dùêrUmtion et eu réiriXmiiom éee Omn* 

lET. 23. 

Un programme annoncera Tordre et la distribution 
des Cours de chaque semestre. 

AST. SA, 

Les Cours de la faculté de Philosophie et Lettres et 
de la faculté des Sciences comprennent deux années 
el sont réglés de la manière suivante : 

Première année : rintrodnction à la Philosophie , 
la Logique, la Métaphysique générale et spéciale, 
l'Esthétique, l'Introduction à l'étude des Langues 
orientales , la Littérature grecque et latine , la Lit- 



(x) l« àhUnUMM pMir robtonttim àé$ eerttfi««l$ d*9fîit»49 c«- 
tmordinairc i Vélnde , mentionnes i Vnt. 33 de U loi sur reosei- 
g«o«Miit «opMrar du vj 8«pt. i83S «t à l'art. 33 defarrft^ rojal 
da 9 Février i836 , ae Mra dëlirr^e par les Utniliê qn'aprèa nn exa- 
■Ma pr<aUbl« des ^ndiaos qai dAinat obtoair ces eortifieats. Simimt 
du Consfil r§9t, du io Juillet x837. 
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lératiife flanandA , la Uttératare francise , riliftolre 
asdenne, rintrodneâoo aux MathémaUqoes SDpériea- 
ret, la l%jti<iue at rAstronomie physique. 

Seeùnde année , pour emx qu{ te dettineni A V étude 
du Droit : la miosophte morale , rillstoire de la 
PMIosepliCe, l^fieooomie politique , la 8taUstlqne,la 
Géographie physique et ethnographique, l'Histoire du 
moyen âge, l'Histoire politique moderne, l'Histoire 
nationale, l'ArdiMogie, les Antiquités greeqnes et 
romaines, et Ffllistoire des littératures modernes. 

Seconde année , pour ceux qui $e dettinent A V étude 
àe la HédeHne : la Philosophie morale, rHistoire de 
la Philosophie , les Mathématiques transeendantes, la 
€himle générale et appHqaée(i), la Zoologie, TAna- 
tomfe comparée , la Minéralogie , la Géologie , la Bo- 
tanique et la Physiologie des plantes, la Géographie 
physique et ethnographique. 

Ces Cours se divisent en CùanordinaireamMi' 
gatairetf et en Cours exlraordinairei ou faeuUatife, 
Ils seront déterminés dans le programme , qui contien- 
dra aussi rindieation des Cours exigés pour le doctorat 
en Philosophie et en Seiences. 

Les Cours extraardinairet on facultatife de ces 
Facultés n'exigent de la part des étudians aucune ré- 
tribution particulière. Ceux qui se proposent d*en 
anirre nn ou plusieurs derront se dire inscrire chez les 
Professeurs respectif , immédiatement après la pu- 
blication du programme* 

(i) Lm CMn l» MijrfqM cC 4« CktmM Mfoat «MCMiblcf rat 
étmàum pes4nii la prvMâèra «t la Mcoai* •une». 
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▲RT. 25. 

Les rétributions pour les Cours ordinaires et ex- 
traordinaires de la première année dans les facultés 
de Philosophie, des Lettres et des Sciences s'élèvent 
à 220 francs. Les mêmes rétributions sont fixées pour 
ceux de la seconde. 

ART. 26. 

Les Cours de la faculté de Médecine comprennent 
trois années et sont réglés de la manière suivante : 

Fremière année : rAnatomie ( générale , descriptive, 
pathologique, organogénésie^ monstruosités (i))»Ia 
Physiologie et l'Hygiène (2). 

Deuxième année : la Pathologie et la Thérapeuti- 
que générale des maladies internes , la Pathologie et 
la Thérapeutique spéciale des mêmes maladies, la 
Pharmacologie et la Matière médicale , la Pathologie 
externe, la Clinique interne et la Clinique externe Qi). 



(i) y. le Règlement pour rampliidi^atre d'anatomie «t les aallei 
de diateetion , du i5 Janner i836. 

( a ) Les ëtndiaos « qui se proposent de prendre des grades derant 
le Jurj , ne pourront ttre inscrits pour les Cours de première ana^* 
sans £tre candidats en Sciences. Ceux qui , après aroir fr^qnent^ pen- 
dant deux ann^s les Cours de Pkilosopliie et des Sciences , auraient 
duf ajournes *par le Jurj , ou qui , à eanse d*nne circonstance parti- 
culière , n'auraient pn se présenter aux examens , seront réinscrits «n 
Sciences ; ils demanderont k la faculté des Sciences de pouvoir jouir 
de la disposition de l'art. 34 « et à la faculté de Médecine Tautori- 
sation de fréquenter le Cours d'anatomie. Seanc» du Conseil recl. du 
•19 Décembre 1 836. 

(3) ▼. le Règlement pour les étndians en Médecin*, admis ans 
Court de clinique interne et externe 1 lliôpital ciril « du 7 Not. i836. 
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Troisième année : la continuation des Cliniques in- 
terne et externe , la Médecine opératoire , le Cours 
théorique et pratique des accouchemens(l), la Méde- 
cine légale et la Police médicale , la Pharmacie théo- 
rique et pratique, FEncydopédie et THistoire de la 
médecine. 

ART. 27. 

Tous les Cours de la faculté de Médecine, men- 
tionnés à l'art, précédent, sont ohligatoires.il sera 
payé 30 francs par Cours semestriel , et 60 francs par 
Cours annuel. Les rétrihutions de tous les Cours de 
la première année s'élèyeront ainsi à 150 francs, ceux 
de la deuxième à 240 francs et ceux de la troisième 
également à 240 francs. 

Les étudians en Médecine , qui n'ont pas suivi les 
Cours de la deuxième année des Sciences, et qui 
désireraient fréquenter le Cours d'Anatomie comparée, 
payeront ia rétrihution semestrielle de 30 francs. 

ART. 28. 

Les Cours de la faculté de Droit comprennent trois 
années et sont réglés de la manière suivante : 

Première année : TEncyclopédie du Droit, l'Histoire 
du Droit Romain , les Institutes du Droit Romain, le 
Droit naturel ou ia Philosophie du Droit et les Elé- 
mens du Droit civil moderne (I). 

(i) V. le Règlement pour les tftndiaos en Médecine admit i rbosptce 
de la maternité, du 7 IfoTcmbre i836. 

(2) Les étudiant, <jui se proposent de prendre des grades devant 
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ART. 25* 

Les rétributioDS pour les Coan ordinaires et ei- 
traordinaires de la première année dans les fiienltéf 
de Philosophie 9 des Lettres et des Sdenees s'élèrent 
à S90 franes. Les mêmes rétribations sont fiiées poor 
eeni de la seconde. 

AST. 96. 

Les Cours de la fiiealté de Médecine comprennent 
trois années et sont réglés de la manière soivante : 

Première année : TAnatomie ( générale , descriptire, 
pathologique 9 organogénésie, monstmosilés (i) )t la 
Physiologie et l'flygièoe (2). 

Deuxième année : la Pathologie et la Thérapeuti- 
que générale des maladies internes , la Pathologie et 
la Thérapeutique spéciale des mêmes maladies, la 
Pharmacologie et la Matière médicale, la Pathologie 
eiteme, la Clinique interne et la Clinique externe (5). 



(t) T, U BIfiMimit pour Trapliidi^tr* d'saatomM «A le» §M€» 
d« 4iM««Uoii « du li lÊMf'uw i836. 

(i) he§ tftadiso* « qai M propoMDt dé prm4r» dM gradtf âtftmt 
l« iarjr « B« p««rf«Bt Itr* iofcrito poar !«• Cowrf dt pramUrw nnid*, 
MPS être 9$m^d»t» en 8d«actff. C«av q«i , tprif ëwcir fréqneuié p«»* 
(ItBt deoi tofl^i U» Cosn 4« FliilMopliM «I dct Sd«0ccf , «BraÎMit 
M êÎMUuéê 'par 1« Jw7 , o« qsi , i «MM d'iuM circoMtaBC* pnti- 
ciUi^e , a'*«r»i«Bt pa m préMoler «bs «smmm « Mroot r^McrtU •• 
Seiencf* f ib draMaderont k ht fteulté dM Sdcacc* d« poavoir joair 
d« k di«pMf(MMi d« l'art. 34 , ^ 1 la Iscaltd d« lid^iae rralori- 
Mtioa d« Mqumer l» Coar» d'amMomi*. Idanaa dm Conseil reet. dm 
•19 Déêêmhreintf. 

(S) ?, la B*|l«BMBt poor Iw ^ladiaaa aa Hddaciaa, admia aai 
Coara da cUBi4i8« ialaraa et astcraa 1 rbdpital ctYil « d« 7 Hov. i83S. 



( «) 

TfcMimi a$mée :\a tmiiUtttMan des Cliniiiiiet fD- 
terae et eiteniet la Médecfoe opératoire, le Coore 
tbéoriqne et pratique dee aceaadieneiif (1), laMéde- 
due légale et la Poliee médicale , la Pharmade théo- 
rique et pratique, l^Eoejciopédie et l^Histoire de la 

oédediie* 

A«r« 27. 

Tous le» Coorf d« la Caieolté de Médedoe, mes- 
tloDoéf k l'art, préeédent, font obllgatoiree* Il fera 
payé SOUranc» parCran sémeftriel, et 00 franc» par 
Coon aoooeLLe» rétrilwtioii» de ton» le» Coor» de 
la première aonée s'élèreroot aiofl k 150 fraoc», cens 
de la deof ième à 240 fnmc» et ceux de la troisiéiiie 
également à 240 franc». 

Le» étiidiaii» en Médecine, qui n'ont pa» eolri le» 
Coor» de la deoxiime année de» Sdence», et qoi 
déeirendent fréquenter le Coor» d'Anatomie comparée, 
payeront la rétrilmtion eemeatrielle de 30 franc». 

A»r. 38. 

le» Coof» de la ûenlté de Droit comprennent troi» 
année» et font réglé» de la maniée eoit ante : 

Première aimée : rcncyelopédle do ]>roit, PBiatoire 
do Droit Romain , le» In»tititte» do Droit Romain, le 
Droit natorel oo la Pbllofopbio du Droit et le» Elé- 
men» do Droit dvil moderne (I). 

(f) y. V B^glMBMrtpMir U» HmàtMê «■ Méiwmt êêmâ» ê rii««fM« 
( 7) !«• iimâitMf qui m pir«f«Mst i» f**^^ ^ fr>»«* 4«*»»i 
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ïkuxième année : les Paadeetes, le Droit dvll mo- 
derne approfoùdl, le Droit public interne et eiteme , 
et le Droit eommercta]. 

Troisième année : la continuation des Pandectes et 
du Droit civil moderne approfondi , le Droit criminel 
y compris le Droit militaire , le Droit administratif, 
l'Histoire du Droit coutumiier de la Belgique et les 
Questions transitoires, la Procédure civile y compris 
Torganisation et les attributions judiciaires , et la 
Médecine légale. 

ART. ^. 

Tous les Cours de la facuHé de Droit, mentiotmé* 
à Tarticle précédent , sont obligatoires. Il sera payé 
40 francs par Cours semestriel, et 80 francs par Cours 
annuel. Les rétributions de tous les Cours de la pre» 
mière année s'élèveront ainsi à 340 francs , oeui^ d« 
la deuxième à 240 francs, et ceux de la tBoisièo^e i 
250 francs. 

Les étudians en Droit qui n^ont pas suivi les Cours 
de la deuxième année de Philosepbie, et qui dé^M- 



le Jnty « ne peArront être imcrits pouf les CouH de première iBS^e 
«ans être eiadidsts «a Mtiloeotililfl «t I.etttei. OéM qmi , aprti àrtit 
fréquente pendant denx snntfea les Conra de Pkilaaopliie et Lettrée « 
auraient iti ajonm^s par le Jqry , ou qui à cause d*une eireonstaace 
particulière n'auraient pu ae pr^seiiter ans examens, seront rëinacrila 
«If miosopKie : ils deUMUdefoiit ft la faculté de VKilosopliie a Lettres 
de pouvoir jouir do la disposition de Tart. 34 « et à la Acuité do 
Droit rantorisation de fr^nenter le Covrs de Htbii naiuMI. Séûhtê 
dm CottSMi r99t. du i^ Déetmèr» i830. 
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raient fréquenter les Cours de Statistique, d'Economie 
politique et d^Histoire politique moderne , payeront la 
rétribution semestrielle de 30 francs pour chacua de 
ces Cours. 

AIT. 30. 

La distribution des Cours de la faculté de Théologie 
est déterminée par un règlement particulier (1). 

Alt. M. 

Les rétributions, filées par les art. 25, 27 et 29, 
seront payées intégralement entre les mains du rece- 
Teur des facultés au moment de Tinscription ou du 
recensement. 

Le receveur remettra aux étudians ayec la quittance 
une carte d'entrée, portant un numéro d*ordre qui 
indiquera la place à occuper dans les auditoires. 

Aiit. 32. 

Les Facultés pourront accorder, à la demande ex- 
presse des parens, un délai pour le paiement des 
rétributions. Les étudians , qui auront obtenu un dé- 
lai , se présenteront avec la déclaration de la Faculté 
cbe2 le receveur qui leur remettra la carte d'entrée 



(i) Lci ^tadiaof en Théologie «pii dÀireot fréquenter vn Court 
ficultatif on ordinaire d'une antre faculté, derront, apria aroir ob^ 
tenu le conaentement de la faculté de Tk^ol«gic« adreaaer par^rit 
une demande au dojen de la faculté daaa laquelle cet Cour» août 
donaéa. Sianee du Cotisa net. dm m Nwêmhf t838. 
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ART. 35. 

Les étndians , qui désirent être dispensés de la fré- 
quentation d'un ou de plusieurs Cours, devront 
adresser une demande motivée à leur Faculté. 

ART. 34. 

L*étudlant, qui aura payé la rétribution pour un 
Cours on pour les Cours d'une année , pourra être 
autorisé par la Faculté à f)réquenter les mêmes Cours , 
les années suivantes, sans être tenu à une nouvelle 
rétribution. 

TITB3B VB. 

De la fréquentaiion des Cours. 

ART. 35. 

La durée des leçons est d'une heure au moins , et 
d'une heure et demie au plus; personne ne pourra sor- 
tir de l'auditoire avant que la leçon soit terminée (i) 

ART. 36. 

Les étudians sont tenus de fréquenter avec exac- 
titude tous les Cours ordinaires et obligatoires men- 
tionnés dans le programme,; la même obligation s'é- 
tend à ceux qui se font r inscrire pour des Cours 
extraordinaires ou facultatifs. 



(i) L«s Profeasenrt a'a«snreront des progrès des étudians on leur 
adressanl^ des questions sur les matières de l'enseignement. Séance 
du Conseil reet. du 6 jioitt 1 837. 
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ART. 37. 

Les étodians ne poarront s*abseater des leçons, 
ni sortir de la Tille pour on ou plusieurs jours , sans 
une permission spéciale du Vice-Recteur on du Pré- 
sident de leur collège. 

ART. 38. 

Les étudians'externes, qui , pour cause de maladie , 
seront empêchés d'assister aux leçons, devront en 
informer de suite le Yice-Recteur. Ils auront égale- 
ment soin de faire connaître quand cet empêchement 
aura cessé. 

ART. 39. 

Avant l'entrée du Professeur dans Tauditoire cha- 
cun aura soin de s'y trouver à la place qui lui aura 
été assignée. Pendant les leçons , le silence et le bon 
ordre doivent être rigoureusement observés ; si quel- 
qu'un se permettait de les troubler, le Professeur 
pourra lui enjoindre de sortir de l'auditoire et provo- 
quer, selon l'exigence du cas , l'application des peines 
académiques. 

ART. 40. 

Ne seront admis à fréquenter les Cours académi- 
ques que ceux qui auront été portés an rôle des étu- 
dians, conformément aux art. 1 , 3, 3, 4 et 5, et 
seront munis d'une carte d'entrée délivrée par le 
Receveur des Facultés. 

6 
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AIT. 41. 

Cenx. qui, ians afoir été ioeriU, désireront as- 
sister à une leçon, en feront U demande directe an 
Professeur ou par Fentremise de Fappariteur. Geni 
qui voudront suivre un Cours s'adresseront par écrit 
au Professeur qui transmettra leur demande au Rec- 
teur Magnifique. Le Professeur leur communiquera 
ce qui aura été arrêté. 

Fait et revUé à Louoain^ le i9 Novembre 1855 
elle ZO JuiUet 1836. 

M ucma an L^vaiTiasiTi, 

P.-F.-X. DE RÀM. 
Le Secrétaire^ 
L« f S. Baoubt. 
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^SSSSSSEBSSBSBSSBSSBSBSSaaBaBBB^BSBBBBBIBaiaBaB^ 

RÈGLEMENT POUR LE SERVICE EXTÉRIEUR 
DE LA RIBLIOTHÈQUE. 

AIT. i. 

La BiblioUièqne est ou? erte toos les joors ( les IM- 
mancbes, les jours de fête et les Samedis exceptés) 
de 3 i 4 heures pendant le semestre dliiver et de 
8 i 5 pendant le semestre d*été. 

km, 8. 

Les catalogues de la Bibliothèque penyent être con- 
sultés dans le cabinet du Bibliothécaire. 

AIT. 9. 

L'entrée des salles de la Bibliothèque n'est permise 
aux étudians et au public qu*aYec Tautorisation du 
Bibliothécaire et en présence d'un employé de la Bi- 
bliothèque. 

Aar. 4« 

Une s^e de lecture est mise à la dif p^sHlon des 
étudians et du public aux heures indiquées à Tart. 1. 

Pour obtenir des livres , on doit remettre 4 Ton 
des employés de la Bibliothèaue un bullet^ ^ portant 
rindication de Touvrage que Ton désire» avec la signa- 
ture de celui qui fait la demande. 
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AKT. 5. 

On doit garder le sUence dans la salle de lecture 
et éviter tout ce qui pourrait distraire les lecteurs. 

AKT. 6. 

Il n'est permis de prendre des notes qu'au crayon. 
Le calque pouvant endommager les gravures ou les 
estampes, il est défendu de calquer. 

ABT. 7. 

Aucun livre ne sera communiqué pendant la demi- 
heure qui précède la clôture de la Bibliothèque. 

AKT. 8. 

Les Professeurs et les Fonctionnaires de rCniver- 
sité peuvent entrer dans les salles de la Bibliothèque 
et y faire des recherches. Us sont priés de remettre 
à leur place les ouvrages qu'ils auront consultés. 

ABT. 9. 

Us ont le droit d*avolr chez eux les ouvrafges qui 
leur sont nécessaires pour leurs études. Ils les ob- 
tiennent en signant un bulletin qui contient Tindi- 
cation du titre , du nombre des volumes , du format 
de Touvrage et la date de la sortie de la Biblio- 
thèque. 

Ce bulletin sera immédiatement transcrit sur un 
registre particulier , dans lequel la date de la ren- 
trée des livres sera également annotée. 
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ART. 10. 

Les livres peuvent être gardés pendant la durée du 
semestre jusqu'à Tépoque de la remise générale, fixée 
ci-après i Fart. 15. 

Si un ouvrage déjà confié à un Professeur est de- 
mandé par un de ses collègues, le Bibliothécaire in- 
vitera celui qui a Touvrageàlé Caire rapporter dans 
la huitaine ou à se concerter avec celui qui en fait 
la demande , afin de pou>'oir s'en servir alternative- 
ment. Néanmoins le signataire du bulletin demeure 
respoasable. 

ART. 11. 

Les étudians de l'Université et les personnes do- 
miciliées en ville peuvent obtenir des ouvrages de 
la Bibliothèque pour en faire usage chez eux , en 
présentant un bulletin revêtu de la signature d^un 
Professeur de l'Université , qui sera responsable des 
livres obtenus. 

II convient que les étudians présentent la signa- 
ture d'un Professeur de la Faculté à laquelle ils ap - 
partiennent. 

Les ouvrages pourront être gardés pendant quinze 
jours. A l'expiration de ce terme, ils doivent être 
remis à la Bibliothèque. On peut les obtenir pour une 
seconde quinzaine en faisant renouveler la signature 

du bulletin (1). 



(i) L*art. II accorde aui étudians ta facolt^ d'oblenir an lirre» 

6. 
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AIT. 13. 

Il De sera plas accordé de livres i ceai qai ne se 
seraient pas conformés aui dernières dispositions de 
Tarticle précédent. 

AIT. 15. 

Tons les oaTrages prêtés doivent, sans aucune ei- 
ception , rentrer i la Bibliothèque dans la qniniaine 
qui précède les yacances de Pâques et dans celle qui 
précède les vacances du mois d'Août. 

AIT. 14. 

Les Professeurs, qui auront satisfait à Farticle pré- 
cédent, peuvent reprendre, en signant un nouveau 
bulletin, les ouyrages dont ils auraient besoin pen* 
dant les vacances. 

AET. 15. 

Les ouvrages de prit , les collections de planches, 
les grands dictionnaires , les encyclopédies et autres 
orvrages de cette nature ne peuvent jamais sortir do 
la Bibliothèque. On ne peut les consulter qu'à la 
salle de lecture ou dans le cabinet du Bibliothécaire. 



de la Btl>lû>tU4|iie pour an fair* viafia chas ans « aa prtfaaBlaal ui 
bvllctia rarlta da la iigBataira d*a0 da laara profatMara . Il aat 9b» 
daatial da ramarqaar qa*il faut eonbiDar eat articla araa Tart. 4 f 
d*aprè« Irqaal «oa «alla da lactara est mÎM i la dî«positio0 daa 
ëtadiana, at qv'il rtfaolta da catta aombinaiaos qa'it a'aat parada 
d'aMpoiiar i damictia qaa Fan on Tantra «m? raga dont <m Tondrait 
faire l'objet d*ana ^oda aatTia. jtvU rtct, du »% Mui 18I7. 
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AIT. 16. 

Si an VnttMmt ayait besoin; pendant fa leçon , 
d^nn des ouvrages mentionnés à l'article précédent, 
le Bibliothécaire pourra le lui confier contre reçu et 
sous la condition de le faire rapporter par un appa- 
riteur Immédiatement après la leçon. 

AIT. 17. 

Celui qui aura dégradé on perdu tout ou partie 
d*nn ouTrage quelconque sera tenu de fournir à ses 
frais un antre exemplaire du même ouyrage. 

AST. 18* 

les Ilyres de la Bibliothèque ne penrent être pré- 
tés on emportés hors de la Tille qu'ayee une auto* 
risation spéciale de la Bégence et du Eecteur de 
lUnlTersité. 

AIT. 19. 

La Bibliothèque est fermée pendant la durée des 
Tacances* 

Faitàlauvaén le i9 AvrU 1856. 

LE BCcnvB ni L^muTiisni, 
P.-F.-X. DE BAM. 
L« t S. Le Seerétaire^ Baovbt. 
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REGULJ5 GOLLEGU TOEOLOGOROI. 



AIT. f . 

Nemo GoUegii Theologoram Alnniitii lAbebitnr, 
niti qui satisfecerit art XTII SUtotorum die XI raenils 
Jnnii ISSA, et Legibos Academieisobedientiam foerit 
polUdUia. 

AU. 3. 

Protef com Directore et Sabregente , qui aob ipio 
rem Collegii moderantar , sedob iof Igiiabuot » ot 
Alamni Tit» sanctitate et doctrin» saers studio ma- 
gis magiiqae profidaot. lie igitor a aiogiilia Aluomiii 
débita pnmtabitor reverentia et obedieotia. 

AaT. 3. 

Vooqaoqiie anno eirca feetnm Natititatla Domini 
in Sacello Collegii ioftitoentor exercitia spiritualia 
tribus saltem diebos , ut Aluroni in seceifa et «ileatio 
digoitatem ac sanclitatem sacerdotalia yriim expendant, 
Deamque sapplidter orent , nt in ipsie infaodat et 
eonfirmet spiritam scfentia et pietatis* 

ART. 4. 

Qaimi ei, qui fias Domini perambalare coplt, ni- 
hil ntilios, imm6 (teste 8. Franciseo Salesio)iiiluI 
magis necessariam sit, qnim babere probe iDStriu>- 
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tum aniinî directorem , quisque confessarium eligel 
ex lis, qui diebus sabbatinis et vigiliis festivitatum 
ad excipiendas confessiones in sacello Cullegii sunt 
parati. 

ABT.> 5. 

Qttum perfecUoQis ecclesiastic» assequeDd» et re- 
tinende pnestaotissimus ac Sanctorum exeroplo com- 
probatus modus sit oratio mentalis , quotidè preces 
matutinas sequetur meditationis exercitium, cujus 
materia^YesperepraecedcDti recitabitur, ut itÀ Alumni 
die ac nocte in lege Domlui meditari non desinant. 

ART. 6. 

Hemores pracepti apostolici , quo jubemur omnia 
in Dei gloriam facere (I ad Cor. X, 31 j , tcmpore 
prandio et cœns dato omnes lectioni spirituali animuin 
intendant. 

In sumptione cibi et polûs , ut in quavis alift ac- 
tione aut eonversationc , abstinebunt ab omni inur- 
banA morositate; charitate fratemitatis invicem di^ 
ligentes , honore invicem prcevenientes , aller alterius 
onera portaps adimpleat legem Chrlsti (ad Rom. XII , 
10 et ad Gai. YI, 2). 

ART. 7. 

Quum oporteat Glericos uti veslibus suo ordinl con- 
gruentibus , ut per decentiam habitûs extrinseci mo- 
rum honestatem intrinsecam ostendant, omnes ha- 
bitum gèrent ecclesiasticum , scilicet tonsuram suo 



( w ) 

ordioi et gradal conseoUDeam eainqae lemper con- 
ipicuam^ togam Ulareni,collare Archidiœcesi Mech- 
linfeDsi proprium et pileum triangalarem (ConeU» 
prav. Meehl. III^ TU. XVI il, cap. ^ été et Ord. 
lUustrissimi ae Reverendiaimi ArehiepUcopi Mechl. 
dedU^ Nov. 1835). 

AIT. 8. 

Horift itndfo f tatatii teoeMtar eSIentiom ; earebl- 
tor presertim ab omoi etrepito, eanto , poira » el 
eeterU, qnm alioram stadfo obetee poisiot. Reino 
candelas , ant quaaris allai res eitrà feoeatram ap- 
pendet yel eipoDet, multo minûa sordes è feneetrâ 
projfeiet In eobfculia omDia sint munda et ordîM 
difposita. 

Air. 9. 

Eitranef y qalbofeiim loqai licebit lo eonefaTlboi 
ad boae usom def tioatls , noaqaam in eubienla reefpl 
poternot si oe oooieoso Prvtidia ; in omnf colloqoio 
atodeant Alomiif servare, qum statom ae Toeationem 
snam deceaot. 

Prohibetur vioi et eererisie aut allonim ejasmodi 
In eubieuHs usas sine conseneu Praesidis. 

Usus Ubaci fumici rarifslmè permitti poterit 

Probibetur Insua cbartarum pictarom et alearom 
emnesque Ineptls, qo» akatam eeclesiaitieum dede- 
cent. Ârohibetnr etiam ingressaa eoUn» et eonini lo» 
eornm qus ut ui domeiUeo aunt destinata. 



( i07 ) 

ABT. 10. 

t^recibus , meditationi , scholis theologicîs , jenta- 
culoy prandio et cœnsB omnes suo ordine intersint. 
Nemini licebit è Collegio exire , dîsI tempore et horis 
constitutis , neque iter facere , nisi locum et causam 
Prssidi aperuerit , ejasque conseDsam obtinuerit. SI 
quis , permittente Prsside , ex civitate exierit , cura- 
bit , ut aDtè horam septimam et dimidiam sit rêver- 
sus. Statim post preces yespertinas porta Gollegii sera 
nocturne claudetur, et claves soii Presidi oommit' 
tentur. 

AST. 11. 

Qaoniam expedit , ut in domo benè ordinatA rite 
habeaotur prsscripta totius diei eiercitîa, ideèhsc 
temporis distributio ab omnibus seryabitur : 

1« A Pasehate usque ad ferias autumoales surgitur 
quadrante antè quintam ; loti et yestiti omnes ade- 
runt horA quiotA in sacello, ubi cantabitur hymnus 
Veni Creator , et legentur orationes consaeUe. Seque^ 
tur usque ad dimidium sextœ meditatio eorum , qu« 
pridiè yespere faeriot pnelecta. Post meditationem 
sacerdotibus è saeello patebit exitui ad oelebrandam 
missam in ecdeslis etvitatîs, et inchoabilur nrissa 
Pnesidis 9 quA peractA , sequetur studium usque ad 
dimidium octay» , deindè jentaculnm. 

A feriis autumnalibus usque ad Pascha surgitur 
quadrante. post quintam; preces matutin», sacrum 
et studium quod sequitur, medîA horA seriùs quAm 
tempore ssttvo peragentur , sic tamen ut jentacalum 
emper habeatur dimidio octays. 
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2* Ab horâ oetavà usqiM ad prandium tampus im- 
pendetur studiis et frequentatiooi scholaram theo» 
logîcarum Tel aliarum , quibus Hcaerit Theotogis In- 
téresse. 

3* norft prim& prandium; antè prandium omnes 
eonvenlent ad sacellum, ubi fiet lectio spiritualis» 
înstituetur examen particulare conscienti» , et ado- 
rabitur SS. Sacraroentum ; inter prandium legetar 
caput ex S. Scripturft vel ex libro ascctico desamptam. 

A* Finito prandîo , dabitur tempus liberum usque 
ad tertiam. IIorA terti& scbola theologfca ; post eam 
tempus liberum usque ad quintam. Horft quintàsta- 
dium usque ad dlmidium octav». 

5* Dimidio octav» cœna ; antè cœnam omnes con- 
venient ad sacellum , ubi cantabitur Salve Regina 
vel alia pro ratione temporis B. Maria VirginU an- 
tîphona. Inter eœnam per quadrantem hors lectio 
spirttualis. Post eœnam tempus liberum usque ad 
dimidium non». 

6« Dimidio none preces yespertin» , quas eosemper 
ordine habebuntur , ut primé recitentur Litani» Lau- 
rctan» , deindè psaimi Miserere et De profundis pro 
fidellbus defunctis , et prœsertira pro fautoribus Uni- 
versitatîs; deniqoe sequetur examen conscientia , ac 
devota actuum fidei , spei , charitatis et contritionis 
recitatio. His absolutis , praslegentur puncta medita- 
tionis sequenlis diei ; tùm in silentio ad suum quis- 
que cubiculum se rccipîet. Ilorâ decimâ lumina ei- 
lîngucntur. 

Tcmpore prectbus ?el meditationi destinato nemlof 
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licebit absolverehorascanoDicas, Tel, reliclis preci- 
bus communibus , privatas recita ve. 

7« Diebus Martis et Jovis tempore hibemo dabitur 
exitus post prandium usque ad horam quintam, deindè 
stadium usque ad dimidium octav» ; tempore «estiYO, 
studium à diinidio terti» usque ad quintam ; deindè 
exitus usque ad dimidium octav». 

8* Diebus dominicls et festis , horft nonâ omnes in- 
tererunt misss solemni. Deindè exitus usque ad pri- 
mam. Post prandium tempus liberum usque ad dimi- 
dium quints. Dimidio quints laudes solemnes , deindè 
studium usque ad cœnam. 

Dalum Lqvanii die 30 mensU Julii 1836. 

RECTOR VNIVBRSITATIS, 

P.-F.-X. DE RAM. 
L* t S. Bagvbt, a Secrelis^ 
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COLLÈGE DES HUMANITÉS, DIT DE LÀ HAUTE 
COLLINE. — EXTRAIT DES DISPOSITIONS 
RÉGLEMENTAIRES. 



I. Objet de renseignement. 

Cet éUblissemeot dlBStroetion moyenne est destiné 
à préparer les jeunes gens aux études académiques , 
et à procurer des connaissances utiles à ceux qui se 
destinent aux professions commerciales ou industrielles* 

L'enseignement comprend les Langues grecque , la- 
tine , flamande , française , allemande et anglaise , 
l'Histoire, la Géographie , les Mathématiques , la Te- 
nue des lifres et le Dessin linéaire. 

IL ConditionêdPadmisiiùn, 

Pour être porté au rôle des élèves, on doit : 1« pro- 
duire un certificat de bonne conduite ; 2" connaître 
les élémens de la langue française et les quatre pre- 
mières règles de l'arithmétique sur les nombres sim- 
ples. En outre , lors de son admission , rélève doit 
contracter l'obligation d*observer les règlemens de 
rétablissement. 

III. Internat. 

Le prix de la pension est de 465 francs , payables 
par anticipation et en trois termes fixés respective- 
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nent ao premier Lundi d'Octobre » ^ premier Londi 
de ItBf ier et ao premier Lundi après les yacaneee de 
Fâqnef f Joar de la reprise des court. On ne paie rien 
pour rentrée dans i'éUÂlifeement ni à Toceaiion d'an- 
euneDtte. 

Ilyadane rétabliftement une infirmerie ; onFro- 
feeeeur de l'Unirenité j donne , nna fraie ponr lee 
parena, set toint aui élèret maladet. 

Let leçont de Dettin et de Musique, let fraie ei* 
traordinairet d'infirmerie , let ports de lettres « le 
raccommodage et le blandiissage du linge sont à la 
diarge des parens* 

Il n*est (ait aucune remise sur le prii de la pension 
pour les absences 9 ni dans le cas ou Ton se retirerait 
avant récbéance d'un terme; cependant les élères, 
qui y pour cause de maladie ou autre motif de force 
majeure, auraient été absent pendant plosde trois 
semaines consécntiTes, auront droit à une remise pro- 
portionnée au temps écoulé entre ces trois semaines 
et le Jour de leur rentrée. 

Les élères doivent être pourvus : i* d'un habilio- 
ment à volonté, consistant en cbapeau et casquette, 
babit ou redingote, pantalon, gilet , etc.; 3* d'un cou- 
vert en argent, d'un couteau , de serviettes et d'os- 
suie-mains; V d'une literie composée de couvertures, 
drapa de lit, travertin, oreiller, matelas et pail- 
lasse; la longueur de ces deux derniers objets ne peut 

eieéder 6 7 pieds ni leur largeur 5 pieds. 
Les effets de chaque élève doivent être marquésdn 

numéro qui lui aura été assigné. 

7. 
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Le Conége fournit les assiettes, le gobelet, les 
tasses pour le déjeûner , le bois de lit , les rideaux 
et un coffre à roulettes. 

L'établissement est pourvu d'une bibliothèque ; les 
élèyes ne devront se procurer que des livres classiques. 

lis ne peuvent recevoir ou envoyer des lettres que 
par l'entremise du Président. Ils ne sortent de l'éta- 
blissement qu'avec leurs parens ou tuteurs , et seule- 
ment les Mardis et Jeudis ; les sorties et les visite» 
n^ont jamais lieu pendant les heures de classe. 

lY. Externat 

Les élèves externes sont tenus de fréquenter les 
leçons avec exactitude. Ils assistent aux offiices et aux 
instructions religieuses qui ont' lieu les Dimanches 
et Fêtes dans la chapelle du collège ; une Messe y 
est célébrée tous les jours , avant le commencement 
des classes ; les élèves externes doivent y assister. 
' L'entrée des cafés et des estaminets leur est in- 
terdite d^une manière absolue; l'élève qui contre- 
viendrait à cette disposition sera , la première fois , 
averti par le Président ; la seconde fois, le Président 
en informera les parens ; la troisième fois , l'élève 
cessera d'appartenir à l'établissement. 

Il est défendu aux élèves externes de sortir le soir 
après huit heures, depuis l'ouverture des Cours jus- 
qu'aux vacances de Pâques ; et , après neuf heures » 
depuis cette dernière époque jusqu'à la fin de l'an- 
née scolaire. 

Les rétributions annuelles , à payer par les élèves 
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eiternef, sont fixées à 60 francs ponr ceux dont les 
parens sont domiciliés à Louvain , et à 90 francs pour 
ceax qui sont étrangers à la ville. Le paiement de ces 
rétributions se fait par tiers , entre les mains du Pré- 
sident , aux époques fixées pour les élèves internes. 

y, DispoHHonê générales, 

n y a annuellement deux vacances : Tune depuis le 
Mercredi de la Semaine-Sainte jusqn^au second Lundi 
après la fête de Pâques , Tantre , depuis le second 
Mardi d'Août jusqu*au premier Octobre. Pendant Tan- 
née , les classes vaquent les Mardis et Jeudis après 
midi. 

L'ouverture des cours est précédée d'une Messe so- 
lennelle du Saint-Esprit ; Tannée scolaire se termine 
pardes exercices publics et par la distribution desprix. 

Vers la fin de chaque semestre , le Président adresse 
aux parens un bulletin Indiquant Tétat de santé , la 
conduite , le degré d'application etc. de leurs enfans. 

Fait à Louvain le 25 JuiUei 1838. 

LE KECTROR BC L'OfffVERSITt , 

P.-F.-X. DE RAM. 

Le Seeréiaire ^ BAGtvr. 
L. t S. 
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8TATOT8 DB LA SOCIÉTÉ LITTÉBAlRe DE 

vmrmssTÈ cathouque de locyaiii. 



$. I. But et Moyem. 

An. i . lit sodété est établie dans un bot sdenttfiqiie 
et littéraire. 

Ait. s. Les membres se réanlssent régalièrement 
une fois par qainsaiDe , pour s'oeeaper de discussions 
sdentifiqnes et de tra? ani littéraires. Les séanees sont 
saspendoes pendant les facances. 

Abt. 5. A chaque rénnion an membre donne lectnre 
d^nn trafail dont il est l'antear; à défaut de compo- 
sitions écrites , on défend des thèses. 

Ait. 4. Les meillenres productions sont réunies dans 
on recueii publié par la société. 

J. U. Dei Membrei. 

Abt. 5. La société se compose de membres actifs, 
de membres asi istans et de membres honoraires. 

Abt. 6. Les membres actib sont tenus de fournir des 
compositions , de défendre des thèses et d^assister aax 
séances. 

Abt. 7. Les membres assistans doivent être pres- 
sens aux assemblées; ils prennent partaux discussions. 

Abt. 8. Les membres honoraires sont admis aux 
réunions de la société; ils peatent lui communiquer 
leurs trayaui et prendre part aux discussions. 
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Art. 9. La qualité de membre actif ou assistatit sup- 
pose la qualité de membre du corps académique ou 
d*étudiaDt. Les membres houoraires seuls peuvent être 
choisis en dehors de lUniYerstté. 

Art. iO. Sont de droit membres actifs MM. les mem- 
bres du corps académique qui promettent leur con~ 
cours direct k la société. 

Art. il. Sont de droit membres honoraires MM. les 
membres du corps académique qui ne sont pas mem- 
bres actifs. 

Art. 12. A leur entrée dans la société les'étudians 
commencent par être membres assistans. 

Pour être reçus en cette qualité , ils doivent être 
présentés k la commission directrice par deux membres 
actifs. S*il y a lieu , la commission les présente à la 
société , et H est statué sur leur admission dans la 
réunion suivante. La commission ne peut écarter une 
candidature qu'à la majorité de cinq voix. 

Art. 15. Tout membre assistant est tenu de deve- 
nir membre actif dans l'espace d'un an ; dans le cas 
contraire , il cesse d'appartenir k la société. 

Pour être reçus membres actifo, les membres assis- 
tans présentent un travail scientifique ou littéraire ; 
ce travail est adressé à la commission directrice et 
examiné par elle. S'il y a lieu , elle fait un rapport à 
la société , qui statue immédiatement sur l'admission. 
Lorsque l'admission est prononcée , le travail est lu 
par son auteur dans une séance suivante. 
' Art. 14. IVul ne peut être reçu membre honorrire 
que sur la proposition de la commission directrice. 
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Gapendaot le titre de membre honoraire appartien- 
dra de droit aux membres actifs qui au moment de 
leur départ de runiversité le demanderont , en pro- 
mettant leur coopération future. 

AIT. 15. Tous les membres de la Société ont le de- 
voir commun d'aider , autant qu'ils le peuvent , à sa 
prospérité. 

Aeb. 16. 11 y a Heu à exclusion pour tout fait qui 
porterait atteinte à rhonneur de la société; elle sera 
décidée dans une assemblée extraordinaire , sur une 
proposition faite par la commission et adoptée par les 
deux tiers des membres présens. 

Ait. 17. Tout membre actif ou assistant qui aurait 
négligé de se rendre à quatre séances coosécutlTes, 
sans avoir motiyé ou fait motiver son absence , sera 
considéré comme démissionnaire. Tout membre ho- 
noraire qui n'aurait communiqué d'aucune manière 
avec la société pendant trois ans sera censé avoir re- 
noncé à ce titre. 

§. in. Organisation, 

AaT. 18. La direction de la société est confiée k une 
commission choisie parmi les membres actifs. 

Elle se compose de sept membres, dont trois pro- 
fesseurs et quatre étudians. 

Ait. 19. La commission est renouvelée chaque an- 
née dans la première séance ordinaire après les gran- 
des vacances; les membres sortans sont rééligibles. 

La nouvelle commission entre en fonction immédia- 
tement après la séance dans laquelle elle a été élue. 
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Abt. 30. Toate vacatore qui survient dans la com- 
mission est notiBée à la société dans sa réunion la 
plus prochaine ; il est pounru an remplacement des 
membres manquans dans la réunion suivante. ^ 

Ait. 21. La commission choisit d^ns son sein un 
président, un vice-président et un secrétaire. Ces deux 
dernières charges sont confiées à des étudians. 

Ait. 22. La commission arrête elle-même son rè- 
glement intérijeur, en se conformant toutefois aux 
présens statuts. 

Elle est convoquée par son président. Pour qu^elIe 
puisse prendre une décision , il faut la présence de 
cinq membres au moins. 

Art. 23. Le président, le vice-président et le secré- 
taire de la commission ont de droit les mêmes fonc- 
tions et qualités dans la société ; ils président les 
assemblées et dirigent les débats. 

Abt. 24. La commission détermine la direction à 
donner aux travaux de la société. Elle a le droit de 
proposer des sujets à traiter. Nul travail n'est com- 
muniqué à la société qu'avec son approbation. 

Elle fixe l'ordre et la répartition des travaux auxquels 
les membres actifs sont astreints. 

Art. 25. Elle est chargée de la publication des mé- 
moires , dans le. choix desquels elle s'attachera à re- 
présenter chacune des matières dont s'occupe la so- 
ciété. , 

Art. 26. Le secrétaire est chargé de la tenue des 
actes ; il est le dépositaire des manuscrits ; il remplit 
en outre les fonctions de trésorier. Cependant la com- 

7.. 
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mistioD pourra confier cette charge à uo autre de les 
nieiiiores* 

Ait. 37. Le président , le viee-président et le se- 
crétaire restent en fonction pendant une année ; ils 
sont rééllglbles. 

$. IV. AuembUet. 

Aar. Sft. les membres actifo, les membres assis- 
tans et les membres honoraires forment les assem- 
blées ; ite ne peu? ent y introduire aucune personne 
étrangère à la société qu'atec l'autorisation dubureau. 

Abt. 29. Dans les décisions à prendre par la sodété 
les membres actifs ont seuls part au Tote. 

Ait. 30. Dans chaque réunion rassemblée fixe le jour 
et l'heure de la réunion suivante. Si des circonstances 
impréfues Texigent, la commission peut conyoquer des 
réunions extraordinaires. 

Ait. 3i. La durée ordinaire des séances est de deux 
heures au plus. 

Dans chaque réunion le président annonce Tordre 
du jour de la réunion suirante. 

Ait. 3S. Toutes les décisions se prennent à la ma- 
jorité absolue des Toix des membres qui participent 
au Yote. En cas de partage , il n*y a pas décision. 

Ait. 83. Nulle décision ne peut être prise, si la 
proposition sur laquelle il y a à statuer n'a été an- 
noncée dans la réunion précédente comme faisant par- 
tie de Tordre du jour de la séance. 

néanmoins » en cas d'urgence reconnue * il pourra 
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être ftatué imioédiateinent sur uoe proposilioo ap- 
puyée par six membres au moins. Les noms des mem- 
bres qui auront appuyé la proposition seront insérés 
an proeès-ferbal de la séance. 

Ait. 34. Tout membre de la société peut faire des 
propositions en assemblée. H est immédiatement dé- 
cidé si elles seront portées à Tordre da jour de la 
séance suitante. 

Ait. 35. Toutes les fois qu'il 7 a à prendre une 
décision qui se rattache à une question personnelle 
quelconque y le Tote se fait an scrutin secret. Le bu- 
reau décide s'il y a lieu de Toter de cette manière. 

$. y. Finances, 

Aht. 36. Les publications se font aux frais de la 
société. 

Ait. 37. Les membres de la société versent annuel- 
lement dans sa caisse, et entre les mains du secré- 
taire-trésorier , une somme de douze francs, payable 
en deux termes égaux : le premier dans la seconde 
séance après les grandes tacances , le second dans la 
deuxième séance après les tacances de Pâques. 

A leur entrée dans la sodété les membres non- 
Teaux paient intégralement la rétribution du semestre 
courant. 

Ce paiement est obligatoire pour les membres actifs 
et les membres assistans; il est facultatif pour les 
membres honoraires. 

Ait. 38. Aucune autre contribution ne peut être 
exigée des sociétaires, qu'après avoir été proposée en 
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tHêmblée et adoptée dam les formes stipulées par les 
présens statuts. 

La eommfssioo directrice pourra seule faire cette 
proposition ; elle raccompagnera d*un exposé de moUfs. 

Aar. 39. Tout membre de la société ayant fersé la 
contribution annuelle stipulée ci-dessus aura droit à 
un exemplaire des publications faites parla société» 
pour Tannée correspondante à sa contribution. 

Cet exemplaire porte le nom du sociétaire et la 
signature du président et du secrétaire de la société. 

$. IV. Modification aim $UUut$. 

AsT. 40. Nul changement ne pourra être apporté 
aux présens statuts que sur une proposition faite à 
la commission directrice et signée par un tiers an 
moins des membres actifs de la société. La commis- 
sion fera , dans une des séances les plus prochaines, 
un rapport motivé sur cette proposition , et pour être 
admise la modification demandée devra être votée par 
appel nominal et par les trois quarts des membres 
présens. 

lAmvain^ le 8 Décembre 1839. 

LE PBÉsiPEirr ns u sociM, 

G. C. U6AGHS. 

Le Secrétaire f 

i. DIEDCir. 

Vu et approuvé, 
P.-F.-X. DE RAM 

SECT. PMIV. 
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N. B. 

Le« AoDaafres des aonéet précédentes renfermeDi 
les règlemeof soi? ans : 

1. OrdinalioprodiijmtalionibuiiabbatinUS.Fa' 
eultalii TheoUyçUm ; 6 Juin 1835. 

2. FrtBteripta ad ohlinendum gradum Baecalaurei 
in 8. Theologia et Jure Canonico; 15 Mars 1836« 

5. Prœicripta ad obtinendum gradum Lieentiaii 
in S. Theologia et Jure Canonico ; 4 Mai 1837. 

4. Juramentum prœstandum ab iis , qui gradu 
academico in 5. FacuUate Thiologica insigniuntur. 

5. Règlement pour Voblenlion des gradée dans la 
Faculté de médecine; 15 Février 1837. 

0. Juramentum prœetandum ab 0$ * qui gradu 
Dociùrie in Faeultate medica ineigniuntur. 

7. Règlement pour Vamphithédtre d'Anatomie et 
les saUes de dissection; 15 Janvier 1836. 

8. Règlement pour les étudians en médecine, admis 
aux cours de clinique interne et externe à VhâpiUd 
civil; 7 Novembre 1836. 

9. Règlement pour les étudians en médecine , admis 
à Vhospice de la maternité; 7 Hov. 1836. 

10. Règlement pour les élèves internes deVhâpitàl 
civil; 7 Novembre 1836. 

11. Règlement pour Pélève interne de Vhospice de 
la maternité; 7 Novembre 1836. 
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NOTICE SUR SERVAIS AUGUSTIN DE YILLERS, 
DOCTEUR ET PROFESSEUR EN MÉDECINE. 



Parmi les sayans professeurs qui à di? erses époques 
oui illustré l'Université de Louvain, il en est plusieurs 
qui mériteraient bien d'être tirés de Toubli où des 
contemporains peu soucieux de la gloire nationale les 
ont laissé tomber. Ce n'est pas que nous prétendions 
que tous ces professeurs aient fait de grandes décou- 
vertes qui , à défaut de panégyristes , n'auraient pas 
manqué de faire passer leur nom k la postérité ; mais 
plusieurs d'entre eux se sont distingués par des tra- 
vaux utiles , qui leur méritaient au moins une place 
dans nos annales , d'autant plus qu'ils ont contribué 
par leur talent à relever l'éclat du seul corps savant 
dont la Belgique eût à se glorifier avant la fin du 
dernier siècle. 

' La faculté de médecine de l'Université de Louvain » 
quoique moins célèbre en Europe que ses facultés de 
pbilosopbie et de théologie , ne compte pas moins au 
nombre de ses professeurs plusieurs hommes d'un 
grand mérite , parmi lesquels il suffira de citer Ter- 
heyen, Rega etDeVillers.Les deux derniers occupèrent 
simultanément des chaires de médecine vers le milieu 
du dernier siècle et firent quelques travaux en com- 
mun, notamment Teiamen des eaux minérales de 
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Marimont. DeViUen, quoique doué d'un génie moii» 
biillanl et moins original que Rega, n*en a pas moins 
rendu des ser? ices signalés dans l^enseignement ; ce 
qui nous engage à le faire connaître à ceux qui n'au- 
raient pas une idée exacte de Tétatde renseignement 
médical à l'UnlTersitédeLouYain pendant le dernier 
siècle. 

Servais Augustin De Villers » issu d'une ancienne fa- 
mille noble du pays de Liège (1), naquit k Huy le 
28 Août 1701. Après a? oir acheyé ses humanités dans 
sa patrie , il entra en 1790 au collège de la Ste.-Trinité 
à Louf ain pour y faire sa rhétorique ou sa dialectique» 
et se distingua par de brillans succès dans ses études. 
Admis Tannée suivante k la pédagogie du Porc , il n'y 
obtint pas moins de succès , malgré une maladie grave 
qui causa une longue interruption dans ses études. 
Après avoir terminé son cours biennal de philosophie, 
il embrassa les études médicales. Il fut , dès le 17 Octo-> 
bre 172$ , reçu licencié en médecine. Ce qui ajouta 
singulièrement à Téclat de cette solennité et rendit 
ce jour mémorable dans les (àstes de l'Université, 
ce fut la présence à Louvaln de Tarchiduchesse Marie- 
Elisabeth, gouvernante des Pays-Bas Autrichiens, 
qui ne dédaigna pas d'assister k la promotion da jeune 
De ViUers et lui fit présent d*uoe belle chaîne d*or , 
portant un médaillon avec TeiOgie de son auguste 
frère l'empereur Charles YI. 



(i) Vojn SmU» dm *mppUmmt mm NohiUmir» de» Pajt-'Bm* , 

p. 199 «i 301. 
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Aprèf ta pronotioD, De TOlart alla pratiquer la 
méÂeefflie à Liège Jufqu'an neli de lolUet i7f7. Bap- 
pelé à eette époque à Umfafn, U y fut diargé du 
cours des ln$lUulUm$ de médecine t eooiprenaiit la 
pbyffologfe et lliygiène. Il te livra dèe-lora af ee une 
nouTelie ardeur à l'étude et fut reçu docteur eu 
médedoe le 16 Arril 1753. Aprèf trole aonéee d'en- 
felgoement , réflèchltfaot que le dernier ouvrage 
eUff Ique relatif à la matike de eon coun , géué- 
ralemeut tulrl k ITuif ertlté de LouTalu et dà à la 
plume du proCeMCur Taodenype (1), ii*étalt plua 
à la hauteur de la fcience , il te décida à publier 
le teite de tes lefona on plutôt va traité d^imU" 
iutiane médieale$t o& lee coonaifiaoeet physiologi- 
que* et h jgfèoiques de cette époque furent daireoieitf 
et oettemeot esposées. Ce trdté, qui rit le jour eDl736, 
fut diguemeat apprécié et très-faTorablement accueilli, 
entre autres par THIustre Bega, qui en lit publi- 
quement réloge et qui Tannée suivante publia' égale- 
ment un traité de médecine, comprenant la pathologie 
générale, la sèmeiologle et la thérapeutique (3), destiné 



(l) F mmétmMla mtêdimmpfyslm • mmmtêmit* * fnwcUi» tiSÊH et 17I1» 

(«) Cet ««mf* é* Epfg , istUsK jUturûU msdmM mHh o dm f fUMi- 
Am» /iàri p9t€êt mé ûuuU hjrpcUuât ttbêtrtuU , éuUmf mm liiin m 
fmnémmmti s, mrim g j eptri mt im «I raUùtiHitê étuU à$im$ti»t n^pf 
élrueU g m ira paHu iMsa, PstMofUm mtthtrâaUmp pmrUmis^ 
nm t$ thêrmpûm , p4r mph^rUma* pr^0tiu , 4«vMt mm#& fcrvîr 
âmtnu & Mf k(0M,4Mt I» «alîira AMt Ui w m\ mi % ftr Urk^ 
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ea qaèl<iae sorte à faire «lile au traité de De Yillera. 
Ces deux traités indiquent parfaîtementi'élatdel'enseî- 
gnemeut médical à l'Uni? ersité de LouTain ters le mi- 
lieu du demiersiècle et montrent qu'à cette époque il y 
avait subi toutes les réformes eiigées par les nouYelles 
découvertes tant physiques que médicales. On y voit 
combien ces deux grands hommes prirent à tâche dans 
leur enseignement de baser uniquement la médecine 
sur Tobserration rigoureuse des faits et sur les résul- 
tats d'expériences positives , en proscrivant toutes les 
hypothèses gratuites, qui avaient servi jusqu'alors de 
fondement aux principales théories physiologiques et 
médicales. Aussi Rega en parlant du traité de son 
collègue De Villers, dont il avait regardé la publication 
comme indispensable pour les élèves de TUoiversité , 
s'exprime en ces termes : € Quanto illustrior hodle 

> refulget medicina a partium solidarum viribus aut 

> potentiis nunc recens luci publics plenius expositis ! 
» ....... Proscript» sunt hypothèses gratuite; nihil 

> admittitur nisi expositum sensibus, experimentis 

> confirmatum, sanis ratiocinationibus stabUitum at- 

> que radicatum. Mutata est medicin» faciès. Aliud, 

> quam olim longé nunc sonant libri, cathedr», thèses. 

> Yicit ubique vis veritaUs. » ( Voir l'approbation de 
Rega k la fin du traité de De Villers.) 

De VUlers en publiant son traité de médecine, dans 



proftssormrttmpmrvttm GmUni, aphùrûmo* HiffpocnUt et m t t hMtm m 
gemermUm mdpraxim, etprtteipmt de purgatUihm* et venm teetmte» 
de pmlsibut et urini. 
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lequel il répudia toutes les vieilles doctrines de i'Iiu- 
morisme , se montra , aussi bien que Rega , partisan 
déclaré du solidisme et encourut par-là rinimltié de 
son collègue et ancien maître , le professeur Favelet. 
Celui-ci , qui continuait encore à défendre à lUniversité 
les doctrines surannées de la fermentation et de la 
prépondérance des fluides sur les solides, publia 
en 17S5 une critique amère et \irulente de Touyrage 
de De Yillers , sous le titre de « Animadversionei 
aiiquot in medico-criticag institutiones elarissimi 
Domini S,A> De ViUers , uti et in ejusdem examen 
theseos eujuspiam de bile, quas eruditorum eœamini^ 
timul et medicinœ studiosis pro strend et antidoto 
s%9titJ.F,Favelet{i),» De Yillers, se sentant blessé, 
répondit au professeur Fayelet ayec non moins d'ai- 
greur dans un écrit intitulé : Epislola ad clarissimum 
et amplissimutn D. Favelet med, doct. et prof, pri- 
marium , etc. perS, A,De ViUers in qud subsignatus 
eum hortatur ut derelictis atnbagihus et subterfugiis 
omnibus, firmo pede insistere fiignetur punctis prin- 
cipàlioribus natœ inter se controversiœ ^ et hœe erit 
antidotum antidoti. Dans cette lettre, De Yillers s'at- 
tache surtout à montrer qu'aucune fermentation con- 
nue ne saurait transformer les alimens en chyle et 

(i) Le* divenes broclinres reUtÎTei i la poMniique par trop acerbe 
•ati« 1«« prpfeaaenra Fayelet et De Tillen ont éti r^naiea par le pre* 
mier •■ un rolame in-ia : intitula : Jffovariim qum in medicinâ a 
paueis amU» repuUulânint hjpothetton Ijdius lapis , quo médian te 
astantUlur quantum et quoutque sit hjpotheslhus novi* in medieinâ 
Jîdtndum. jtquisgruni 1737. 
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le dijle en ttng , et qaHl etl Déee«aire d'admettre 
daiifl les soUdei des foreeB ptrtfcolièrei qui préeideot 
à Teiereioe de leurs fonctioiis. Il «Tait déjà fait pré- 
céder cette lettre d'une antre petite brochure écrite 
dans le même sens , sous le titre de < VeniUabri per 
elarisHfMun ae aimpUaimum dominum Favtieif 
prima hujui otmi pro ttrenà et arUidoto exk4bUi 
inehoaia vmtUatioêxhibetur per S. A. De VUlnrt^eU. • 
( LoTanii 1736). FaTclet ne se tint pas pour battu et 
dans un ourrage assez étendn , mais diffus, intitulé : 
Exameh quorumdam impertinenl^m et àbionofwm 
çuœ in Cl Di. De VUlers^ vefMêtimibui et epittM 
iii adjunetà oeeurrunt^ il se lifre à un eiamen dé- 
taillé de la doctrine des solidlstes .modernes et pré- 
tend que H. Boerbae? e , Hoffmann et d'autres médecins 
célèbres de cette époque n'ont pas rejeté entière- 
ment Teiistence de la fermentation naturèUe dans 
le corps de l'homme « et que c'est à tort que De TiUers 
invoque Tantorité de ces écrivains, de même que celle 
de son collègue Rega, dont Topinion ou l'assentiment 
à la manière de voir de Deyiilers lui parait, du reste, 
fort suspecte (1). Enfin Favelet termina son ouvrage 



(i) « SI tihk taoqM libro « 4it riTeWt « raffccra cqBtdnB aoftnaM, 
» qnod elarÎM, S. legs magnifiro »âmoâum tectiaiOBio tanoi appro* 
m biYarit libniB, tcapoodera fortaMÎa lic«liit,qBodUeprdbabilitcr 
m maaua nanaa fricaerit , qnippa ewM «t ta ia lao libro qiimtliba 
» licaa illiof da «riais faaatioaaa at coa^Uataat as Tariia atiaai 
• aatboriboa da aidam autaril UbaUoaa, qaam tjpif coaiaiait, 
» aûnua ta audum laadaYaria. It kioa atiaia adrabor qa6d anUaa 
9 iu too Ubro daoraa alionua libaUorafli« qaoa cfiam alûiaaada 
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par une sortie des plas virulentes contre son collègue 
De Yillers. Celui-ci, jadis l'élèye et le protégé de Faye- 
let , voulant justifier l'ardeur qu'il ayait mise dans la 
défense de ses opinions scientifiques contre l'attaque 
de Favelet , avait terminé sa lettre précitée par les pa- 
roles suivantes. « Interea, darissime vir, si forte in hoc 
9 scripto paulô duriuscalè dicta sint, id non malo erga 
9 te animo tribuas , sed fervido aliquatenus impetui, 
9 indubie ex acrioribus tuis stimulis nato. Protester 
9 intérim coram universo , me numquam obliturum 
9 iri, quodolim fuerim tuus charissimus discipulus » 
9 imô cliens admodum amatus. > Ces paroles , loin 
de calmer l'indignation de Favelet , ne le rendirent 
que plus ardent à attaquer » non-seulement les doc- 
trines, mais aussi le caractère de son collègue, qu'il 
ne craint pas d'accuser de la plus noire ingratitude 
à son égard (1). Exemple mémorable du danger qu'il 
y a dans les discussions iscientifiques de se laisser 
emporter au-delà des bornes d'une critique sage et 
mesurée. 

» tjpb coinnittit, laudes detegerem, qnippe eniii« ai «t 1ioae« lao* 
M daasea , impenaina profeclô adkoc et ille librom tanin laudSaaet. 
» Foiiene , quas ille opéra Alejdemontis , ta Voddi eziatimaa , et 
» Iiinc horam non aeniiniati? » (Ljdina lapia p. 147 et i4S. ) On 
▼oit qae Farelct ne ménage paa non plas Tillnatre Irga, ce qui ne doit 
paa aarprendre , pnisqn^on sait que Rega combattait aoasi lea doctrinea 
Immorales aaxqaelles Farelet restait attache. 

(i) aVeram etenim qaidem est, qaod eam iq taninm dilexerim, 
» at intpr cetera , eaqae etiam exigaa « qnoram etiamnnm est a&ctns , 
» teslimonia non aolûm eis« qui meus erat, torquem aureum ceaae- 
» rim, Teràm et ad lectionem , quam ctiamnum docet , relactantibna 
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Favelet, quoique jouisiant à llJiiifenité de LooTaio 
d*one grande considération due à la foie à son talent 
et à ses titres scientifiques ( il éUit eonseiller archiatre 
de Son Altesse la gou? emante des Pays-Bas et membie 
de ('académie des sdences de Paris ) , ne panrint pas à 
y foire pré? aloir ses idées médicales éridemmenl sa«- 
rannées , et quoiqu'il mit beaucoup d'adresse à proo- 
▼er que Topinion des solidistes modernes, qui nient 
la grande inOuence des humeurs dans la production 
des maladies, était beaucoup trop eidusife et Ti- 
cieuse, De Yillers, attaché â Técole moderne, ne réussit 
pas moins à foire adopter généralement à iUnif ersité 
de LouTain , la proposition sui? ante , tant combattue 
par Fafelet : Fluida tubjieiunlurf dirigwUur, pro^ 
peUun$ur elefformanluraêolidiêf ac condUionem so- 
Udorum sequufUur. On sait que cette proposition 
fondamentale du solidlsme, longtemps généralement 
admise en médecine, a été singulièrement modifiée 
depuis quelques années par les recherches et les ob- 
serrations des médedos modernes et que sans rerenir 
aui prétentions eiagérées et aui idées absurdes des 



» wwKAiannA ei§ « tfmibtueum fcodicJAm aêf^ni» w inâipu» moêo 
» c— ■ pi r at, qoiMTW neo* pttroBM «t amicM i^pcadeodb» prowo 
» Tcr», qwa «t, Bl ci alters laelio adjaafcrvtvr, •■!■«■ bpMni 
» norcria, 

m Kl MM ia|ratitB<liBi« memorifqm animi « proiU àeetaUl , 
» iMtiMMifaifli, niU nitta âomm rhânm prooiotaf obTertit, «t 
» SM Me«*qM ofi^cmê , ^1 (bll occmioim, tnwtoi imwtuàm , 
n fccrnorf ioipctit, «t hment mewÊoriam «wecptonia oSkiorma l«i« 
n iMtar ?.,...» (f«T«l«t, /.jrdi$u laviê , p, (fiff ) 
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aneiens humoristes , on attribue maintenant plusieurs 
maladies à une altération primitiw de nos liquides. 
Ce qui n'a pas lieu de surprendre, lorsqu'on considère 
que si la plupart des liquides dans le corps humain 
sont produits par les parties solides et doivent ainsi 
leur être subordonnés , celles-ci à leur tour sont le 
produit de deux liqueurs fort importantes, le chyle 
et le sang , à la production desquelles les solides ne 
concourent que d'une manière indirecte. 

En 1740 De Vitlers fat chargé par Harie-EIisabeth , 
gouvernante des Pays-Bas Autrichiens , conjointement 
avec ses collègues Rega et Sassenus (celui-ci était 
alors professeur de chimie à l'Université ) de l'examen 
des eaux minérales de Marimont dans le Hainaut. Le 
résultat de cet examen fut très-bien exposé dans uo 
opuscule latin publié par l'illustre Rega (1). Nonob- 
stant la publication de cet ouvrage , De Yillers , auquel 
la langue française était très-familière, fut invité de 
la part de l'archiduchesse Marie-Elisabeth k écrire 
aussi une dissertation en français sur le même sujet. 
Il publia donc en 17M un ouvrage sur les eaux mi- 
nérales de Marimont, imprimé k la suite de celui de 
Rega , où il ne se borne pas k indiquer les travaux 
chimiques auxquels il s'était livré avec ses collègues 
pour l'analyse de ces eaux, mais où il s'attache surtout 
à faire ressortir leurs qualités médicinales. 11 indique 
les divers cas maladifis dans lesquels elles peuvent être 



(i) Vnjn TaHtljMde Mt ierit 4aM b notice delega, Jiaimêif 
4b 1840, p, 180. 

8 
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utiles et la manière de les y employer ; il n'oublie 
pas surtout de signaler combien la salubrité du sé- 
jour de Marimont peut ajouter à FelBcacité des eaux 
que Ton y prend. Ce travail lui yalut le titre de pro- 
fesseur des eaui minérales. 

Le 5 Juillet 1741 De Yillers fot aussi chargé d*un 
cours de langue française à lUniversité. Au reste ses 
trayaux publics ne se bornèrent pas à renseignement; 
il pratiqua encore la médecine avec beaucoup de suc- 
cès. Enfin épuisé par le travail et ayant eu le malheur 
de fkire une chute de cheval accompagnée d'une chute 
à Tenu « sa santé se dérangea au point qu'il succomba 
le S Décembre 1759, âgé de 58 ans. Il laissa une 
veuve et plusieurs enfans (1) , qui firent placer sur 

(i) Il kiiM kait «afra* , nvoir i 

I. Survit' Augtuîin t qui prit MrriM «a If pagne «t 7 <poBM 
RêfoUt Js Valfummêrm, fille du comte Dalbou. 

a. Benri»Jo*qfh , nomm^ eonfcîUer an graad eoaaeil de Hilinee 
le II Hara 1767 « et avocat fifcal le 90 Mai de la xakm» aaa^e. 

3. Urtmart capttaiae daaa le r^imeat d*taf«Bterie da priaee 
leterliasy, créé baron de ViUen-da-Foameaa par lettrée patentes 
du «4 Mai 1777. 

4. Théedore-Guillaumê t prêtre , clianoiae de la calliédrale de 
Tonmai, lieeaetë èa drott«« mort i LonTaia le iS Décembre 1819, 
à l'âge de 78 aaa. 

5. M«rU»Aime'CmthêrÙM , rdtgienae de Tabbaje de Cortenberg « 
aons le nom de Béatrice, aonmée abbeaae de ce monaatère le 
ao Mai i777> 

6. Mariê'TMr^ê^e$lph0, 

7. JUariê'BmUit'Jotèpht , naari^ à Joaepb-Hieolaf Tan Conwea- 
boTon « aeigneur de Winxele et bourgmestre de Lourain. 

8. Mtuie^CiUhwine^osèpAe'Philtppine , rel^evse an monastère 
noble d'Orient , prèa de Saint-Trond. 
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sa tombe dans Féglise primaire de Saint-Pfem Tépi- 
tapbe sm'faDte : « D. O. M. bic sep. est Nobiliss. 
Aropliss. ac €lariss. Dom. Ssa? at. Aircusn. DEYiLLsas^ 
HaeDsis,med.doctoretprof.prim., Dec dou liogiue 
gallics et aquar. mioer. prof, reg., ex antiq. Dobîlîtat. 
jam a tribus quataonre seeulis fiimilia patrw Leod. 
Datas, plurib. illustrib. ejasd.patrUB famil. jancta, 
sereniss. ac celsiss. prine. Areb. Ha.-Elisas. Belg. 
Aas. fîab. catenâaureâ onaque effigie Augnstiss. imp. 
Cakou YI, aono 1725 condecoratus , fir sommi 
iDgeoii et jodidl, rare et miraDds eloqnentic, 
artis medic» verè peritiss. schol» medic» UDÎTcr- 
sitatis perpetuam décos et oraam. , in panperes 
liberaUss., omnibus obseq. et sincer. long, sro 
sanè digniss. At biennio languore fatali pressns , e 
TÎta nnîferse planct. ereptus est. In roemoriam tanti 
eicellent. tin nob. Dom. Maria-Eliiob, de Rorive 
oxor ejus et liberi eomm nuestiss. hoc monnmen- 
tum ei et sibi posoerunt. Obiit ille 5 Xbris. 1750. » 
Le docteur Adrien-Charles-losepb Tan Rossum pro- 
nonça l*éioge funèbre de De Yillers. Son portrait a été 
gravé par Krafll en 1735. Il nous reste à donner la liste 
de tes écrits. 

1. Instilutianum mediearum UM duo , comptée" 
tends phytUogiam et hygieinem , veterum placitis , 
legibus hydrauHeU , prineipiù meclumieis , reeen- 
tiorum inventU , née non iolidis ac demonstratwU 
inde deduetù raiioeiniiê innùei. Loutaln 1736, in-4* 
de 490 pages. 

2. VentUabri per ae Cl Amplisi. D- FaveUt^ 
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doel. el prof, prim., prima hujus anni pro êlrena et 
anlidoio exhibili^ inchoata venlilatio, ... cum ad- 
juncta epistola per modum strenœ reciprocœ ad eumr- 
dem CL D. Favelel. Louvain 1736 , in-12; et dans les 
opuscules de Favelet, p. 113. 

3. Analyse des eaux minérales qui se irowœnt au 
château royal de Marimont^ en Hainaut, faite par 
les ordres et sous les auspices de S. A. S, Marie- 
Elisabeth ^ gouvernante générale des Pays-Bas Au- 
trichiens.». , où Von examine la nature et les preuves 
des principaux principes qui caractérisent les eaux 
minérales en général^ et celles de Marimont en par- 
ticulier : on y joint une exposition succincte et rai- 
sonnée des C€U auxquels les eaux minérales sont con- 
venables ou nécessaires, avec la manière de les boire 
et le régime qu*il faut observer pour lors, Louysila 174i> 
io-12 de 195 pages. 

4. Supplément aux traités précédens des eaux de 
Marimont , où Von confirme leurs qualités minérales 
et vertus salutaires, tant par de nouvelles preuves 
faites à Louvain, que par plusieurs cures commu- 
niquées par le sieur Delval , médecin et directeur de 
ces eaux. On y joint l'analyse de deux autres fon- 
taines du même endroit , dont Vune est appelée la 
Roidemont , et Vautre la Montaigu , avec le détail 
des maladies auxquelles eUet sont convenables. Dédié 
à S. B. Monseigneur le comte de ffarrach , par les 
docteurs et professeurs Rega et De VUlers. LouTainl?^, 
jn-12 de 96 pages, 

5. Dissertalio medica de hœmorrhoïdibus excerpta 
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ex thetibus quùndam eompositU a Servatio Augus- 
lino De Villers..,, , nunc ab eodem renisa^^ et in gra- 
îiam studiosœ juventutis Foc. medicœ Lùvaniensis 
prelo commissa. LoavaîD 1748, in-12 de 99 pages. 
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NOTICE SUR JEAN-FRANÇOIS FAVELET, DOCTEUR 
ET PROFESSEUR EN MÉDECINE. 



On a pu Toir par la notice sur le professeur De 
Villers , qae renseignement médical à lUnlTersité de 
LoQvain subit une grande réforme quelques années 
avant le milieu du dernier siècle. Cette réforme avait 
été amenée par les découtertes et les beaux travaux 
de Stahl , Hoffmann , Baglivi « Boerhaeve , etc., dont 
les Yues neuves et ingénieuses, opposées aux anciennes 
théories humorales , avaient été adoptées à Louvain 
par les professeurs Rega et De Tillers. Jusqu*alors 
on avait continué à y enseigner les doctrines de la 
chimiatrie humorale, dans lesquelles, comme on sait, 
la fermentation joue un si grand rôle. Favelet ayant 
été le dernier représentant de cette doctrine à l'Uni- 
verslté et l'ayant soutenue avec beaucoup de talent 
et de chaleur contre les attaques de ses collègues 
De Yillers et Rega , il ne sera pas sans intérêt de faire 
connaître en peu de mots Thistoire de ce zélé pro- 
fesseur, auquel l'Université de Louvain a été, du reste, 
redevable de diverses améliorations. 

Jean-François [Favelet, fils d'un militaire, naquit 
au fort de Perle près d'Anvers, le 18 Avril 1674. Ayant 
perdu ses parens à TAge de sept ans, il fut mis sous la 
tutelle de son cousin N. Hermandès , curé de Londer- 
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Ëeekj qui prit soin de son édaeation. Après avoir fait 
ses humaDités à Moli et à Malines» il yint à Louvain 
pour y faire son cours de philosophie et embrassa 
ensuite l^étude de la médecine dans laquelle il se dis- 
tingua par de brillans succès. Ayant pris le grade du 
baccalauréat et eiercé avec distinction les fonctions 
de fisc et de doyen des bacheliers, il fut appelé à 
Matines, en qualité de médecin de Fhôpital royal des 
militaires. 11 revint à Louvain en 1701 et y prit le de- 
gré dé licencié le 5 Septembre de cette année. Quatre 
ans après, le duc de Bavière lui donna au nom de 
S. M. la chaire de botanique , qui faisait alors partie 
de la faculté de médecine ; et en même temps le ser- 
vice médical de FhôpiUl lui fut confié (1). En 1710 
le célèbre anatomiste Yerheyen étant venu à mourir, 
Favelet fut nommé , à sa place > professeur d'anatomie 
et de chirurgie. Il conserva cette chaire jusqu'au 
26 Février 1718, époque à laquelle il passa à une des 
deux premières chaires de médecine , devenue vacante 
par la mort du professeur Henri Somers. Il avait reçu 
huit jours auparavant le bonnet de docteur , en même 
temps que ses collègues Bega et Narez. En 1725 lors 
de rentrée de Farchidochesse Marie-Elisabeth dans 
les Pays-Bas, il fut honoré du titre de premier médecin 
et archiatre de cette princesse , et en 1729 il fut élu 
membre correspondant de l'académie des sciences de 
Paris. Ces distinctions honorifiques ne laissent aucun 



(i) Cet dem places Paient devenues Taeantes par la décèi du 
profeMeor GaiUaame Van Limborcli. 
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doute sur let talens du professeur Favelet qui était 
doué j k ce qu'il paraît , d*uD esprit très-pénétrant et 
se faisait admirer dans ses leçons par son éloquence 
et la puissance de ta dialectique. Il eut le malheur de 
ne pas s'être tenu suffisamment au courant de la 
science et d*ayoir employé maladroitement son talent 
à la défense d'une doctrine sapée depuis quelques' 
années par sa base et qui s'écroulait de toutes parts. 
Mail on lui doit la justice de dire que s'il s'est mon- 
tré ardent partisan des théories humorales, il a su 
défendre son opinion avec beaucoup d'adresse et n'a 
pas manqué de signaler les vices du solidisme , qui, 
tombant dans un eicès opposé , avait accordé trop 
peu d'importance aux liquides dans Texercice des 
fonctions animales et dans la production des diverses 
maladies. 

Le plus grand défaut de Favelet est d'avoir trop in- 
sisté sur la nécessité d'expliquer, à l'aide de. la fer- 
mentation, les principales fonctions de l'économie et 
l'altération qu'elles subissent dans les cas de maladie, 
négligeant d'apprécier à leur juste valeur les nou- 
veaux travaux des médecins modernes , Il continua à 
marcher dans les sentiers battus , en suivant fidè- 
lement les doctrines de ses prédécesseurs, et mécon- 
tent de eeux de ses collègues qui voulaient réformer 
renseignement médical à l'Université, II se plaignit 
amèrement de ce que De Yillers était vepu, suivant lui* 
jeter la division dans la faculté de médecincAussit quoi- 
qu'ennemi de toute publication scientifique. Il crut, 
après trente années d'enseignement , devoir rompre le 
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^enct et recoarir à la voie de la presse poor arrêter, 
diaait-il , rinvaston des foosses doelrioea médicales k 
rt'oiTersilé (1). Il publia dooe daos ce but en 1735 un 
liirre intitulé: Animadversitmei aliquol inmedieo' 
erilieat insHlulianes CL iH. Serv. Aug. De ViUert^ 
med. doels et prof. uU et in ejuidem examen theseat 
eujuêpiam de bUe , etc. De Yillers ayant dit la critique 
de cet écrit dans lequel il avait été fortement atta- 
qué, Favelet publia Tannée d*aprés un ouvrage plus 
étendu « sous le titre de : Examen quorumdam im* 
perlinenlium et absanorum quœ in Cl. Di. De ViUen , 
med. docL prof. venlUalvmibuê et epiitolâ iis 
adjunetd oecurrunt. C'est une longue réplique h la 
critique de De Tillers. Dans ces écrits réunis plus 
tard en un seul volume sous le titre : Novarum quœ 
in médecine a paucis annii repuUularunê hypo- 
iheseon Lydiue lapis (Lovaoii 1737 ), Favelet com- 
mence par déclarer que c'est k déCaut de conoais- 
sances chimiques suffisantes , que beaucoup de 
médecins ont abandonné le système des fluides et 
de la fermentation et qu'ils ont eu recours, pour 



(f ) « Etiamci jan (nerim • trignrta MX «soU in mcclieifll promotaf « 
» «t Hofocofliijter tottàtm prope^ien •■»!« , qttia et kuu teientum 
» tàetim a trifista jaa anab pablic* ptg l e y do aeu éœemio pro- 
» Uituê , silût kscMqo* pdblseia typû tomumut frmtm UbMum , a4 
9 qoem »• divMÎo fscvltatif eo«gil....» §Uuu§em ttUmmam niêi glU- 
» cesa i^miùm trituratUmlâ pUrinniqa* etoîie$nm opimoBWB neme» 
9 mum « et kime diaaoBi a« TclMnentca^elMlanim atsvpitaa ac «tadio- 
m mai eiaml «t rdpablic* aaior sm aaacilaaaaat «t adrgîaamt êà 
9 luM paMica acnpCa » «te. » ( l^ditu Upis p. tlfi. ) 
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plot de commodité, à oelui do la IriiurtUion^dH 
oieilUUiani des folidet , da tlrUlum et laxumf qa*jl 
appelle le pont aux ânes (i) et auquel il prétendait 
que M réduitait le aolidisme de cette époque. Je ne 
Die pas, dit^ilt que dm tolidee ne pniefêot éprouver 
des otcillatioos ou des mouf emens de contractloo par 
le contact des liquides ou d'autres substances, mais 
je soutiens que nos alimens ne sauraient par ces os* 
dilations, ni par les seuls mouTemeosde Iriliffolioti» 
sans fermentation, être transformés en chyle et le 
chyle en sang. Favelet prétend aussi, atec les hu- 
moristes , que les dlTcrses maladies et les altérations 
dans les solides , qui les accompagnent, ne sont qu*one 
suite de Taltération des liquides. Il cite à Tappui de 
son opinion les désordres graves que produit dans 
Téconomie le teoin de la vipère et de la tarentule, 
et] rimpossibilité, suivant lui , de rattacher ces dés- 
ordres à une altération de toiture et de ton des 
parties solides {Lydius lapis ^ p. 199). Il soutient 
encore que e*est à tort que DeVillers, à Tinstar des 

(i) « ■« qBldcai cradere fatcor, qnod «hjmleumt H fnnimam 
* «M oportoat « prajadiciU q«i]»tt«vt« «m« Mutom , nt qui» Jkr» 
m mêHtaticnU fltUionumqm» «jstrau ritl «micipUi, «C id ad pmut 
» recU ' isclÎB«t « qa<MU|iM kisc ecaplnrioit t«I per igsoraotiam 
» cbjBU»« ▼•! per prajudieU* qam et noannlli per dcfidiem Fer- 
» méotafioni , ob oecarrealec in S dtftevltales , r^saocient et «d 
» ««moiodiifli Trùuratiotu* » estiUaUomtm et slrUU «e tmjtl Bjgtemê 
» toaquB ad poaUw aaiaoram reearranl , quippA evai koc ajitetna 
» aeqairalor factUtaiA « »imul et breriaatoio lempore , et eqttidafli 
» grarilaleai aliqoafli« et aalleai Tatovai slîqaod lamen apvd ignariia 
» «McUictoJ» {L/diut UpU-t p. f4i.) 
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folidiftei , attribue b dJfférenee de tempérameiit èhez 
let hmniiief à une simple diiEéreoee foit d'élastidté, 
soft de force dans lee solides, et observe jndieiense- 
neot, à cette oceasioD, que la difTéresee prinitÎTe 
des tempérameDs, qui se maoifieste àéj/k dans Vœat 
animal on dbei l'embryon et à laquelle on pent rat- 
tacher la similitude des enfons à leurs parens, ne 
saurait certes être attribuée à la dilTérence d'action ou 
d'organisation àtêâolideê, puisque dans l'origine de 
ranimai tontes les parties sont /luidet. Après avoir 
dté encore quelques antres eiemples à Tappui de sa 
manière de roir, il s'eiprime judicieusement en ces 
termes. « Arbiter, inquam* cquus potius ex omnibus 
» bisce condudet çuod uMâafimdùmm candUUmem 
> $equanlur,primi antecessorcs nostri putârunt» adeo- 
9 que et qaàd ratio temperierum sit petenda ex 
9 iluidis, quàm qtièd fMda eonditUmem êoUdamm 
9 êequaniur et omnU ratio temperierum $U a to^ 
9 Udiif diveniêquê soUdarum rebore et daUre pe^ 
9 tendap quod nonnulli noratores existimant Et 
9 profecÛ modo qois aliquandojreflexerit quôd, qnam- 
9 din bomines sanguinem laudabilem obtinent, omnia 
9 solida suis muniis rite fungantur et si quod iis 

• Tulnus obtiogat, id facile morte coretnr , et e con* 
» trà, si quis»Tert>igratiA, scorbttticum,Tenereâltte 
9 aut simile labe inliectum sanguinem forçat , minima 
9 etiam vulnera uti et ulcéra , quandiu non restituitur 
» sanguinis crasis, pertinadter omnem curam eln- 

• daot(p. 219... 220). » Mus loin il affirme que c'est 
dans les dilTérens caractères du sang diez les divers 
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inditidus et les dkertes espèees d*anlmaai qa'il faut 
cbercher la caose premlèra de leurs différences d'or- 
ganisation et de tempéramens (1), proposition qui, 
sans poatorr élre admise dans tonte son élendae , ne 
sanraitMeependant être déclarée eiltièrement fansse 
depuis les derniers travaui qui ont été faits sur le sang. 
On sait que les partisans du système humoral ei-^ 
pliquaient la digestion par Faction cliimique du sue 
gastrique et de la bile sur les alimens, qu*ils croyaient 
éprouver une espèce de fermentation par leur mé- 
lange avec ces liquides, fermentation qui les trans- 
formait en chyme et en chyle. Les solidistes reje- 
tèrent ensuite l'action chimique des liquides précités 
dans l'acte de la digestion, en attribuant exclusi- 
vement cette dernière au jeu ou à Faction des parois 
du canal digestif, et ici, 11 faut Tavouer, Ieursys« 
tème s'éloigna plus de la vérité que celui des hu- 
moristes. La plupart des solidistes , et avec eux 
De Yiilers, allèrent jusqu'à nier l'acidité du sue gas- 
trique et Falcalinité de la bile, qualités auxquelles 
les humoristes attachaient la plus grande Importance 
pour expliquer l'action digeslive de ces liquides; mais 
Favelet les combat k ce sujet de la manière la plus vic- 
.torieuse. Il observe que De Villers est tombé dans une 
grande contradiction lorsqu'il repousse l'intervention 
de Facidilé du suc gastrique dans la digestion et qu'il 
^dmet, d'un autre côté, que les acides favorisent 

{fj Ljdiut Lapis , p. saS. 
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généralement cette fonction (1). Il observe encore tfue 
son collègue est en contradiction arec lui-même lors-« 
qu'il nie l'alcalinité de la bile , tout en admettant 
qu'elle est de nature savonneuse et qu'elle verdit le 
sirop de violettes ; ce que De Yillers prétendait k tort 
ne pas être un signe certain de la présence d*un alcali. 
Favelet, qui croyait qu'en rejetant la fermentation 
comme cause efficiente de la digestion, il fallait né- 
cessairement admettre la trituration^ objecte à De 



(i) Et tamen admitlU qnod «b acidis roberttur ehjrli/Seatio. Qaia 
n imo negare , sallem nno aenau aon Toira , qnoil illi , qvi tempe- 
M ranliLos acidnm Dimis iodiscreti insiatuiit, aot acidam per copiam 
n a<|vtB niniia dilannt, etappetitnn et digestioncm perrertant. Noane 
» et verè acida aut aobaeida et digcatioDem et appetentiam promo- 
» reut? Honne praterea nuticae* mediaiittbua ex ■tngoloram ritu- 
» lorum slomacbis exemptis reliqniia , lac Taccinam in caMum , aimi- 
n liaqoe compiogere Bornât? an TÎtnlos omnes aegrotasse , priosqoam 
V maetarentur snppones? 

» ITndc et ralionem non rideo per qnam insinnare p. 4 t ■raiterii 
■ («'«< toujours à Dm Vilterstiu'il /adresso)» qvod si acidua ia 
» Tentriculis aliquandb occurrat , statut rtrum prmtematurali ud^ 
» seribi deèeat. Atqne itâ et koe tanquam simplex, et sine probi 
a iMcvtnm pnaler«o. — Aaieris qnidem ex Cl. Boira «o aeidum in 
» eanibut dià jejunis Jrustrh fuisse quasîtum. Brgo «limenla non 
» luR-ent in cannm Tentricnlis. Anne recti ? Tan* igitur reeta ea eo 
» qaod jejnni canis Tentricnlna aeidum tnterdnm, non equidem 
» nnllum , saltcn manifestom coniineat, conclndes ergo nnllo etiam 
a intarmcdio tempore in Tentriculo canis aeidum latnit?» ( Ljrdiua 
lapb p. 4s et 47* )• TaYclet obaenre ici iTee raison qu'on aurait tort 
cle prendre ponr le sac gastrique on digestif, le liquide non acida 
qu'on rencontre sonrent dans Testomac lorsque Tanimal est à jeun % 
pnisqne ce s'est que la présence des alinsens qui proroque g/a«f«« 
lemeat sa sécrétion. 

9 
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Yillera que l'action des solides .dans la digestion;, 
( action qui suivant loi se réduisait à la tritura" 
tion{i)) ne saurait être l*agent principal de cette fonc- 
tion cbei plusieurs insectes , privés dans leur canal 
digestif des puissances mécaniques nécessaires k cet 
eiTet, et qu*il faut par conséquent attribuer chez eux 
à une espèce de fermentation ( on donnait.généralement 
ce nom à toute action chimique qui, sans le concours 
du feu, donnait naissance aune nouvelle substance ) 
la formation du chyle et sa transformation successive 
dans les divers fluides et solides du corps animal. 
— Favelet ne nie cependant pas que le jeu ou l'action 
mécanique de Testomac et des vaisseaux ne puisse 
concourir à Tacte de la digestion, mais seulement 
pour autant , dit-il , qu*il peut exciter ou modifier 
le mouvement de fermentation dans les liquides qui 
y sont contenus. 

Favelet était le seul qui , k la faculté de médecine 
de Louvain, continuait, k cette époque, à enseigner 
la médecine humorale et à attribuer toutes les ma- 



(i) On n'admettait pM encore g^^ilemnit i «ette ^poqve ane 
BCtion vitale âe» uoYiâet Tivini «tir le* liquidée on antree «nbetanees 
m contact avec eux ; et il faot avouer qu'il eat difficille de eonpreno 
dre ce que peut être cette action ritale de la part de reatomae inr 
des malièrea broj^es , hach^ps rt od toute trace d'organisation , pr»> 
mière condition de la vie , a disparu. On se demande doue comment 
la pâte alimeotaire dans Testomae peut être le si^ge d'un travail 
chjmico-vital, cVst-k-dire , Itre soumise aui forces de la vie par cela 
seul qu'elle f st en contact arec une partie rivante ? Le vitalisme mo- 
derne n'est pas pltu henreu que le tolidtsma dans rexplieatûm éa 
la digestion. 
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ladiet i raltération de dm liquides, prétendant que 
ee n'était qoe de cette manière qne Ton poatait et- 
pliquer, entre autres , l'action nnlsible des miasmes 
on des principes contagieai , agissant, soiirant loi , 
i In manière d'an ferment et eicitant ainsi nne espèce 
de fermentation morbide dans le sang, d'où nne al- 
tération grate de ce dernier et par suite le trouble 
de toutes les fonctions. Favelet déclarait en outre 
que la connaissance delà fermentation était le fon- 
dement nécessaire de toute bonne médecine pm- 
tique (I). 

Mais cette opinion ne manqua pas de tomber de? ant 
les attaques réitérées des professeurs Rega et De 
Tlllers. Fatelet ne ménagea pas plus le premier que 



(i) m Médita prmgi* mhifiM nêtilU ftrmentattanit riù institml 

• ttêtfûU. t«q«it« Miim Mcvrim fmim ii»ilitfl»l , q«i tum ad ■«tvr*- 

• Um nîmslî«ni «cwMw ia ni f imm té pf»t«fMi«rsl«in , tamiuaÊmùdù 
m ébMarM êùlidmntm Sbrillamm M<ill«tiMMfl « crMpttaf m tt »%•§•§ , 
» et kîii« r»MltiBt«t TsrJM tril«r»fiofi«» reclam*!, et intérim fermes- 
m telimiB diyli ttmpiimiatfmé aegltgîl miMam « e1 biac «lergeatea 
» ••ramdem métamorfihotm « provl est f operqm in pr»miMM pro- 
» hnf^t ▼erieramqae li<|w»v«m «Itversitole»* «ev înimieM sat laod*- 

• l>tle« CTMe*, pro qmrvm moJoli» «olid* divertàm Mllieitestsr , 
» JîTerMfqtM Mbmnt nol»*, ùtillttiowê aîmirvm, erùpatarM et 
» etfee*? 

» folidefve perte» ia maiilma « ▼. g. coarateiTif emollîre, et refaisra 
•• sitefar, et iaterim targeecentcm perrertA, seriaioniiaqae «aMfnai 

• MBganMm seglifet? è»â qno titalo ? Fsriterae )« relaveto Ma 
f» eaervata eolMsram pertîam par •tvgaïaie ▼•ppiditatem mt pesa- 

• rieai rolM»re« f enf aauModorecarret ad aromatîea , ant iailrate aslpkare 
n balaaa , »«• ««tem ad aaagainîa tigarem tlUoaqva iote*liaa« mo- 

• la« r«4<it«estj««....a (IjdiM lepte p, 4'^' ) 

9. 
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le second, quoique sa haute réputation eût dû le 
mettre à Tabri de toute attaque incooTenante de la part 
de son collègue (i). Fayelet publia contre Rega un petit 
écrit intitulé : Appendix epUlolaris ad eœperienliisi- 
mum et elarUtimun Dom, Rega méd. dœt, profeu» 
ele, etc. , qui se prœmi$$is disputalionibus vano ad- 
modum eonatu immUcuil, Cet écrit, imprimé à la 
fin du Lydiuê lapis p. 475 , ne renferme aucune idée 
remarquable et n*est , en général, qu*un tissu de 
divagations incohérentes. 

Narez était le seul professeur de médecine à Lou- 
vain , qui n*essuya pas les atlaques de Favelet, non 
pas quMl fut partisan de la doctrine humorale, mais 
parce qu'il évitait de s'expliquer publiquement k ce 
sujet. Il était, à cette époque, professeur d'analomië 
et de chirurgie et put ainsi éviter facilement de pren- 
dre fait et cause pour Tune ou Tautre doctrine. Tou- 
tefois il parait certain, diaprés l'assertion de De 



(i) Toiei eonmrat Fivelet Me «'ciprimcr rar le compte de lega 
n a^adrf SMnt i De VîIIers , qoi evatt invoque l'iotorit^ de ce «arant 
i Tappai de aoo opinion. «Die mtlii ioterim, rogo , qui sint illius 
» UbeiUi meû tx diamtlro oppositi , et t/ui mojon sanè , tfud wums , 

• tunt approbatione imlrueti? illinsne Aphoriamoa Bippocratia, Fia» 
» giarinn de Sjmpailiii libellnm , anne iliioa f eri quodlibeticna do 
» vrinU qaiMl ionra , metbodiee medendi Bapaodia , libellos meo dia» 

• netraliier oppoattoa credta , ae aotemni Emditonwi approbationo 
» omatoa ? — 8«d die milii , qaid ki libelli contrarium meo eoBti» 
» n^snt , avt adverana enn évinçant ? Die miki prsterra , «a Loaco 
« libelloa genaiooa illina partna, an vero ex alienis laciaiia cxalraeloa 
» esiatinea ?. ... » ( Ljrdius lapis , p. m8. ) 
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Tinerfy qv*il éUlt attaehé à la noarelle doetrioe 
médicale do tolidUme (1). 

Fatelet était dooe la laul ap6tre que llminorisme 
comptait encore k rcoiirersité de LooYaio an dtx- 
huitième tiècle. 

. Il mourut i Tâge de 09 ans, le 30 loin 1743, épuisé 
de Tomissemeua, et après avoir été incommodé pen- 
dant quelque temps de la goutte. Les pauvres plen- 
rèrent sa mort ; il ne leur refusait jamais le secours 
de son art 9 et sa bourse leur était toujours ouverte. 
Dans son auditoire aui Halles, où se donnent aujour- 
dliui des cours de la faculté des sciences , il avait bit 
placer le texte suivant de TÊcriture-sainte : Beatuê 
qui inleUigU super egenum ei pauperem ; in die mala 
Uberabii eum Dominui, Ces paroles, que Favelet sem- 
blait avoir prises pour règle de conduite , s*j lisent 
encore. 

Il s*était marié trois fois : d*abord le 25 Octobre 4097 , 
avec Marie Wimmers , veuve d'Adrien Begnault , doc- 
teur en médecine ; ensuite avec une antre veuve , 



I* 23 S^t«ail>r« i^oS* et lc«laid« d«e>««rf« 93 février 171s* Alt 
il»\Kftà attaeW h rOBÎverftfi «■ qaafit^ d# profeMcar àe botmiqiw 
!• 3 Han 1710. 11 r«^ rfl«at(« «v 1719 !• t\t»tf9 êCt»$Umiê et d« 
ékii^tr^ I i]«'il q«f lt« l« 7 Jaillci 174) po«r prevdre edW J« méimAtf» 
prtIJqM «t II pl»M é« waièétïn de Tb^piUl , jUt< »— t ? •— < ti par 1« 
^c^« J« Favelet, 11 «• jaaît <|«« p^'ii de tempe J« te» «oaveaas litre* 
«t eaecoiBtra le S a/eeabre f^44' '1 ''^ pla^iear» Loarii^e i nTai- 
wtwti p««r aae ewBeee ^ plof de dis mille flevtae de Sral»*»! , 
et l^goa aae rente aasaelle de Go iarin* em jardin Koler.îqne. 
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Anne Le Ferre, qui moanii le 8 Déeembre i72S ; et 
enfin ayee Catherine-Isabelle Yan den Ho? e , qui loi 
surYécut jusqu'aa 90 Jaillet 1791. 

Paquot, dans ses Mémoires pour iertfir à PhUtoire 
littéraire du Pays-Boi , tom. III , p. 339-542 , donne 
les titres des écrits de Fayelet , que nous atons suf- 
fisamment indiqués dans le corps de notre notice. 
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nore stn le projet de iioiimATioiv de 

DODOPIÉE A tRE CHA1BE DE MÊDECllIE A 
LXlXiyERSlTÉ DE LOtYAlN Elf 1554. 



Un fait (pil a beaoeoop oceupé qoelqacf-mit de om 
Uograpbefl , et au tajet duquel ils ont formé des cou- 
jeetures peu fondées » e'esl le motif qui fit édiouer la 
nomination de Dodonée k une cbaire de médedne i 
runifersité de Lon?ain. Mon les uns, un obstacle 
à cette nomination se serait trouté dans les opinions 
politiques et religieuses du célèbre botaniste; d'autres 
ont paru croire que TUnitersité même aurait en le 
tort d'afofr éloigné de l*enseignement un bomme quf 
était en état de rendre, dans cette nonrelle carrière, 
des senrices éminens i la fcienee. liais d'abord il n'est 
goère probable que Dodonée ait eu les opinions qu'on 
reut lui supposer, i une époque où il se dirigeait 
entièrement par les conseils de ses protecteurs, Tiglins 
et Boppems , auxquels les liens de Tamitié et de la 
parenté l'attacbaient intimement. Ensuite , ITttif ersité 
ne poutait exercer qu'une CUble influence sur la no- 
mination ; car la cbaire de médedne , que Ton desti* 
nait i Dodonée, atait été fondée et dotée par la rille, 
et le magistrat s'en était réservé exclusif ement le droit 
de nomination (I). 

(f ) KmtêrU ÀnàtUÊ FtuU Jemd* , p. 319 , «C HSS. d« t, Bmar, 
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Trois lettres , que DodoDée adressa au président 
Vi{flius , rcnferinent à cet égard des révélations cu- 
rieuses; on j découvre les motifs qui dirigèrent le 
magistrat de Louvain et son candidat. Trop d*iiésita- 
tlon et peut être trop d*eiigence de part et d'autre 
empêchèrent Dodonée de se vouer à renseignement , 
lorsqu'il était dans toute la vigueur de l'âge. Ce ne 
fut que vers la fin de ses jours qu'il accepta les fonctions 
qu'il avait recherchées autrefois. Ayant refusé la place 
de médecin de Philippe II , que son ami Tlopperus lui 
avait fait oiFrir , il se rendit en Allemagne auprès de 
Maximilien II , qui le nomma son médecin. Après la 
mort de ce prince, arrivée en 1576, son fils Rodolphe II 
le continua dans son emploi et lui conserva le titre de 
conseiller aulique. Mais préférant le calme de la vie 
privée aux agitations de la cour, Dodonée demanda sa 
démission et se rendit à Anvers pour publier son graod 
ouvrage latin sur les plantes , qui sortit des presses 
de Plantin, en 1585(1). Vers cette époque, TUoiversité 
de Leyde le nomma a une chaire de médecine qu'il 
ne remplit que pendant environ deux ans et demi , 
car la mort le surprit au milieu de ses travaux, le 
10 Mars 1585, à l'âge de 67 aos. 

Les autographes des trois lettres de Dodooée se 
trouvent à la bibliothèque royale , et proviennent de 
la collection de M. Van Hulthem. Ces lettres , en 



(t) V. Van Bnltlicni , Diseoun sur l'état ancien et moderne de. 
l'Agrieullure et de la lolam'^ue daiu les Pays-Bas » p. ai , cdit. 
il* iS37. 
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éclaircissant une question qui se rattache à notre his- 
toire littéraire , donnent en même temps des rensei- 
gnemens curieux sur rétat de renseignement médical 
k Louvain yers le milieu du XYI* siècle (1). 



. (i) V. Bulletin Je l'Académie rojale de BnuretUs , tom. Kll , 
part. 1 9 p. 148-157. 



9.. 
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LETTRE ADRESSÉE , VERS L*AN 1559 , PAR LÀ 
FACULTÉ DES ARTS A ARNOLD STREYTERS , 
ABBÉ DE TONGERLOO , PAR RAPPORT A UNE 
RÉFORME A INTRODUIRE DANS LES ÉTUDES, 
ET POUR RÉCLAMER A CET EFFET LA PRO- 
TECTION DE CE PRÉLAT (i). 



Beverendo in ChrUto Pa(ri D. Amoldo Steitbgio» 
Abbaii Tançerloenii longe digniiêimo (2), BruxeUû. 

S. P. Qaia ntqae ooYam neque inaadiiam tlbi esse 
fcimus, referende in Christo Jesa Pater se Domine , 
eos qui necessitate aliqua premuntur, taies potîssi- 
mum adiré , qui consillo , operA et re prcsens jura- 
men prsstare possunt ac Tolunt ; focilem nostr» au- 
daci» , in dignitatis tue interpellatione, indulgentiam 
sperare audemus. Siquidem non uno argumento , sed 
booorum ac doctorum hominum multiplici testimonio 
docti sumus , tuam reyerendam paternitatem propen- 
sam in hoc ? ère heroicum de omnibus optime merendi 
oiBcinm. Itaque cum studia noslra scholasUca (qu» 

(i) D'ipr^ la minute originale. 

(3) Arnold Sirejters , aprè* avoir M eoadjntenr de Vahhi Antoine 
TSgrooten , derint prélat en i53o, et noamt en i56o. LVtendne 
de aea connaiaMncea en droit canon Ini fit donner le an nio^ de 
Doelor «anonmm et ^aeuli nU Papinimruu. T. G^lim ^ritU nov. 
tom. ^, p. 418 , et SaïuUri Brabantia iUiutrutat iam, /, p. 39*. 



( i55 ) 

qnamTis dignitate forsan, tam ulilitate et necessitate, 
superioribus discipHnis non cedunt) ex earum rerum 
numéro sint, quibus subveniri potissimum bâctem- 
pertate cooTeniat; oper» pretium duiimus, eorum jur 
Tandorum causa, tuam R. P. rogare, qus prsler alios 
exmis religiouis yiros sic studiis melioribus afficitur, 
ut ignoremus an quisquam magis. Ifam et iuter lite- 
rator pientissirous , et inter pios Hteratissimus babe- 
ris ; qui , quo magis ingravescis letate , tanto enixius 
ac ardeulius studia prosequeris tua, ut quod vite 
ademptum iri metuis, diligentîA compensare videaris. 
Tu studiosos alis, tu doctos veneraris ac colis. Tu 
teluti Ptolemasus rex ^gypti indefessA curA et gra- 
yissimo sumptu priscis seculis inauditam omnigenam 
librorum supellectilem et bibliotbecam comparas , 
quam dod tam posteritati studes relinquere quam tuis 
usibus accommodare (i). Postquam euim a cnria régie 
majestatis (in qua sic Taies, ut tuo consilio et ductu 
libenter sua majestas utatur in iis rébus , qu» com- 
munem patri» utilitatem respiciunt) liber dimitteris, 
ad bunc ornatissimum studiorum tuorum secessum 
alacerreTolas ; ubi quantum pbilosopberis , tota œco- 
nomia optime constituti tui monasterii déclarât eviden- 
tissime. Omnia ibi cuTta , omnia omata et splendida. 
Et quod summum est yirlutis opus, sic monacbornm 
ad teram pietatem sunt institut! grèges et eruditlone 



(i) La LcIIfl kîbliotlièqae de Tongerloo d«rait son origine «a pr^» 
d^ccMenr d'Arnold Slrejtert. Y. 5a/idl«rt Brabanlia illustrata^ iom. /, 
•p. 33o. 
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et religioss vils eieoiplis, ut merilo ex tuadoiuo 
non solam per R. P. tuam ad animarum curas mittan- 
tur, sed et per allos ad alias domos, ubi prclatu- 
ram exerceaut, authoritate régie majestaiis postu- 
Icntur atque accersantur. 

Viautenif studiorum benignissime patrone, libentius 
nostris scholasiicis studiis succurras , paululum sepo- 
aitis gravioribus uegoliis in mentem revoca , quod et 
res ipsa loquitur, fere totam reipublics salutem 
priais instituUoni juvcotutis acceplam fcrri debere. 
Ideoque dandam esse seriam operam , ut taies mo- 
ribus et doctrioa paeris pneficiantur, qui beoe agcndo 
et féliciter docendo , et mentem redis opinionîbus in- 
forment, et eruditum reddant sermonem. 

Sed nesclo quo malo fato accidit , quod ad docendî 
munus plerique ex trivialibus scholis prosilierint, qui 
dum linguam expoliunt, pravas opiuiones teneris ani- 
mis ingerunt , eèque saoe liberius quod in pagis aut 
locis minus celebribus habitent , ubi soi! sapere pri> 
mùm sibi deinde aliis videntur ; ubi dicere possunt : 
populo itnpoiuimus et oratores vUi sumuê. Hinr. 
quanta mali labes mundum perraserit, hodieque per- 
vadat, nostro dolore cogimus agnoscere, scioH dum 
aut solutam oralionem scribere aut pangere rersum 
didicerunt, sequestrato omni pudore tamquara cen- 
sores roorum et religionîs de suis angulis in publE- 
cum prosiliunt, et grammatici, rhetores atque poet«, 
styli fiducie nixi , Ecclesis Dei credenda pnefinire non 
verentur. Quorum prscipitem audaciaro , dicam , an 
impietatero? reprimi , maxime est reipublic» salutare 
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ac Dccessarium. Conali suoi recte liacteDos pii prin- 
cipes Dostri sereriMimis edictis talium homlnam , ne 
dicam monstrortun execrabiliam , ad lados aperien- 
dos sic prosilientium dementissimam et ehristiaott rei- 
public» nocentisfimam temerilatem eobibere et con- 
tJBere , quantumcuroque in ipsis esset , ac prorsos 
abolere. At profeclo non erat futunim minus bonum, 
sistuduissentefficere, utillis ejeclls meliores ac doc- 
tiores, amplis prsmiis propositls, in eorum locum 
succédèrent , qui non in pa|[is scd in urbibus, non in 
angulis sed in pubtica academia hoc studiorum génère 
juventulem exercèrent. Maiimus enîm ea ex re, citra 
omnem dubitalionem , fruclus , quem desideramus 
emanasset. Prîmùm enim neroo ibi in aperlum pro- 
diret, nisi qui vitâ et eruditione prscelleret. NuUum 
ibi thema proponerelur , quod esset a pietate remo- 
tum. Omnis dicendi scribcndiquc Hcentia cxcludere- 
tur , quia adolescentulorum nemini Jiberum esset sua 
tulgare > nisi magistri acri judicio examinata. Qui pu- 
blicam crudilissimorum hominum censoriam virgulam 
formidarent , cauti redderentur, ne Tel in minimis 
articulis peccarent. Hic et futurus seu medicus seu 
jureconsullus ad ex temporalem dicendi facultatem , 
qui studiorum magnus fructus est, acueretur, et 
Ibeologis candidatus suggestui praepararetur. lis de- 
nique optimis argumentis prompte uterentur jam 
grandiores , qu» juniores cum laude tractassent. 

Scimus quot propugnatores sectarum et catbolice 
fidei adversariosy lerna malorum, WitembergaSaxonie 
de scboia Uelancbtonis eyomuerit, qui a rudibus an- 
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nis in lis argamentis snot exerciUti , qii» senlore» 
editls innnmeris libris eTulgayerant. 

Quioi ergo nonc et cquum et piam erit , si in 
Vniversilate LoYaniensi professores constitaaotur ^ 
qui non tantum linguas et lileras doceant, ut bene 
fit fn collegio Triliogui (1), sed scribenda.dicendoque 
juTentolem exerceant. Quod ut nusquam melius quàm 
Lotanii , ita commodissime in scholis facultatis Ar- 
tium prostari polerit. Ibi eoim domus sont idone» 
( que p«dagogia Tocamus ), ubi magistri ali possunt. 
Ibi fréquentes sunl discipuli , qui alibi jaetis gram- 
maticsB fundamentis , optimaram artium absolatam 
peritiam , apud nos edocti, superstruere possent. Ve- 
rùm in illo potfssimum laboratur, quod propter reram 
omnium caritatem non nisi magno proposilo stipendio 
ejusmodi professores eomparari ac relineri talent ; 
idque àdeo ut in academia, ubi taris sunt studiorum 
professionei, propensius omnes animum adjiciant su- 
perioribns discipîinis , unde aropliorem bonorem et 
qucftum référant uberiorem , fet quamiibet occasio- 
nem melioris fortune qnotidie potins arripiunt, quàm 
in pedagogiofum laboribus misère tictitando rema- 
néant. Quotosquisque enim est, tui sit tolupe, sic 
docendo et jutentutem exercendo, in pauperfate et 
miseriis titam exigere? 

Quare cum sttis juribus aut opibus non sufficiat 
faeuitas Artium , rem tam utilem quim neeessariam 
reipnblics cbristiane exbibere , orat et obsecrat per 

(i) Y. yaUrit Jndrêœ FtutiAcad.p. vjB. 
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geDiam toani, perqoe amorem qoo ftodia ae fladio- 
•of omnes complectcrif , nt se adjaves, et eontoetam 
Id allos ronDificam llberalitatem taam fibi qaoqae 
impartiri dod detrectet. Ipsa focoltas dabit vldirim 
operam , nt hreti sentias , esdtatif saoram alamno- 
rom animif, non Inferiorem tibi ftodiorani instau- 
ratori gratiam, qaàm illostrlsfimo dod Brabantie 
qaondam fondatori , referre debere. Cèlera pnesen- 
Uum lator laUns est expUcataruf, eni bac in re De- 
canus et Ciealtae Artlom , testr» rerereads pater- 
nltati dedltiffimi , eredi eopiost. » 
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SUPPLÉMENT À LA KOTICE SUR LA VISITE DE 
LUNIVERSITÉ , SOUS LES ARCHIDUCS ALBERT 
ET ISABELLE (1). 



Dans la réunion de runiversité , da 4 Août 1607, 
il avait été déeidé qa*un mémoire serait présenté 
aux commissaires chargés de faire la visite de lUnf- 
tersité (2). Ce mémoire, rédigé par le docteur en droit 
Gérard Corselius , et transcrit dans le registre da 
dictateur ( Liber Diclalorii ) , noos fait connaître les 
points sur lesquels se portait principalement Tatten- 
tion de ITniversité , qui avait à cœur la conser? atidn 
de ses privilèges et Tiotérét des études. 

« Informalio nomine Univenilalis data visilaUh- 
ribuê Univertitalii , AblnUi Parcensi ei CtmsiUario 
Craeêbekio , in Septembri 1607. 

» Rector et Universitas studii Lovaniensis agunt in 
primis Serenissimis Principibus magnas gratias, quod 
de hujus schola dignitate et disciplina , si quâ forte 
parte per communem temporum calamitatem Immf- 
nnla aut collapsa rst , restituenda sollicitudinem gé- 
rât. Rogatque ut, qu» intelliget ad ejus restltutionem 
et augmentum pertinere, ea benigniter constituere 
Telit. In ter qus supplicat, ut eorum quK seqnuntur, 
rationem habere dignetur. 



(i) V. jtnaUetet d« i84o, p. 7.9t. 
(7) V. Ilnd. p. 23o. 
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> Primo quia Universitatls celebritas et juventutis 
recta institutio pendet a professorum praestaiitia , 
quorum studia alerè et fovere soient honorarla, rogat 
dicta Unlversitas , ut Serenissimi Principes dignentur 
adjicere aoimum augeodis professorum stipcndiis. Ea 
enim hactenus ita tenuia sunt, ut nec vilibus minis- 
leriis exhibcndis sint paria. Quo flt, ut multa prae- 
clara ingénia a professorio hoc munere avertantur, 
quibus obvis et prompt» sunt conditiones multo lo- 
cupletiores ; et qui aliis occasionibus inducti huic 
muneri se manciparunt, non satis provinciam suam 
banc excolere possint , sed aliis curis ac studiis, quàm 
qu» ad professionem suam pertineant , ob rei fami- 
liaris angustias implicentur. 

» Quia Uni? ersitati necesse est ad publica sua ne- 
golia expcdienda, publicamque disciplinam et quietem 
tuendam, varios ofliciales habere , iisque annua sti- 
pendia decernere , et magni prxterea sumptus faciendi 
sunt tuendis privilcgiis , legationibus inslituendis , 
variisquc aliis oneribus fereudis , quibus hactenus 
par non fuit ob tenuitatem publici œrarii , quod tan- 
tum incerlis et adventiliis peusitationibus , qua ab 
lis, qui matriculs inscribuntur , aut privilcgiorum 
beneOcio utuntur, constat , nec per lise tcmpora du- 
centos florenos annuos mullo excedit ; necesse est pu- 
blici srarii augendi rationem aliquam inire , aut 
benignitate Principum publicos aliquos proventus 
Universitati attribui (1). 

(i) V. l'ai t. 22 de Tacte de la visite , dan« les Privilégia aead.%p. 209 . 
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9 Tertio quia pi» fandationes, qu» in hoc Unirer- 
sitate 8UDt, ad pauperes studiosos alendos, pleneque 
constant reditibus super Principum domaniis, statibus 
provinciarum, civitatum corporibus constitutis, qu» 
bactenus difficilioris et tardions solutionis exstiterunt ; 
rogat dicta Universitas , ut Serenissimi Principes con- 
stltuere et iroperare dignentur, ut quim promptis- 
sima sit in posteruro eorum redituum solutio. 

> Quarto quia ad excitaoda et fovenda l>onarum 
artium studia, plurima Summi Pontifices et Principes 
priTilegia in banc Unitersitatem contulerunt, per qua 
bactenus ea et stetit et floruit, donec imminutionem 
passa est ab intestinis patrie bellis , supplicat eadem 
Universitas SerenissimisPriocipibns, ut eadem semper 
inviolata esse inconcussa esse Telint , eademque ex 
oecasione augere. 

» Et quia immunitas a publlcis tributionibus aliquâ 
parte sarcire potest tenuitatem slîpendiorum , sup- 
plicat ut Serenissimi Principes dignentur immunitatis 
omnimoda privilegium aut confirmare aut de noTO 
concedere, decernendo etiam ne Statuum solo con- 
sensu Unifersilas implicetur tributionibus, qu» de 
DOYO imperantur , saltem non prscipua Universitatls 
pars , qu» actu legentibus , regentibus , aut studen- 
tibus y collegiisque et necessariis paucis ministris 
constat. Quali immunitate gaudere constat, quscum- 
que sunt studiorum per orbem Universitates (1). 

(i) L'infante Uabelle confirna cette iamoBiU par acte àa %i Fé- 
vrier i63a. V. P/wiUgia ttûod. p. m3. 



; 
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9 Item qoia proiimoram annoram usas docait, 
quanta morum contagio a militibus in stadJosos di- 
manet , quamque maie Musis conveniat cnm Marte , 
aupplicat , ut Serenissimorum Priocipum benignitate 
in posterum a militari omni prssidio et metatione 
urbs LoTaniensis habeatur immunis. » 



( iM ) 



8ÉJ0LR DU CARDINAL BELLARMIN A LOCYAIN , 
ET SES RAPPORTS AVEC LTNIVERSITÉ. 



I. 



Le Yénérable cardinal Bellarmin , entré à Tâge de 
dii--huit ans dans la compagnie de Jésus , continnait 
ses éludes tbéologiques à Padoue, lorsqu'on ordre de 
S. François de Borgia , troisième général de la com- 
pagnie , lui enjoignit de se rendre à Louvain , où il 
devait terminer le cours de ses études, et où Ton ju- 
geait que ses talens et son zèle seraient très-utiles 
pour prémunir les fidèles contre les nouTelles doc- 
trines que les disciples de CaWin répandaient dans les 
Pays-Bas. 11 arriva à Louvain en 1609 ; il y prononça 
ses vœui solennels, reçut les premiers ordres à Liège, 
et fut ordonné prélrc à Gand par Corneille Jansenius. 

Les biographes de Bellarmin nous font connaître 
les immenses succès qu'il obtint , à Louvain , dans la 
chaire par ses sermons et dans Técole par son en- 
seignement ; ils nous montrent le zèle charitable avec 
lequel il se conduisit dans les disputes que les doc- 
trines de Baius avaient fait naître (1). La parfaite 



(i) V. La vie du cardinal Bellarmin , de la compagnie de Jitut , 
par le pire Nieolat FrÏMon, BrateliM 1 718, 111-4 « p- 63oS) « «t Butler , 
Viei du SaUitt , Iqoi. Xllf ,p. 439-433* ^dil. do Loavain. 
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soamission de ce doeteur ani décisions de 1' 

fat en grande partie l'ouvrage de Bellannin et de 

son confrère François Tolet. 

Pendant les sept années de son séjour à Louvaln » 
Bellarmin aTaient enlretenu les rapports les plus in- 
times arec FUniversité , et il s*était vu environné de 
Festime et de Tamitié des professeurs les plus dis- 
tingués. De retour en Italie , et élevé malgré lui aux 
honneurs da cardinalat , il se montra toujours dévoué 
et bienveillant à Tégard de FCniversité. Dans une cû-' 
constance , où ses privilèges semblaient menacés , elle 
fit un appel à sa bonté par la lettre suivante : 

« lOuslrissimo ae ReverendisHmo D, D. CardinaU 

BSLLAHIUIO. 

» Magna nominis tul fama est, niustrissime Do- 
mine, ab eruditionis ac doctrine prsstantia, quam 
toto orbe cbristiano celebrem fecisti eraditissimls tais 

script is; sed superat banc admirabilis tua pietas no- 
bis hic a multis rétro annis notissima , quando non 

Tîtc solum exemple sed doctrine etiam , ae suavis- 

simo prsdicationis eloquio nos ad cœlestla exdtasti 

ac condnxisti (i). Ex quo tempore non dubitamos man- 



(i) André Vise, eKeralicr de Malte et grand-prieiir d'ABgletrrre , 
qni arait fait sea élndea ft Loarain et qai aVtatt titmré panai le» 
Bombreox andileon de Bellamiiii , rend le t^Boigvage aai^aiit au anjct 
de cet pr/dicationa : « Peoi aeptaagenarina fidem Ckîo et atleator , 
M ne jvreveni annoa nalnm ooreaidecini , noTiaae loraoîi M. P. Bo- 
9 l>ertaai Bdlarminaai , et aape avpiva eam aadiiae aunnia cvm 
» laada coacionnitcm in templo S. Michadia , lantl aoditoram mvi^ 
m titadiae , ot eoa tcaplam bos capcrct.... ejna^a tim faeiem tam- 
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sisse apad anlnrani totfm plentissimmn nostrl amorfs 
ignicolos , qiios opiDamur et speramuf certe non fà- 
elle tibi excossam iri , qaaiDdia te In mortalis hajii9 
Tit» curactilo misericore Deas dignabitur conserrarCy 
quod ut quàm diutisiiroe ait, ab eo derotâ plane 
mente , totoque aniroo comprecamnr , ut sic ex pr»- 
sidiis eximjs tnao pietatis ac pnestantissima erodi- 
tionfe Christi eeclesia diutius* fulciatur. Oportuoe 
nobis , rebasque hujus nostr» Academis juTandis ad 
angustissims purpura dignitatera evectus nobis tî- 
deris hoc tempère , quo salua nostra perielitftri c»- 
pit apud Sacrosanctam Sedem ApostoHcam ;per ho- 
mines quosdam obstreperos et contentiosos. Quid rei 
sit, ab eximio Tiro ac domino Petro Lombardo S. Théo- 
logia dodore jam ( ut opinamur ) intellexecis aut in* 
teUiges, mox ubl^per giaYiora tua stodia ac functiones 
integrum tibi erit Tacare illitaudiendo; (i). Quod ut 



» qiua •ofali nibi tiatoi et iaitar fllMia* Stephiiii ntplenâwâue, 
» f «aMai^ae tam pablicam fuîtM araltof hareticos e* Atiglit et BttaTÎt 
» «d andktmàum cnni cmB«eMM ; «vclitoqae eo « ab kartii ad ortbo» 
» âouB fidei cogBÎtionem foMie cmrerun. » Frium f op. eit. p. fi^* 
(i) Pierre Lomberd, de Weterford en Irlande, obtint b première 
place an concenra g^^ral de 157$ « et fat cr4i doelenr en tbéologie 
le 3o Aoât 1594. LTnivereit^ Fenroja à Bone en 1600, pour f aplanit 
dea difficnltÀ qni avaient iié atiacit^ea an anjet dea privii^gea aead^ 
mtqnea. Le pape Clament TIII le reçut avec beancoap de dialiactimi « 
et le nomma i rarcberCcb^ d'Annacb en Irlande ; naia il continu à 
r^ider i Borne , oà il monmt en i6a4« Bana lea lettrea qne rVniTer- 
ê'Ai lui adreaaait , on Ini domait le titra de Univêrsitatû Lofm^ 
niouÎM ûpud S, Smhm Cemmiêtmriut» 
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quantociaft facere digneris , et causam nostrani apod 
SaDetissimnm Pontificem gratis ac fororis toi aura 
pro?ehere, per Tiscera misericordia Christî te obtesta- 
mur. De? incies tibi banc Academiam isto pielatis offi- 
cio, et cam perenni tui memoria obstringcs nos ad 
perpetuum nominis tui cullum ac obser?antiani. Erit- 
que tibi bujus beoefidi merces Deus , ad quei» pro 
salute intérim tuâ continua Tota, precesque fonde- 
mu8, ut et cum dignitatia incremento quàm diutia- 
sime te consenret in bac tita , et in illa stemitate 
expleat seipso. 

» Lovanii postridie Calend. Maias 1600. — Dîna- 
trisainuB tu» Gratis obser?antiasîmi » Reetor et Uni- 
Teraitas LoTaniensia. » 

II. 

Toid la réponse aiTectneuse que Bellarmin s'empressa 
d'écrire à i'CniTersité. 

< Magnifid» dominiiD. Reeiari elUniverHiaii êiudii 
generalii Lovanieniis. 

» Magnifiei Domini AgnoTl ex litteris Testris teterem 
erga me benevolenliam ilorentissim» Loyaniensis Aca- 
démie ; nam quod de mea tel eruditione yel pfetate 
prsdicatis, id totum Tobis non tam yeritas quàm cha- 
ntas persnasit. Ea enim est qus de bis, qui per eam 
diliguntur, bona omnia facile crédit. Ei eadem be- 
ncTolentia factnm recolo, ut cum ante annos triginta 
Lotanii latinos conciones baberem , et jÙTenis adhuc 
necdum sacris initiatus , neque in eo dicendi génère 
^ exerdtatua essem, tanti taiaen concorfos-ad meaa- 
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diendum fièrent, ut ego ipse mirarer. H»c sane neque 
ex memoria mea umquam, neque ex memoria ves- 
tra,ut video, exciderunt. Que mutua inter nos cha- 
ntas mutuis officiis fovenda est , ut non dilîgamus 
verbo neque linguâ , sed opère et Teritate. 

» Acceperam jam dudam ex domino Pet roLombardo 
prÎTilegia qusdam Academiae Lovaniensis in dubium 
revocari ; et tune quidem diligenter commendavi eau- 
sam yestram illustrissimo domino cardinali Âldobran- 
dino , tum delectis judicibus a Sanctissimo Pontifîce. 

» De calomnia verô Academis structa a falsis fra- 
tribus nibii audivi, nisi hoc ipso tempore, quo litteras 
Testras accepi , quando idem Dominus Petrus Lom* 
bardus simul calumniam straclam et detectam signi- 
ficavit , ita ut mea opéra necessaria non faerit. Obtuli 
studium meum eidem domino Petro, qui si operA meA 
uli voluerit in iis , qus ad Académie vestr» commo- 
dum vel eiistimationem pertinent , efBciam omnino, 
ut olBcio meo non defuisse yidear. Intérim Domino 
Rectori totique Universitati , eui addictissimum me 
fateor , a Deo cœlestium donorum copiam quàm maxi- 
mam precor. Datum Rom» die 28 Julii 1600. — Magni- 
ficanim dominationum Testrarum addictissimas , — 

ROBERTUS CiRDINAUS BeI-LARIIRUS. » 

m. 

Nous avons recueilli plusieurs lettres de Bellarmin 
adresséesà ^Université deLouvain, à Malderus, évêque 
d'Anvers , à Luc de Bruges, à Laurent Beyerlinck , et 
h d'autres savans belges. La publication de ces lettres 
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ne ferait pat tan» intérêt poor noire biiteire lillé' 
ralre. Ce qae nous eroyoni utile de reproduire ici c*eft 
le témoignage que rendit de la irie et âe§ tertus de 
Bellarmin on anden élére de FCniirerf ilé , le père 
Thomas Saillius , qui atalt vécu aree lui dans la plus 
grande intimité* 

Saillius, on SaiUy naquit à Bruiellei vers l*anilSSS« 
Il fit ses éUides en philosophie et en théologie à 
Louvain , et fut de bonne heure pourvu d*un cano* 
nicat de la coltéi^ale de Furnes, puis d*ttD autre dans 
la cathédrale d'Arras, Mais il renonça à ses bénéfices 
pour entrer dans la société de Jésus, et fut reçu à 
nome le i^ Mai 1580, 11 mourut à Brnulles le 
H Mars 1025, infiniment regretté à cause de son zèle 
infatigable à serUr le prochain (i). Dans un écrit de 
sa main, sans date, il parle de Bellarmin dans les 
termes suivans : 

« De illustrissimo Bellarmino bse sequentia sdo et 
pro veris habeo. 

» Lovanii anno IG70 illum in S, Michaele, incrediUli 
bominum doctissimorum c<incursn, Ita verba faden' 
tei.1 audivi, eum nondum esset sacerdos, ut quasi 
angélus quispiam in eondonatoria sede in mnltomm 
oculis compareret, ac ita efflcaciter dieeret, ut tern- 
ir aliqnot studiosos, scilicet nunc sei, nunc sep' 
tero , aliquando quindecim ad drserendas mnndi faU 
lacias compelleret , qui collegium nostrum appetentes. 



(>) V, Pa^00t, V.immttf pour âtrvir A VhUt.Ult. dtâ VajS'Bms ^ 
U»m. IV « p. 2i5-339. 

10 
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et ibidem spiritualibus exercitiis fonnati , varios or- 
dines elegere. Cum ioterdum per daas horas oraret, 
nemo in tanto audltorio fatigabatar. Quo tempore 
pnediiit ruinas pat ris , que postmodum acciderunt. 
Post coDcîoDem babebat, quod agerent coofessarii 
tarii, ut in retia Domini multos non yulgares sed 
magnos pîsces pertraberet. Yidisses plurîmos pugil- 
laribus instructos , qui singula Terba exciperent (i). 
Ego inter illos fui minimus. Et tandem nomen dans 
Societati, quembabuianinue piscatorem, Romam pro- 
fectus habui in tbeologia pneceptorem et mornm ma- 
gistrum. Ibidem in eo observayi aummam bumilitatem 
cum rare eruditione conjonctam, qu» tanti Gebat, 
ut episcopi et prslati ejus dicta curariot describi. la 
culins ministeriis cum ipso occopatus, vel lavande 
scutlelias yel siccando, itaoperose» curiose et exacte 
nuoc boc nunc illud agebat, quasi sacra theologi» 
studio esset intentus , non flectens oculos aliô , vel 
linguam; quare et ego ipsius exemplum secutus, pa- 
riter boc officium pro summo babeo, quod in greiiam 
communitatis fiebat, in qna tôt sanctos cootemplabar» 
quot essent patres et fratres. 

(i) CVftt d'aprin aae de cet copiei qae les fermoiis de BelIarmiB 
forent imprima , i f on insu , i Cologne ; mait d'nne manière si 
pitojable , qu'il ne put l'empéclier de j'en plaindre. Il avait Ini-infaie 
commaoiqoë vne copie originale de tea diacour» aux religieux dm 
Tabbaje de Parc « qui lea avaient demande'* avec lea plus vives in- 
•tancea pour lea faire lire au réfectoire daoa le tenpa de leur repaa. 
G'eat i eux qu'il renvoya , ploa de qninxe ana apr^a , dea peraonne* 
qui lui demandèrent te» aermona de Lonvain pour lea imprimer « en 
lenr diaant que lea religieux de Parc en avaient dea copiée qui valaient 
lea origioinx. 
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» Post plures annos, cum Romam missus essem (1), 
familiarius cum ipso egi , et sibî similem in cardioa- 
latus digoitate constitutum repperi, observantem exac- 
tissime régulas nostras Societatis. Cum enim illi ob- 
tulissem, nomine coUegii nostri(2),librum quemdam 
ex yariis imagioibus collectum , noiuit acceptare , sed 
eum R. P. N. Generali Aquaviv» oblulit dicens, se 
Telle obsenrare pontificias leges, qu» de muneribus 
noD dandis vel excipiendis religiosis viris indicts sunt. 
Cum yero replicarem nomine particulari non dari, 
subdidit ; nos cardinales , qui ferimus leges , primi 
esse debemus in earum observattone, 

» Cumque me in interius suum eubiculum ex par- 
ticulari favore introduceret, docuit me factis, quanti 
référât primsvam paupertatem colère , et corporis 
commoditates non aliter quaerere, quàm primi nostrî 
patres fecére. Et talia inter nos babuimus coUoquia, 
ut mibi yiderer inter Antonium et Paulum eremitas 
constitutus , optans quasi alterum tabemaculnm , ip- 
sius simile. 

» Cum autem egressus esset ex boc pic otio , col- 
locuturus cum grayibus yiris in secundo cubiculo 
exspectantibus, mutatA corporis constitutione osten- 

(i) Le père Sailliuf , iprèf ivoir termine ton noviciat & Rome, 
accompagna en RoB«ie le pire Posieyin qae Grégoire XUI j avait 
enyojé en qaalitë de son nonce près du czar Jean Baailowitx , ponr 
travailler i la rt^union dea Motcovitea avec l*Egliae romaine. Rentra 
en Belgique , il fit en 1606 le voyage de Rome en qualité de procn- 
renr de cette province. 

(3) Il était recteur da collège de Brnzellef . 
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dit se non Jesuitam sed Cardinalem esse, et ut talis 
sermonem texuit iUi dignitati congruentem , semper 
tamen elacebat humilitas. 

» Reiiqua testiroonia sua In me suavitatis exstant 
in lilteris quas fréquenter propriâ manu ad me scrip- 
sit , quas statut conser? are in memoria tanti ?iri ^ 
qui nunc cœlo fruens Deo commendabit banc animam 
meam, quam eduxit ex fece terre. — Thomas Saillius, 
Sacerdos Societalis Jesu. » 

IV. 

Lorsqu'après la mort de Bellarmîn on commença 
les démarcbes pour sa béatification , runiversité de 
Louvain s'empressa d'adresser à cet effet une sup- 
plique au Saint-Siège. A défaut de cette pièce, que 
nous regrettons de ne pas avoir sous la main pour 
le moment, nous publierons la lettre écrite en 1715 
à Clément XI par Amé Ignace de Goriacbe , cbanotne 
gradué et arcbiprétre de la métropole de Malines,. 
et vicaire-général capitulaire de l'archevêché (1)» 

« Bbatissih B Pater. — Quod ex bellorum calamita- 
tibus adhuc alllictum jacet Belgium , plurlmum re- 
creatum fuit, audito optatissimo nuncio de certa spe, 
qus affulgere asseritur, ut Sanctitatls Vestr» oraculo 
in Sanctorum numerum referatur Erainentissimus 
Cardinalis Robertus Bellarminus, cujus memoriam 

(i) Il fit ne» ëtad«f ï LooTiin , et j prit le grade de licencia et 
dtoilt. 11 mourut U 8 Octobre i'j3i. V. MeeheUn opgehelJerl , 
Ion. If p. 69. 
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fibi femper prcienUm haboft^ et pobifeif pnMODifs 
celebrafity eoiqae gratUadinem ftiam proeuoUatls 
itti caiiiâ bboribuf , Yel bae oeeasiooe tetUri geslit; 
et qoem msI etiamnam iotlieitam ad tbrooan gratie 
eum (Moda imrocare detiderat in patroonni. 

» Grati alUqoe Belgantm mente manet repoaStom , 
qood tenerâ «tate Soefetatem Jera ingretiof Bdiar* 
mfnui , frimom zeli apof tolld , quo «ftoabat « fenro' 
rem fmpenderit, ot bane CbriiU tfneam iacrfseoB* 
donfbua uberrimo eom fraeto exeoleret , etiam 
prioaquam per «tatem iaeerdoilo intlgniri dbi llee- 
ret ; et qood Candati iacerdof {naoguratof « berolda 
virtntibttf « improbo labore et rarâ emditloDe adeo 
eieelluerity profoeritque in UniverdUte Loraniend* 
ot lloreotifdma bce Academia eom lamqoam virto' 
tom eiemplar iufpeierit, et primia aoia eomolaverit 
bonorilnje. 

• Prcterea otlHUtem fommam pne reliqoia per- 
dpit ecdeda Belgfea , et farooda Slllf et «teniom 
laudandif Bellarmini operiboa, quiboa ioatroeta ad» 
veraoa boaUa 0dd dimicat aecorioa et tHompbat 
gloriofiaa* 

Ê Si igitor Sanditaa Vedia viram bone , de eeeieai* 
etBelgio opUme medtam, aaoctorom albo adicribere 
digoetor (I), madmam Belgia pneatabit benefidom. 
Pro qoo dom fl4miioe aedia areUepiaeopalia Mecbli' 

(f) L« €09préf^iùm été A»Uf •» fimtùm^ •• fê^^mr à» la W«ti« 

«MiM àfê Ma frtaJ ouf #*§• De êMUftUuUUm* tmmttrmm $ Uh* til, 
9Qp. 31 « n, $, 
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iileDili TtcanUs enlse efflagito , ad SanetlUtls Testiv 
pedes profuodiftimâ Teoeiatiooe prof olvor, et iisdem 
bamillime inOgeos oscnla , omoi sabmiMione aob- 
aeribor, — Beatissime Pater, » Sanctitatis Testre ba- 
millimiia et obedientissimas filiiu Amatus Ignatiuê 
de Coriaehe , ticarins geoeralif MecUiiiieiisis. — 
Meehliiii» 17 Aprilis 1715. > 
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PROTESTATION DE L'UNITERSITÉ, A L'OCCASION 
D£ L'OUVERTURE DU TEMPLE DE LA RAISON 
A LOUYAIN EN 1795(1). 



/. fsetlre de la municipalité de Louvain à ceux de 

VUniverHlé. 

LtBBBTL— FBATBWIITÉ.— iGUlTi. 

Louyaia le 27 Nivôse , an III de la république fran- 
çaise , une et indivisible. 

Les membres composant le magistrat de la ville 
libre de Louvain à ceux de FUniversité de la même 
ville. 

Citoyens, 

Le temple dédié à rËtre-Supréme va s'ouvrir de* 
cadi prochain, à dix heures du matin. L'homme libre 
y rendra un culte simple mais sincère à son Créateur. 
Il faut que cette fête soit digne de son objet dans 
toutes ses parties : h cette fin la municipalité invite 



(i) « Abbo 1795 di« x6 Jannarii, dit le docteur Yaii de Yelde, 
» municipalitu Loranienfif inrilat VaiTeraitateoi , aed praeipue 
» 8. Theologia profeaaorea , nt corarent acbolarea aibi aubditoa fre- 
» qoentare Umplum, nt Tocant, m/ionf'/... In templnm raiionia d^ 
» aigaata faerat eccleaia Patram Soeietatâa Jean, Banc parochiali» 
n 8. HicliaelU. Sacrilegam ioTeDlionem nnanimi faenltatnm anffragio 
» arenatur et repellit Unirenitaa. a SjnoptU monum, tom, lll^p. 1116. 
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ceux de runifersité de s'y rendre en eorps, en grand 
costume , chacun suivant son grade. De là il résultera 
1* que le peuple y voyant ceux qui sont à la tète de 
rinstructioD théologique, sera détrompé, et verra que 
les fausses sugeslions de quelques êtres pervers et 
hypocrites ne sont qu'autant de calomnies finement 
rafinées pour retarder le flambeau de la vérité; 3^ 
comme le vrai Dieu y sera adoré, vous rendrez par 
cette démarche un témoignage insigne à la véritable 
religion, et vous imprimerez dans tous les cœurs un 
élan sublime versTEtre des êtres. 
Salut et fraternité (iuivent les signatures), 

II. Réponse des membres de la faculté de théologie 
à la lettre précédente. 

Les membres de la faculté de théologie dans TUni- 
versité de Louvain aux membres composant le ma*- 
glstrat de la même ville. 

Citoyens, 

Nous venons d'avoir communication de votre lettre 
adressée à ceux de FUniversité le 27 Nivôse an III de 
la république, par laquelle vous lui annoncez Tou- 
verture du temple dit de la Raison, au décadi pro- 
chain. Nous trouvant dans cette lettre nommément 
désignés, comme devant par notre présence, en habit 
de cérémonie académique, concourir & détromperie 
peuple, selon votre expression, et solenniser ladite 
fête; nous croyons devoir à la sainte Foi que , par la 
grâce de Dieu, nous avons le bonheur de professer. 
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de TOUS dédarer , citoyeDS , que nous ne reconnaissons 
d*autre culte légitime, licite et salutaire, que celui que 
notre Sauveur Jésvs-Chbist, vrai Dieu et vrai homme ^ 
a daigné nous révéler , et que son Église, TÉglise ca- 
tholique, apostolique et romaine reconnaît, que par 
conséquent notre conscience ne nous permet aucune 
participation ou influence quelconque , directe ou in- 
directe, dans le culte à établir (1). 

Louvain le 17 Janvier 1795. — Sigillé : Yi5C. IIebfs, 
S. Fac. p. t. decanus; — Aifiu. Vah Gils, theol. profes- 
sor; — J. J. Havelarge, professeur en théologie (2). 



(i) ]>• r^poDMB dei autres faculti'i liaient eooçaea i pea pifs dana 
l«a mémea trrmra. Celle de la facnll^ dra Arti portait : Ne recon- 
naissant d'autre culte véiitable que celui, tjue nous a révélé notre 
Sauveur Jésus -Christ , nous ne pouvons nous rendre b votre invitation. 

(x) Lea diffc^rentra copira de la rt'ponae de la ficnitë de tLeologte, 
que Bona avoua Tnea , ne portent que cea troia aignalurra. Lea anirea 
membrea de la faculté , qni avaient ixé forcée de ae aonatraire â la 
peraëention par la fuite, se trooTÔrent dana rimpoaaiLililë de ai|ner 1« 
protcatation de leura troia coll(-gaea. 
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DOGUMENS RELATIFS AUX DISPOSITIONS TESTA- 
MENTAIRES DU DOCTEUR RUARD TAPPER (1). 



I. 

Ouverture du testament , faite en présence du recteur 
de VUniversité et des exécuteurs testamentaires ^ 
te S Mars 1559. 

In nomine Domioi Amen. Tenore prasentts pablici 
instrumenti cunctis pateat evideoter et sit notum , 
qaod anoo a nativitate ejusdem Domini millesimo 
quJDgentesimo quinquagesimo nooo, indictione se- 
cundâ , meosis vero martii die secundA , horA tertiA 
port meridiem , pontificatûs SS. D. N. Pauli divinA 
ProvidentiA pap» quart! anno quarto, spectabili et 
egregio tiro domioo et magistro Ruardo Tapper ab 
EnchusiA artium magistro et sacrs theologi» profes- 
sore , decano ecclesi» collegiat» sancti Pétri Lovaniea- 
818, Leodieusis diocesisacnotabili membro et cancel- 
lario Universitatis Lovaniensis yiam universs camis 
ingresso, coram magnifîco viro domino et magistro 



(i) Cm documeiif poarront lerrir â compléter les notices données 

sur cet homme célèbre dsDS les Fasti aead. Lov.^p. io5« et dans la 

Bibliothêea Belgiea, tom. II^p. 1084. Y. Anmuùre 1839, p. 383 et 999, 

—L'ancien portrait original de Tapper se tronre aujourd'hui dans la 

galerie acad^iqne au Halles. 
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Ghysberto Loyden , artium magistro et atrlasqne jaris 
Hcentiato antedicte Voi? ertitatis Aeetore ae jadfee or- 
dioario oroniain et siogulorom roeinbrorain , schola* 
riam et auppotitorum ejusdem llniYersitatJ» a SancU 
Sede ApostolicA, quod ootoriam eaae dJgDosdtur, spe* 
eialiter depotato , loque mei ootarii publiei et tet- 
tiam subsciiptorom ad boc yocatoram tpeeialiter et 
rogatorom pneseotia personaliter coDftUuti et eom- 
pareotet reoerabiles et cireanuipecti tiri dooiiol et 
magistri iodocns Ratesteyn a Tileto , et Miebaèl de 
Bay f ab Atb , artiom magittrl et facr» tbeologte pro- 
feMores eiimii , née non Heoricns Fabri a Beka, ar^- 
tium magister , tettaoïeotaro aea altimam Tolantatem 
pnefati quondam doroioi etmagiftrf Roardi Tapper, 
decani et eaocellarii soo sigillo magoo elaaauro ae 
sigooae sopraicriptione Ovintioi Marqaot, ootarii pu- 
blici sigoatom , laoum et lotegram noo Titiatom oee 
io aliqoâ am parte uti prima £icie apparebat sospe c- 
tom 9 una cam iostraoïento daoram codicillorain co- 
ram D~ Cornelio Fallooio « notario publîco et certis 
tettibus factoram eibiboeruot, ac prstactain testa- 
mentom elausum aperiri per prefatom dorotouni Ree- 
torem débita com ioftantil petieniot et poatolayeniDt. 
Unde tooe doroious Rector et jndex aotedietna aac- 
toritate soA ordioariâ bojotmodi testaioeotuni sea al- 
tioiam irolantatem ull pnemittitar elauram seo claiH 
sam per me notariom subseriptam aperiri mandavit, 
prout ego notarial bajusmodi roandataro ioaeqoendo 
dictom testamentom aea altimam yolootatem bajos- 
modi Ibidem tone apemi ae illiafprioeipiom et fioem 
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legi. De et super quibus omnibus et sioguiis pramissis 
pr«fati domini et magistri Judocus , Mîchaèl et Hen- 
ricus comparentes sibi a me Dotario publico subscripto 
fieri pelierunl . eonGci atque tradi uDum Tel plura pu- 
blicum seu publica instrumentumet instrumenta. Acta 
fnerunt hmc Lovanii Leodtensis diocèsis in domo ha- 
bitationis prsBfati magnifici domini Rectorissub anno , 
indictione, mense, die , horA et pontificatu quibus su- 
pra , prssentibus ibidem providis et discretis viris ma- 
gistro Mîcolao Yan den Leeue , curis antedicli domini 
Rectoris causarum procuratore et MatbAO Lovirim 
testibus ad prsmissa vocatis specialiter atque rogatis. 
Deinde ejusdem anno , indictione , mense, die et pon- 
tificatu prsscriptis , borA yero quartà post meridiem 
coram antedicto domino Reciore judice ordinario inque 
roei notarii publici et testium subscripto rum ad hoc 
vocatorum et rogatorum prssentiA comparuerunt per- 
sonaiiter prsfali domini et magistri Judocus Raves- 
teyn a Tileto, Michaël de Bay et ilenricus Fabri prs- 
tacti testamenti seu ultim» voluntatis executores 
deputati et nominati. Quibus sic comparentibus ego no- 
tarius inf rascriptus de mandato dicti domini Rectoris 
sspedictum testamentum clausum et uti pnemittitur 
apertum nec non pnetactum instrumentum codicillo- 
rum aUA et iolelligibili voce legi; quo facto prsfati 
domini executores onus executioois hujusmodi sub eA 
protesta tîone, quod ultra vires hcreditatis teneri et 
obligari nolunt, suscipientes, sspedictum testamentum 
clausum et ut praemitlitur apertum in formam publi- 
eam redegi , sibique ac aliis quorum interest desuper 
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iDitraneBtamiuinnvelpInTa conGci ■IqnetradtiDtD- 
darl per memoratnm doiainnm Reetorem debilft cnm 
liul«ntli ptliernnt et postularant. Unde tune domiDus 
RecUir ne judn uiteilietus attiudcot rcqu[sitionera 
bujnsmodi fure juslam et consoDaio ratioDJ, anctorllate 
mii ordinarlt tcatimentam huiuimodi f n formim pu- 
blicam Tcdlgi «c diclii dominis eiecutoributel Omni- 
bDialiit quorum iQUrestdesuperiDstrumentuiiiuDDii) 
tel plura coaGci atqoe Iradl voloit atqne mandavil, 
praot tgo natarius lobiCTiplii* hujusmodi teitamcn- 
tnmleDorlsaubiDMrtipublJcaTlet io publlcanifaniiain 
TtAtgl. De et snper qulbot omnibui et dognlii prx- 
tniuii prcbli donini eiecutoret libi a me notario 
pablico •ubvrlpto Geri petierunt con6ci atqne tradi 
unum tel plora publicuro vel publies iaatrumEntum 
et iaitrumeata. Acta Tueront hsc Lovanii in domo 
prctacll lab anno , indictioae , meute , die , borl et 
poutiGcatu qaibuasapra, pmenljbni ibidem provi- 
di* et dlseretii Tirft magiitro Hicolao Van de Leeue , 
autedlcto et magistro Contardo Van BotKbufwn tes- 
tibas ad pmml&sa Tocatii ipedalit«r atque Togalis. 
Ténor aatem lupra scriptionia prafati testamenli clauci 
■eqnitur, et eat talls. 



pépôi du UiUment fliyf (igw faUbi Ma* ISSS. 

Anno a RatifItateDomiDiDiilledmo qiUngeateïimo 
quinqnagesimo oelaro, iudictione prlmi , meusis sera 
majldi* lecuDdà, pontificatiJs fanctisaiml in Chn^to 
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patris et domini ooslri , domini Pauli , divioâ ProTl- 
dcntift Paps quarti, anoo tertio, Yenerabilis vir Do- 
minas ac magister Ruardus Tapper, ab Eochustâ , sa* 
cr» pagine professer , decanus et canonicus collegiatas 
ecclesiœ sancti Pétri Lovaniensis , Leodiensis dioecsis , 
stans et ambulans super terram , intellectu et rationc 
vigeos , sensuumque suoruin per omnia uti clare ap- 
parebat bene compos existens , revocando omnia et 
singala per eum bactenus qooniodolibet condita tes- 
tamenta omnibus melioribus etc. , suum fecit testa- 
mentum suamque extremam et uUimam urdinavit 
Yolunlatem prout in boc papyri codice per eum sub- 
scripto et ejus^sigillo ciauso dixit contineri, quod seu 
quam valere voluit jure testamenti codicilii seu codi- 
cillorum , etc. Nonobstantibus etc. super quibus etc. 
pnesentibus Lovaniiin domo mei notarii publici iofra- 
scriptihonorabili et discretis viris domino ac magîstro 
Henrico Fabro de Beka presbytero, Nicolao Jacobo 
Scbiiders etilenrico Yicbevoirt, ciericis diche Leo- 
diensis diocesis, ejusdem domini testatoris familiari- 
bu9 y testibus ad prsmissa yocatis et rogatis. Sic sub- 
signatum ; et me Quintino Uarquot , publico sacris 
apostoIicA et imperiali auc'oritatibus notario per con- 
cilium Brabantiœ ad nota riatûs exerdtium admisse ad 
praemissa requisito. Ténor vero testamenti claosi, 
unde pr»fertur, talis est. 

m. 

Testament mystique du 26 Mars 1558. 
Anno millesimo quingentesimo qainquagesîmo oc- 
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tâTo, Tfgefioiâ MxU diamensU marttf ego'Raardi» 
Tapper, de Eoebusiâ, sacr» théologie profes«or, ea- 
nooieus et decanas eeelesto sanctl Petii in LoTaofo , 
seDstium et iatellectûs beae compos ae corpore bene 
Talenf eondidi testamentam ia modum ae formam 
sequentem. In Domine sancte et indiridu» Trinitatis , 
Patrif et Filii et Spiritùs ^anetf , Amen. Ego Roarduf 
Tapper , saenB theologi» profefuor , eanonieas et de- 
eanus ecelesie eollegiats saneti Pétri in Loranio , 
memor sententie Domini Salratoris : VigilaU , quia 
neteitU qud harà Damintu venturus et I , maturâ de- 
liberatione prchabiU de rébus et bonis copiosé mibf 
ab altissimo Domino meo in faajus vite peregrinatione 
coneesffs, reroeando omnia testamenta permefocta 
ante datum presentis testamenti, simiiiter codfcillos, 
meum foeioet condo testamentum seu ultimammeam 
Toluntatem eiplico, ordfnando in modum et formam 
sequentem , quod seu quam Talere yoIo in omnibus 
clausulis jure testamenti aut eodieillorum aut alto qno- 
eumque modo, nonobstante si forte aliquasolemnitas 
f n jure Tel consaetudine requisita bie Tel alibi fuerit 
omissa, resenrans mihi faeultatem et authoritatem 
ftddendi y toUendi , alterandi , et reTOcandi. In primis 
asf mam meam , dum a Domino suo Tocata in alterum 
feeulnm migraTerit, démenti» Domini mei Jesu-Cbris- 
ti , Redemptoris et Salvatoris , commendo , orando 
eumdem per amorem quem mihi in multis singula- 
riter pnestitit, ut mei peeeatoris et sni plasmatis mul- 
tis modîs meâ culpâ contaminati per suam benedic- 
tam passlonem mfsereatur. Eamdem etiaro commendo 

a. 
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intanenta tlfgial et matri Mari» adToaato nottnt 
totiqve curto eœlettl, aupplicando nt ipsa comoni'- 
Dibus Sanctis pro me peccatore iDtercederedigMtur. 
Eligo sepaltoram meam in ecclesiâ aaoetl Peiri ante 
teDerabile sacramentam prope sepalturaoi doctoria 
Win^elii et oxoris, et talfs lapis soperpoDator , qnalis 
tegit eoruni sepoltaram. Ordîno el toIo fieri in refH- 
geriam anima me» ae meorom parenlom annirena- 
rinm perpetonm in ecclesiâ aancti Pétri predictâ, el 
seribl in mariyrologio , qnodqne missa semper cele- 
liretnr per decanum eedesî» ejnsdem, si pncsens est, 
ant per canonieum in ^os absentiâ per capltnlam 
ordinandnm cnm daobns canonicis sabsenrientibns, 
adinstar annirersarii predecessoris mei magisiri N i-> 
colai de Montibtis (I). Pro quo anniversario relinquo 
sedecim florenoi bcreditarios denario ad oetodecim » 
oeto pro dominis qai in cboro roancnl a prineipio 
usque ad finem in tribos (Acils , ridelicet Tesperaram 
cnm matutinis , lau dibns « Tigiliarum et fossa ae mis- 
sa. Sic tamen qaod medietas , boc esiqaataor floreni , 
distribnentnr prasentialiter , ut dietnm est inleressea- 
tilNis fossa ae missa et alii qoatuor floreni mediatim 
in vesperiSy matotînis, rigiliarom et landibus. Reli- 
qaos oeto toIo applicari partira pro perpétua celo- 
brantiâ omnibns sopposîtto ecclesiâ commoni , parlim 
pro capellanto similiter in elioro manentibos. Ha nt 
es illis oeto florenis très floreni pro eelebrantîâ com» 

(0 U éotUn ea fUologM HîmIm Gopf ia , d« Uu». 
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«mi onudlmt etiam «Dullbiifl in panlliiif dlttil- 
bttendi, sei stofieri pro decano Tel eanonico celebianto » 
dtto pro caoovieo cantante eTangelium , et duo pro 
caotaoto epittolam, duodecim atuferi pro Ticarlia 
caotantibost daodedm procereis, et pro puisa cai- 
todis sei stuferi ; qaod aulem sopererit diatribaetar 
capellanii et anoalibua simlliter ut dictuoi est de 
caoonicis io eboro maoeotibus. Yolo fieri aliud anul- 
Tersarium in eadera ecclesia aaneti Pétri adiostar 
aBoIrersarii nugittri nostri Jlgidii Baduel , quondam 
eeciesia» oostrs caooniei , in die obitus mei cui sdiieet 
poteruot intéresse Reetor ttoirersiUlis» deeaousetdoo 
seoiores canoDlei ecclesi« saoeti Pétri , magistri noa- 
tri , lieentiaU et baecalaurei sacre théologie , quodqne 
Reetor, magistri nostri , deeanos et duo eanonidha- 
beaot singuli pro sua distributione , si choro intersint, 
duos stuferos, licentiati duas blaneluis, baecalaurei 
unum stuferum , et fiet distributio per bedcllum ù^ 
cultatis sacns théologie ei reditu, quem collegio tbeo- 
logorumrelinquo pro camibos , nam ex eo toIo dictnm 
collegium bujus annirersarii oous ferre. In hospitali 
▼olo fieri perpétue in die obitùs mei annifersarium 
et missam celebrari per cnratum infirmorum ejusdero 
bospitalis, et post missam legi drca feretrum psal- 
raos Miserere mei Deus , et De profundiê cum Palw 
noiter et collectis Prmeta et Fidelium , et pro stipendie 
faabebit sex stuferos. Eodem die toIo dari sororibns 
hospitalis pitantiampro dîKretione matria, pro quo 
velinqao quatuor florenos annol redditùs ; et misse in- 
terenint soiores , et antea dicant sao more Tigiliat. 
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Pro piUntia in die exequiaram pro sororibas et infir- 
mis hospiUlis rellnquo oeto florenos. Relinquo prste* 
rea pnedicto hospitali redditom TÎginti reDensiom, 
quem liabeo super domo dicta vulgariter karuan extra 
porlam sancti Quintini, qun quondam erat magistri 
Joachimi Kersbeeck de Antverpiâ , ita tamen quod 
pro^entus annui applicentor ad linea et coopercula 
lectoram infirmorum hospitalis et ad facienda onera 
articuii pnecedentis scilicet sex staferorum et quatuor 
fiorenorum. Relinquo prsterea nostre domine in ec- 
clesiâ sancti Pétri meliorem.tunicam et quinquaginta 
florenos semel. Relinquo pueris sancti Pétri redditum 
decem florenorum , quem annue solvit magister Petrus 
Hoelaer, sub onere quod in die sepultune et anniver- 
sarii mei perpetuo flexis genibus legant ante yenerabile 
sacramentum super meam sepulturam statim post 
finem divini officii cborianteprandium ATif^rereme» 
DeuSf De profundis, Pater nosier, cum collectis 
Prœsla et Fidelium , qun collecte legantur per ma* 
gistrum eorum, qui sit ab initio prssens, et per 
totum annum feriis secundis , quartis et sextis post 
gratias prandii flexis genibus Pater noster cum Ave 
Maria t et magister vel senior inter pueros dicat : Et 
ne nos inducas in tentalionum;et concludat : Anima 
famuli tui saeerdolis et animœ omnium fidelium 
defunctorum per miserieordiam Dei requiescant in 
pace. Ut autem magister h«c diligentius seryet et ser- 
vari curet , ex prœdicto redditu decem florenorum re- 
linquo eidem decem stuferos. Relinquo cboralibus 
pueris ejusdem ecclesie, postquam simul habitate- 
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rifit , saUcm quini[ae aut sei ex eis eu m magiâtro suo 
au t presbytère eos observante, sub simili onere legendi 
antc venerabile sacramentum ejusdem ccclesi» super 
sepulturam meam , et dictis graliis statim post pran- 
dium ut dictum est de puerrs sancti Pétri , reddltum 
duodccim florenorum quem habeo super bonis Ads 
Beckevoirt in Landen , et alium rcdditum quatuor flo- 
renorum qnem babeo super doroo Henrici Lem- 
broeck , birretarii in platea vulgarîter dicta de Scip- 
strate , et eorum prisceptor dicet collectas et claudet 
similiter ut statim superius de magistro puerorum 
sancti Pet ri dictum est, qui ut diligentius hoc servet 
et serrari curet quotannis habebit decem stuferos 
similiter sumendos ex pnedictis redditibus iisdera cho- 
rallbus relictis. Bursariis collcgii theoiogorumrelin- 
quo redditum septuaginta florenorum, quem habeo 
super fortificatione oppidi Antwerpiensis, yiginti qua- 
tuor pro bursa alicujus studiosi theologi», et reliquum 
pro boTe uno vel pluribus porcis aut aliis carnibus , 
prout praesidentl magis.commodum videbiturya quo 
tamen legato deduci Yofo distributionem , qu» fiet in 
secundo anniversario ad instar anniversarii magistri 
nostri De Baduel superius fundati. 

Sorori me» Petrs relinquo vitft ejus durante red- 
ditum viginti et octo florenorum , quem habeo super 
status Brabanti» in quarterioAntwerpiensi, post mor- 
tem veroejus infîrmis hospitalis pro tegumenlislineis, 
ut supra in articulo in hospitali etc. et aliis eorum 
necessitatibus extra cibum et potum. 

Yolo quodin die exequiarum mearumfiathonestum 
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praodiam pro oonfratribiu caaonicis et magistris oos- 
tris pro discretione eiecutorum meonim, qaodqae 
eodem die fiât paaperibus distributio. Sammam dis- 
tributioDÎs faciends pauperibus usque ad quinqua- 
ginta florenos , et modum ac tempus dialributionif, 
an scilicet in die exeqaiaram yel antea aat postea , 
uno tempore an divenis, relinquo discretioni eie- 
cutorum. 

Relioquo etiam bursariis eollegii tbeologornm pro 
pitantia in die exequianim sex florenos semel , et 
quatuor florenos pro pitantia pauperibus Standonicis , 
et oro ut eodem die hi Standonici vigilias suo more 
cantent simul et roissam, ut Dominus mei miserea- 
tur. Bursariis eollegii Papalis pro pilantia in eodem 
die quatuor florenos, et unum Philippum bursariis 
eollegii domini scholastid Uauterle , et duos florenos 
bursariis collegi Atrebatensis , et borum quatuor col'- 
legiorum bursarii stando dicant aote Tel statim post 
prandium , qui gavisi sunt ex pitantia , Miserere mei 
Deus f De profundU , Pater nosier cum coUectis pne- 
scriptis Prœsla et Fidelium^ et singuli sacerdotes 
borum collegiorum nnam missam pro me dicant. Tel 
saltem ter collectam Prœsta in missâ. 

Cupio celebrari duo tricenaria missarumper Fratres 
Prsdicatores, duo per Fratres Minores , duo per Cbar- 
tusienses , et duo per Fratres Auguslinenses, quodqae 
pro singulis duobus tricenariis dentur sex floreni, et 
quod celebrentur quam primuro post mortem meam; 
et singulis dictorum monasteriorum Fratribus volo dari 
pro pitantia in die exequiarum quataor florenos pro 
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FfatffimffifKitiMM» vt ferrcotini ptû w$ 0MbI« L6g9 
esllegio tlMoto^iron «mue» librM ni60f cathdlicM» 
et Tolo qnod itt codMi eodegio âptetor ilfqiito looit 
hatinUiê in qyo lièrl net 9mne§ et firff reponantor, 
iltaaieoboe eeminedeflerf potett fa eommoiiem itit- 
d i e e er u » «fan « pra etijuelod pf^ptratiene feliBqao 
eyem eollegio teiiidi ceotoni renetuee daodo faeol* 
tatem esecatoriboi uunàeoâl et addeiidi tÈêqne ad 
dsceotof reiie0fe«« Qao4 ti intra asDan a die Miû» 
■wi IHM preparatio et librornm repofUio CkU floa 
foerit coDreoiester fecaiid«njodiciuoi neortimeie* 
CtttonuD fttlwUtiio ia eodem legato omoiom ttbrontiii 
et fiiiui reaefliiimi eellegiam Papale , et liuie aaln 
flitiio coUegiofli paoperuin SCaodooieertinif sidiaffa 
aaiHMi aeeoodtt» dieta pfvparalio etlitFronmi repe- 
fitio UcU foeriL Teetee ditlribai toIo •effitoriboe 
et aadllif auignâ ei parte jmta diteretiiMMm meeroai 
eiecatoram « iecaiidaflii qaorom diseretioaefli habeaat 
eliafli veeCeai Jaifol^reiii ; item fiDgalt fenritoref Imi* 
béant onam ei taoieie nebsire tabbardia non legalia^ 
■Mfieter Henrieuf eligat qnan irelit, e«l etiam leg# 
ealiceai mevfli et catulam qnan eie^erit eom doabw 
albia» feeoDdueaerfiter eiigat tttoicam ieenndo lece , 
tertiae tertio loco onaiD ei meia tunieie* Gaodeaot 
etiam ei veatibua audits. Intellige autem de maglatm 
Uenrico terfiroriboa et aoeiJlîa meeom babitantibof 
tempore mortia, feoioriaoeill* Aame ebiropotentlam et 
paapertatem rellaquo deeem IlereBOf anime qoonaqae 
Yiierit , et ma^^iater Heorieoa babeat iwam ex borria « 
gnaa Ciinde et qnaaelegerit, quanti poteritaeiainili 

11.. 
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modo habitet io coilegio io quo ett fuodaU et ad 
gradus procesterll laltem baccalaureaiûf fonDaU.TI- 
lion vettimcnta distribui yolo pauperibut ; que au- 
tem talia judieari debeant relinquo discretioni eie- 
Ctttorum. SimiUter veodl volo omnla alia mea mobilia 
etlam » Ttilgo vHegende erven Lovanii nuncupata , 
vilioribus eicepUf qu« pauperibut distribui volo t 
•icut diii fuprade veftibua. 

Omnfa booa mea immobilia et prata qua in Hol- 
laodia babeo poal mortem meam veodi volo per meoe 
eiecutores quaudo eis magit opportunum videbitur 
vel poft anoum unum vel plures , vel redditn gravari 
•I non vendantur, vel aliter de eb dlspooi lecundum 
eieeutorum dsKretionem, et precium ac pecuniam 
provenientem applieari ad opus exeentionii testa* 
menti mei vel redditum annuum , si non statim veo- 
dantnr. Et quicumque ex propinquis mels vel con* 
•anguineis tentaverit direetè vel indirecte quovis 
qucsito colore impedire banc venditionem vel precii 
appllcationem , aut in aliquo alio liberam testamenti 
mei eiecutionem , illum volo ipso facto privatum esse 
suo legato, et si forte (quod non puto) aliquod prin- 
eipis aut patrie statutum non permitteret dictam 
venditionem aut precii appllcationem, volo quodgra- 
ventur reddilu, quantum ferre possunt, qui applicetar 
ad bujus testamenti eiecutionem. 

Relinquo etlam sorori me» nummum Maxlmiliani 
octo florenorum , quem babeo a parentibus nostris , et 
mediam duodenam argenteorum cypborum, quorum 
très inscripti sunt Roêcmont et très alios similes^ et 
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quatuor thaceas argenleas quas parentes nobis reli- 
querunt, et prster haec qaidquid voluerit ex domo 
mortuaria usque ad summum cenlum florenorum; 
JoauDi ex sorore nepoti relioquo centuro florenos se- 
mel, si tamen testaroeotum hccmeum soror etloauDes 
ejus filius approbaveriot ; si Tcro, quod absit^illi 
adversentur , omnia ejus legata revoco et ad residuum 
Tenire toIo. 

Prsler bursam snperius fundalam in coHegio Théo- 
logorum, fundô ex residuo etiam duas bursas in 
collegio pontificis Adriani sexti, et pro qualibet harum 
duarum bursarom relinquo trigiota sex recenses 
bsreditarios , quarum collatio et disposilio sict apud 
praesidentem , sicut aliarum ejusdem coUegii ; nec ad- 
mitti volo ad bas bursas, nec ad cam quam fundo 
in collegio Theologorum , nisi eos qui in promotione 
artium locum babuerint ante dechnum octavum , et 
eos tantum qui absque hujusmodi subsidio studia et 
prorootiones suas in theologiâ commode prosequi non 
possint. Volo autem csteris paribus prsferri natum 
io Encbusiavel pagis vicinis (i). Quoties autem aliqua 
exhisbursis conferetur, dicclur bursario nomen fan- 



(i) lei bonnes , fonàitê par Tapper et annexées an collège dn Pipe 
et an petit coWi^e dn St.-Esprit , ont été rétablies en n^cntion de 
Ywrilé rojat dn 36 D^teoibre 1818. La collation m a ét^ confiée 
à rarcbiprêtre de Hollande et de Zélande. En Tertn dn mime nrhié 
a éU rétablie nne bonrse fondée par Tapper an grand collégje dn 
St.'Eaptit , dont la collation appartient anjonriHini i rarcber^qne de 
Maline*. 
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datoris y uteo diligentios oret pro sno fandalore ;el 
ceptor prsdicti collegii faciei spéciale capitulum de re- 
ceptis ex meà fundalione , ne cam bursis et aliîs collegii 
bonis promiscoe posita tandem obscurentur. Et de- 
narios capitales reddituum relictorum în hoe testa- 
mento, quando dequitabuntur, applicari yoloadsimi- 
lem nataram et usam , quam naturam et usum in 
litteris exprimi volo. UnÎTersos autem redditos annuos 
et hcreditarios quos in meo testamento relinquo , voie 
esse denario ad octodecim , excepte redditu Antwer- 
piensi viginti octo florenorum et alio septuaginta flo- 
renoram ibidem, qaos toIo manere apud eos ,quibas 
legantur » qaales' sont. Ut aatem burse istn cito post 
obitam meam erîgantar, et cursum babeant ac eon- 
ferantur, toIo per meos executores ad illos applieari 
redditus qui inTenientar tempore obitûs , pro uno anno 
recenler cessi aut infra duos menses post mortem 
cessuri. Yenditis autem omnibus iromobiiibus, qu« 
in Hollandiâ habeo, toIo ex pecunia proTcniente ser- 
Tari trecentos florenos et illos distribui propinquis 
roeisconsangîneis post sororem et Joannem nepotem , 
babitA ralfooe tenuilalis et paupertalis eorumdem et 
boc secundum discretionem sororis me», si fuerit 
superstes, alias yero secundum judicium bonorum 
Tirorum aut sacerdotum , quos in Enchusia executores 
mei duxerint consulendos. Domui pupillorum in En- 
chusia relinquo redditum sex florenorum comparao- 
dum ex pecunia proyeniente ex yenditione eorumdem 
bonorum, sitamen magistratus assistât et promoveat 
bonorum meorum yenditionem et fayeat. Ex residno 
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autem , solutis omnilMis aliis legatis, fondari volo daas 
has bursas in collegio pontificis» et ideo si residaoBi 
noo safficiat, Tolohoc legatam esse cadiicttin. Ex re- 
I liquo Tero résidai relinquo ornamento ecclesis saocU 

Pétri summain treeeutorura florenorum semel pro 
•rnamento summi altaris et chori , et yoIo iofra a»- 
num unum post pecaoîam numeratam omamenta ipsa 
comparari et emi , qood si faetum non fuerit infm 
annum » subfrtitiio pueros sascti Pétri pro «dificii* 
su» babitationis val aliis eorum neeessitalîbus. Et 
pro sdifido collegio tbeologorum itUnqno qaotannia 
viginti quinqua renenses. Totum yero residunai ra- 
lînqao pauperibus in theologia studentibus , quotan- 
Dis distribuendum per praesidentem eollefii papalis 
adhibito consilio prssidenlis collegii theologorvn , sic 
scilicet ut pecunia residaa applicetur ad perpetuos 
reddîlus, qui modo prsscripto distribuantur^ si ta» 
men notabilis aliquis redditus ei eA coraparari possit. 
Allas yero distributio fiât residui in Ira uAum fel 
duos annos juxta discretionem prssidentis collegii 
pontificis , et in bAc distribu lione pr»ferantur bur- 
sariig collegii tbeologorum, csteris paribus , et prsci- 
puè illi qui sunt laudabilis vit» in studio theologio 
diligentes et bono ingenio. Et yoIo bancdistribuUonem 
fieri primo loco pro libris et deinde pro calceis, ca- 
ligis et aliis yits necessariis ; volo autem quod pro^ 
ventus sic distribuendi recipiantur per receptorem 
ejusdem collegii Papalis et de illis singulis mensibus 
una cum solutione bursarum ad manus prssidentis 
collegii duodecimam partem tradat^ qu» seribetiit 
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in scedola receptorfs, eoi mibtcribtttttar solntlooes 
bananuD, tobscribeDda per prasidenUm, ut sie 
pnetideof semper aliqoid peenois distribaend» ha- 
beat pro oecoreotibus necessitatibus pauperam sto- 
dentlom , nam baoc distributionem nulle modo dif- 
ferri Tolo , et reddet praesidens io annalf vititatfone 
coUegii domiois proTisoribus computum de auA dis- 
tributione auni prscedentis, narraodo «ogutoruni 
papperam nomioa, quibus fecit dirtributionem , et 
quantom unieuique ad instar distributionis relicte 
per domittom lieentiatum Tielmannum. Pauperes illos 
intelligo , qui sobaidio indigent pro continuando stu- 
dio suo. 

Exeeutores meos eligo venerabiles dominos et ma- 
glitros nostros magistrum ludoenm Eavesteyn a Ti- 
leto, et magistrum Micbaëlem de Bay, ab Mb, 
prKsidentem eollegii pontificb et meum eapellanum 
magistrum Henrieam de Belui, et pro eornm lalKH 
ribus slngulii relinquo dno mobilîa eum rosa, et 
roagistris nostris execntorlbus singulis très eypbos 
argenteos , qoales sunt signati eum Rotenumt quos 
reliqui sorori, 

Qood si lal>ores magnos per eos fieri eontingat , 
relinquo stipendiam majus pro eorum diseretione. 
Volo apod executores meos eosdem Tel majorem par- 
tem ipsonim esse plenariam potestatem interpretandi 
et definiendi omnes et singulas difficultates et am- 
biguitates forsitan oceurentes eirca testamentum 
meum et ejus executionem , eui interpretationi et 
définition! toIo omnes stare debere , perinde acsi in 
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leftafliento idem csprcffiMeni tob ponU pHt ationif 
l^g;atl rai. Volo eliam quod apud eof sit poUftai 
suliftitiieodi nnam vel plaret Mabeueutorm simili 
eum limitaU potes Ute , qtiodqae apud eos sit pleoaria 
potestas apprebeodeadi qiueetiaïque bona mea ad 
opos eieeotioDis bojos idUmc YolontaUs mem 9 et 
li»e omaia fieri valo eipeosis domûs mortoari« ; et 
Êi aliqoa reperiantar postdatam pr»senUs testameoU 
mana mei propriâ seripta, Tel peraliom mana ta- 
men meâ sut>seripta sire siot legata perpétua sire 
temporalia « toIo ea balieri et «Me autiieotlea et firme 
aesi pnesentl testameutarije dispositioni eipresse es- 
sent inserta, non obstaote si forte coram notarié et 
testibus non essentpassata, siroiliter siqu»damre- 
Toeavere vei alteravero roaou meâ seripta Tel suIh 
scripta volo estie autbeutica ut supra. Sie subseriptum* 
Ita testor , volo et ordiuo prout soperius seriptum est 
permagistmm Heorieum de Beka, capeUanum meum^ 
aauo mUlesimo quingentesimo quinquagesimo oetavo 
Yigesimâ seiU die meusis oiartii. Ego Rcisaos Tirrca , 
deeanns, lufra babetur ut sequitur* Et ego Jobaumïs 
Pels , elerieus Trajeetensis dioeesis publieus sacris 
apostoUcà et imperiaii auetorilatibus uotarius juita 
ordioatiooem regiam ad efereitium notariatus ad- 
missus, quia prcseriptis testamenti clausi eibibi- 
tiooi^ apertur», publleationi, exeeutionis aeceptatioui 
aliisque eoruro pertineDtibus , dum sie ut premittitur 
iEerent et agerentur una eum prcoomiuatis testibus 
picseus ioterfui , eaque sie fieri vidi et audivi ac in 
notam sumpsi , ideo boe presens publieum instru- 
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■MntmD «««« neâ propriâ scriptnin oiodè eonlki^ 
•I in banc pubHcam fornam redegi signoquc nonripc 
cl cognomine meissoliUt et consuetia tignavi al anb-* 
acripai , in fidem pramiaaoruDi rogalua el reqniaitQa^ 

IV. 

CodUnU du 99 Féûrkr 155». 

In Domina Danini. Amen. Tanora pnsenlia publki 
inatnunrnti cunclia evidenlar pataat et ait notum, 
qnod anno a If ali vitale ejuadam Domini millesîmo 
quiogenteaimo quinquageaimo nona, indictione se- 
CttttdA, menaia Faiiruarii die ultimA circa horam nonam 
anlemeridianam y pontiOcatûa in Cliriata patris el 
domini noairi domini PauU divinA ProYidentiA pap» 
quarti» anno quarto, in mei notarii poblici el tea- 
linm infraacriptorum pneaentiA pervenerabilis et cir< 
cumapectua dominaa , dominua et magiater Ruardaa 
Tapper , ab Encbnaia, sacn theologi» doetor» magia- 
ter noater, eccleaic collegiaUe Sancti Pétri Lovaniensia, 
Almcque UniTeraitatia cancellariua et decanus, cger 
corpore ae iecto sgritudinia decumbens , tameu men- 
tif et rationia aenauamque suorum tam eiternorum 
quam internorum per Dei gratiam ( ut apparebat ) 
per omnia bene cempoa» piA mente, animo bene de- 
lilMralo ac bono intellectu feeil , ordioavit et condidil 
boa pneaentca eodieiUoa approbando et eooflrmando 
primitua et ante omnia auum aolemne testamenlun^ 
clauaumper ipsum Lovanii conditnmet declaratum^ 
ia parte tamen ( ut aaaerebat ) mutando in moduia 
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et formam sequentet. In primis prsfatus dominât 
testator animam suam nunc et semper et pnBcipne 
quando ex corporis sai ergastulo egressura ftierit, 
Deo omnipotenti suo creatori et Redemptori , beat» 
et glorios» Dei genitrici Tlrgioi Marie ac univerao 
eœlui cœlesti , quàm humillime et deTOlissimè potest » 
commendavity corpus autem suum quod per prsdictom 
suum lestamentum sepeliri mandaverat ante yene- 
rabile Sacrameutum in prsdictft ecclesift collegiatft 
Sancli Pétri extra chorum, nanc in choro ante sa- 
cramentum in eAdem ecclesiâ inhumari cupit, dum 
modo tamen hoc sic dominis suis executoribus pla- 
ceat et yideatur, sicqne si in choro yel extra chorum 
sepeliatur, eorum discretioni determinandum relin* 
quens. Item prœfatus dominus testator et sen co-* 
dicillator declarabat se prstacto suo solemni testa- 
mento douasse et reliquisse collegio theologorura in 
dicta universitate Loyaniensi sepluaginta florenos 
annui et hsredilarii redditûs, empti et assignati su- 
per munitione et fortificatione oppidi Antyerpiensis, 
ac bursam exinde usque ad ylginti quatuor florenos 
renenses annuos in eodem collegio fundasse et insti- 
tuisse, yolens eandem bursam illiusque dotationem 
•ugere , yult et mandat adhuc detrahi ex eodem red- 
ditu et bursiB appHcari sex florenos annuos sicque 
esse triginta florenorum renensium communium, re- 
liquum seu residuum redditûs ejusdem carnibus 
emendis impendi prout in hoc testarocnto continetur. 
Item dédit et legayit fabrics ecclesitt Sancti Lam- 
berti Leodiensis pro injustis forsan acquisitis sibi 
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loeofoUb Id qiiastiim hojiif legati Mom teftamentiin 
nieotiooeni npu bdat MxflormM femeL lUm lt§Mit 
et jare legali reliqoit majpilfieo domino Viglio Zwl* 
cbemlo, privati coofUil et fUtaum régie maje»Utis 
pneiidi, eyplujiii argeoteum »ibi domioo tesUtori a 
capiUneo Lazaro Zwender donatam. Item reliquit 
Elisalietli Vaodeoboicbe imagioem ^neti Uierooimi , 
qnam dietua dominua teffUtor dorol ttm babet Item 
reliqoit et legavit auo capellano domino et magistro 
Henrieo Fabro , pmter alia «ibi aotea teatamento eon- 
ceffa et relieta, adbue viginti florenoa renenaea anniia 
et vitalif peoaionif , Ilenrieo Viekevoert a uo (amolo 
etfam adbue qufnqoe florenoa a imitis reddIUka anoui 
et vllaUa. Item Patilo Dabena aoo etiam famulo trea 
florenoa renenaea eommonea anno» et f italia pen- 
aioofa* Item Calbarin» Waeraeggbera andlJc io« 
qoatoor renenaea ejnadem redditâa in reeompenaam 
aenritiorttm per ipaam reapeetivè ipai domino teata- 
tori esbibitoram. Item reliqoit, legarit et dédit Au- 
guatin» llenrict et Eliaab^ Bertrama rerum do- 
nieatiearom dietî domini preaidia reetridboa. An- 
guatima adlieet qnemdam cypbnm vitrenm eryatal- 
linm eom pede et opercnlo argenteia, Eiiaabetb rero 
eoelear argentenm cum entée in fine* Item Gatbarlnia 
ttiorf Amoldi Willema reliquit aimile eoelear argeo* 
teum eom eerta imagine in fine. Item legavit eoiiibet 
ei aoia eommenaalibua unum florenum de ttomnea 
aemel «tantondem etiam magiatro M'ilbelmo de Priea- 
tere (iimalo domini pnepoaiti M* Buebonia a Mont* 
aima. Item dat^ iegat et relinquit aororiboa CatbariMa 
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Hoekers et Jacob» dicte Meynken Hems, professis 
in hospitali LoYaniensi cuilibet earnm duo nova 
scapnlaria semel. Prsterea reliquit et jure legati de- 
dit singnlis magistris nostris sacr» Theologin docto- 
ribns unum coroDalam semel; simililer relinquit 
coroDatum suo coDfessario domino Guilhelmo Ztilzeno 
capellano divi Pelri; ordinans ulterios et mandans 
legata omnia et annuas vitales pensiones hujusmodi 
personis supradictis post mortem suam ex prompUo- 
ribus bonis suis mobilibus in domo mortuaria reper- 
tis seu reperiendis per sues executores débité persolvi. 
Praesentibus dum luec ita legarentur et ordioarentur 
bonorabilibus et egregiis yiris dominis et magistris 
Laurentio Metzio ecclesin div» Gudula) Broxellensis 
plebano, Davide T' sestich, Joanne Piermont, ecclesin 
dîYs Pétri Lovaniensis canonicis , et magistro Jacobo 
Doye, presbytero Gameracensis diocesis testibus ad 
hsc Tocatis et rogaUs. 

Eodem die circa boram tertiam postmeridianam snpe 
dictus dominus magister Ruardus Tapper, decanus 
et cancellarjus, similiter tanc per Dei gratiam sanus 
mente, ratione et intelleclu vigens sensu umque suo- 
rum per omnia ut prxfertur bene corapos existens, 
declaravit se diversis vicibus prœfato hospitali Lo- 
yaniensi mutuum usque ad trecentos florenos renenses 
et amplius dédisse ad sublevandura ipsius hospitalis 
nécessitâtes , volens iode in salutem aniraae sus dis- 
ponere , considerans et animadvertens prssenlem ma- 
gnam hospitalis indigentiam onerumque illius gravi- 
tatem, omnibus modo, jure et forma quibus potuit 
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melioribiis totom Irajnsmodi nninuin et debitam In* 
tegranit qnantamcumque et qualeeamque sit, ipsi hos- 
pitali illiasTe mamburnis et proTisoribus propterDeom, 
pietatis intaitu, gratis remisit et qaitavit, ac ipsom 
bospitale ab-bujasmodi débite pure et simpliciter 
liberaTlt et exoDeravil, ac ab eo HlMratuni et exone* 
ratom baberi et censeri ab omnibus debere foluit et 
ttandaYit Item prsdlctus dominos eodicfilator de* 
elaraTit se suo testamento disposuisse , qnatenas ma- 
gistri nostri in die suarum exequiarum babeani 
prandinm bonestum cam confratribos sais canonîciSy 
bane clausalam in bisce suis codicillis mutandam sic 
ait et Yult , qaatenus magistr! facultatis theologitt sui 
confratres alio dia dicta missft de requiem babeani 
Inter se bonestum prandiom ad discretionem demi- 
nonim suorom executonim : item Tult in die exequia- 
mm prsdictis dominis eanonicis suis confratribus 
permanentibus in oiBcio exequiarum in cboro et ad 
•nmmam missam oiTerentibus dentor singulis quatuor 
stuferi, capellanis similiter permanentibus, ofTerenti^ 
bus et interessentibus duo stuferi, omnibus aliis con- 
âuetudinibus in suft antiqtiâ observantift manentibus. 
Item Yolens amplius providere dicto suo f^mulo Hen*^ 
rico Vickevoert , adbuc reliqidt îlli pro legato decem 
florenos renenses semel. Qun quidem omnia et singnla 
per enm superius respective ordinata et legata in om- 
nibus et singulis eorum partibns valere voluit et man- 
davlty ac roboris firmitatem obtînere jure codicille- 
mm. Tel saltem eo modo quo qusTls ultima voluntas 
melins et firmius valere poterit, secundum jura» 
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CjBiuetqdifi t ci ptef casonfcM itMtU»cf » mb 
obfUste qood oomet Mlenoitatcf « i|iia la legibof 
careator, io hie wam oIUomb T^lantatte ordintioM 
IN» fini eijDrefMB aoi «bservate, rtêentmê oibilo- 
nteiis plcflam et omsimodam potcfUtem addcudi, 
■douendif corrifcsdi* refocaiidl dalfUr ordioandi; 
piMesUbof iWden kwarabililn» et discrctis iririt 
doaiiflo d iMigiftro Petro Gillif , LoraBieasi, et HatlM* 
LoqueoMM, deifco Leodieafis dioceab , teatilnia ad 
preoiflia ipedaliter reqaiaftis, de et ioper qoilNia 
pmmiMb Miaibiia et tisgnlis pnedidua dondiRtf c»- 
dicillatar siM a im mrtario poblleo iofra seri|ilo mnm 
Yei plara poblieo» vel pobllca fieri^ confid afqne 
tradi petilt lastraneBtoiD et iuftniiiieota. AcU liâe- 
mat bec ret pectire et comequenter Bnnells io cdl- 
boi babitatiooia pnrBomtnaU preftidii liUs io plateâ 
dIcU iommmàUrhêiCanteri'SUenf in qoadam eamerft 
ioperiori ibidem, abi Mperdietns domiooa teftaler 
ledocgritodiais ut pnrfertur decombebat, «ob aoao» 
Mictiooe, die, nesse, boris et ponUficato qoibaa 
fopnu fSfie tero «obferiptoai. Et ege Corseiiiw Follo- 
■loi , alias t rolderiy preabjler Cameraceasii dioceaiiy 
facrif apostolicâ et imperiali aoctoritatiboa perqne 
umaAmn Braiiaoti» aotarii» poblicos adniiaaof , quia 
pisdicte tcstameotaris diapofitloBis appntetieoi* 
ilttosqoe io parte orotatlooi, eodicillonioi ordloa* 
tiMii, legatornm dooatlooi , et onitoi reoiiieiooiy o»- 
terJaqoe mooiboi et siognlia pnemiseif « don aie ot 
pHMiftfitor fiereat et agereotor, ooa con pnmoaii' 
aatiatestibas praseM et peraoaaJiter ioterf ol , eaqoe 
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omoia sie flerl tdTi et aodiTi ae In notam rampai. 
Ideo hoe pmsens publiciim instrainentain manu pro- 
pria fcriptum eiîode confed, slgDoque, Domine et 
cognomioe meit solilit et consuetis signavi et tob- 
leHpfli f in fidem et teetimoniam omnium et singulo* 
mm pnomifforum rogatns et reciuisitos Sic subserip* 
tnm : colialione factA concordat piveens copia cnm 
originali, qnod altestor. Signatnm Johannes PeU ^ 
nota, eum eigno. 
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DOCUMENS RELATIFS AUX DIMES ET AU PER- 
SONNAT DE L'ÉGLISE DE SAINT-SERVAIS DE 
SGHYNDEL , INCORPORÉS A LA FACULTÉ DE 
THÉOLOGIE , EN 1545 (i). 



I. Eanmii Domini J. F. Van de Velde relalio de 
incorporatione personalûs de Sckyndel. 

Anno 1545 die S4 Aprilis , Carolas Y Romanorum 
imperator , yisâ sapplicatione decani et magistrorum 
r acultatis Theologiae Lovanii, simulque consensu R. D. 
Philippi de Spina (2) , decani ad S. Joannem Sylvs- 
ducis , et persona ecclesi» S. Seryatii loci de Schyn- 
del, quo consentit religionis catholics studio, ut dictus 
personatus ad opus bursalium uniretur et incorpo- 
raretur, concedit octroianif ut facultas Theologica 
omnes ejusmodi bullas ac provisiones a sede apostolica 
impetrare possitet yaleat, qu» necessarias erûnt , ut 
dictus personatus collegio facultatisincorporetur, ad 
erectionem quatuor noyarum bursarum , et supple- 
mentum tenuiorum. Datas sunt litteras Antyerpi» die 
et anno ut supra. 



(i) y. Annuaire iSSg , p. 396. Les doeumens , que nous pnblioni ici j 
sont extrait» d'un manof crit de J. L. Bax , qui les a copie's sur Ie> 
pièces originales. 

(2) Philippe Van Doirne. 
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Anno 1545 , 4 Decembris , Paalus ID papa coneessit 
bullas super incorporatione dictipersonatûs,taiii pro 
erectione quatuor noYarum bursarum seu portionum 
pro quatuor pauperibus scbolaribus , in artibus ma- 
gistris , Tirtute et scientift prsstantibus , de quibus 
yerbum Dei Christi fidelibus annunciandi, illud de- 
fendendi , major spes elucesseret , theologi» studio in 
UDiversitate hujusmodl operam daturls, quam pro 
supplemento teouiorum bursarum seu portionum pr»- 
dictarum , pro simiiibus scbolaribus in facultate ejus- 
modi fundatarum. 

Anno 1549, 16 Àprilis, Joannes Pratensis , S. Facul- 
tatis agens Rom»» ex urbe scribît , quod tandem sup- 
plicatlo unionis mandante ipso Summo Pontifice gratis 
fuerit relaxata et condonata compositio , sperat que 
fore ut brevi bullam ad facultatem mittere possit. 
Refertque facultas ad R. D. Pbilippumde Spinase 
post quadriennii sollicitationem demum accepisse 
ift Junit litteras apostolicas incorporationis , simuique 
lilteras transmittit, quibus forma continetur, quâ 
meliori modo conformiter litteris apostolicis et ad 
bonorem prvfàti Pbilippi personatds proyentus dis- 
tribuerentur. 

Anno 1549, 1 Junii, litteras oonfecit S. Facultas , de 
quibus in memorataepistola, quibus pro executione 
litterarum apostolicarum de incorporatione personatds 
de Scbyndel ordinat : i* Quod quatuor no?» burse » 
ex proyentibus personatûs erigendtt , dentur quatuor 
pauperibus scbolaribus etc. 2* Quod in bunc finem ex 
Aructibns pendantur 100 ducati anri de caméra , 900 
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flor. Brabant. tel dreiter efficientes. S* Quod qoatoor 
iJla burss cam suis proTentibos constitoantar et per- 
petno maneant in collegio PontiCdo. 4* Quod ad bas 
barsas pneferentiam babebunt consanguinei D.Pbilippi 
de Spina, deinde oriundi ei Scbyndel , demum oriaodi 
ei Gestel prope Becam ( lUoer GeêUl)^ loco nativo 
pnefati D. Pbilippi. K'Quodpnefatabursneruntsub 
dispositione , directione et custodia pnestdis et pro- 
Tîsorum collegU Pontifidi. Acta snnt bec In domo 
Ruardi Tapperi, decano facnltatis eiistente Judoeo 
BaTesteyn , pneside collegii Pontificii TilmannoGlerid 
de Geldorp S. T. L. 

Anno 1540 , 2 Decembris » Ruardus Tapper , ab En- 
cbusia y judex et executor litterarum apostolleanmi » 
easdeni senratis consuetis solemnitatibus LoTanli exe- 
eutioni dédit. Patentes litter» originales cum snbsig- 
natione Mattbai Goggen , notarii» et appenso prefati 
executoris sigillo, suot in arcbÎYis majoris Gollegti. 

Anno 1550, 31 Decembris (1), S. Facultas, decano 
Joanne Léonard! ab Hasselt , unionem , annexionen 
et incorporationem , ( uti collegii tbeologonim provi 
sores ) acceptantes , constituunt procaratores , qui si- 
mal Tel seorsim , etc. vacante quocumque modo dieto 
personatu, suo nomine » ejusdem personatus adeani 
corporalem et realem possessîonem , jurium et per- 
tinentium ejosdem, etc. (S). 

Amiol557y SSApriliSyfai instramentoproceratorio 



(i) B«t«t altcn ejniclem f acnlUtifl ordinalio « Ae die i Octobrif i55e* 
(a) ▼«/«! d-deMOtu , le âoenmnt m. », 

IS 
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eiimil D. D. collegii S. Spiritûs provisores déclarant 
personatam Schyodelensem una cum juribus sais et 
pertinentiis uoiyersis collegio et bursariis existentibos 
dicta facultatis tbeologien esse unitum. Ita in consul- 
tatione édita pro eiimio D. Henrico Rampen pag. 19. 
' Philippo deSpina, 17DecenibrislSi57defuncto, 27 
ejusdem mensis notarius Marquot Andream Lam- 
bert! de Uden S. Facultatis procaratorem , ejusdem 
facultatis Domine, consuelis caeremoniis induxit io 
corporalem , realem et actualem possessionem perso- 
natûs de Schyndel per obitam D. Philippi de Spina 
vacantis. 

Addo 1571 j 1 Maii, Andréas Lamberti De Uden , 
vicarius seu pastor de Sebyndel ad facuitatemlitteras 
dédit, quibus petit, ut unioni benefieiorum tenuium 
in ecclesiâ de Schyndel existentium consentire yelit. 

Annuant petitioni ejns, et consentit facultas 13 
Maii 1571. 

' In YÎm consensus bujas Laurentins Metsins, épis- 
copus Buscoducensis , 4 Decembris 1572 , bénéficia 
B. Marie prime fundalionis, nec non S^ Grucis et D. 
Leonardi eum altari seu beneficîo B. Mari» secunde 
fundationis perpetuo unit, annectit et incorporât, 
sub onere quatuor missarum singulis septimanis ce- 
lebrandarum : ita quod deinceps tamquam unicam 
benefidum € possideatur et habeatur, ac vacationis 
» tempore oocurente, uni presbytero idoneo , subeo 
» onere , ut in loco residere et pastori loei infîrmo 
> aut alias légitimé impedito in sacramentis admi- 
» nistrandis et altis pastoralibus mnniis exercendis 
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» subservire debeat, perpetuis faturis temporibas 
» conferatar. » Ita habent litter» seu instraipentum 
Laurentii Metsii , quod per copiam insertum est li- 
bro , in quo bona et census ad dicta beneûcia perti- 
nentes describuntur. 

Anno l!i70 , 15 Âprilis , D. Berlaymont a S. Facul- 
tate per epistolam requisiîit , ut litteras et documenta 
transmittat incorporationis personatûs de Scbyndel , 
eo quod dictas personatûs ad coliationem spectaret 
prœpositi Mosœ-Trajectensis , qu& pnepositurâ ejus 
frater Ludovicos De Berlaymont a saâ majestate auc- 
tus erat. Epistola data est Bruxellis anno ut supra. 

Anno 1580 , 3 Junii , Philippus II, Hisp. rex , per 
litteras patentes expeditas Lovanii concedit S. Facul- 
tati litteras manutenenti» adversus eos de Scbyndel, 
qui anno 1579, décimas loci , insciA et inyitA facultate , 
au si fuerunt suis borreis inferre ( in-ne te vneren ). 
Subsecut» sunt liltene citatoriale9Consulis,scabino- 
rum et sdituorum die Scbyndel , ut coram senatu 
Brabantiffi compareant, de 8 Junii et 35 Augusti 1580. 

Anno 1596 , eximius D. Jansonius prsses coll. pon- 
tificii prétendit , ut eidem collegio detur tertia pars 
proventuum Scbyndelensium. 

Anno 1618 contribuerunt decims in refusionem 
carapanas , quam Ban-klokke appellant , f. 566-0. 

Anno 1634 S. Facultati exhibetur libellus supplex , 
ex parte collegii , ut collegium istud aliqua distri- 
butionis decimarum de Scbyndel parte gaudere po$sit. 

Gontestatio eo tempore orta de distributione deci- 
marum de Scbyndel : extatque consultatio pro eximio 
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D. Venkù Ranpco, contim coUcgtt wujiQith pror^ 
Mict , pro tocoda dblribntioBe rciidal àtdmuum 
Sehyndeleiiffoiii iolia llnitet qnfdeaicollegiiteciai' 
dam osom bactenos obfcrf atoin. 

AoDO 1647, 90 Jolii, WaltemTaii de WacteifoK 
protef Utoscst nomioe 8. Faeoltatit eootfa dcdaunui 
eloeatiimeni a SUtlbos Bollaodic attcoUtam. 

Ao«o 1648, 16 Jalii, procoratio et ecMoniatio data 
a 8. Facoltate D. Waltero Stejoen Tan de Waeterfort, 
«t eeniin oomfDe pnepotentibos BoUaodis statiboa 
tJtolM eibibeaty qaibosdoeetor «dedoiaf in SdiyBdel 
ecMDpetere 8. Famîtati, deio at dedmc perfaot cedere 
eidem FacoKati^ot jam a 180 amis cefaenmt, état 
ia cato reeoaaUooif protcatetor et proToeet ad jodieea 
eonpeteatet. 

Addo 1648 9 90 Jolii» fliemoriale eibibitoiD cmnnia- 
aariii 8tatoitm io Oprofjdey eooi tribus eopfis : 1* 
placeti Caroli Y imperatoriSy qiio eoncedit CKaltatJ ^ vt 
a spmiiio pootifice oDioBeni et ioeorporatioDem ii»- 
petret, 3* bulle ejosdeoi iocorporaUoDiSf S*.alleriiis 
placeti qoo Carolus Y Imperator approbat pnsbtaai 
ioeorporatiooem , mandaiis sois olBeialibas Io Bra- 
baoliâ t ot 8. FaeoltaU decioiaroiB de Schjodel abso- 
lotam et traoqoillaai possesslooem et froitiooem pro- 
eorest seu triboant. 

AoDO 1640 9 84 Dieosis^... déclarât magistratas de 
8ehjodel , qood dedous Ibidem a 8. Facoltate sioe 
opfMilioœ et padficèabinuiiemoriall perceptcliaeriiit. 
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II. Procuratùrium ad eaptendamprofeaionemper- 
êonatûê de Sehyndel , datum die M DecembrU 1K50* 

In Domine Domini amen. Curo sic sit et fuer^, quod 
nuperfelicisrecordaUonls sanctisslmusinChrlsto paler 
et dominus noster Paulus, dum yiveret tertius, cupiens 
personis litterarum studiis, per qu» Divlni nominis et 
fidei catholic» cultas protenditur > justUia colitur et 
respublica chrisliana utililer geritur, Insislentibus 
oportune commoditatis auxilio libenter impendere 
aiiisque certis piis et rationabUibus ex causis ad ha- 
milem et piam supplicationem sercnisslmi alque In- 
victissimi principis et domini nostri Caroli Romanornm 
imperatoris semper augqsti tam suo quam venerabl- 
lium atque egregiorum yirorum dominorum Philippi 
DeSpina personspersonatûs parocbialis ecclesissancli 
Servatil loci de Sehyndel , et modcrnorum decani ac 
magistrorum collegii universitatis generalis studii 
theologis oppidi Lovaniensis, Leodiensis dlscesis, no- 
minibus supplicantis asserentis fructus redditos et 
proventus ducentorum el quinquagtnta ducatorum 
auri de caméra secundum communem eUimationem 
valorem annuum non excedere personatumprsdictum, 
qui sine curft existit, et ad quem, dum pro tempore va- 
cat , prssenlalio personc idoneae per dominum archi- 
dîaconum Campini» in ecclesiA Lcodicnsi ad prssen- 
tationem hujusmodi instituendie ad prsposilum pro 
tempore existentes eccisix collegiats ejusdem sancti 
Servatii oppidi Trajectensis dicls diocesis asseritur 
légitime pertinere , cum primum illum per cessum vel 

12. 
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deeestam seu quamyis aliam dimiMioDen pnB&ti do- 
mlnl Philippi etiam apad fedem pivdiclam, autaliàa 
qiiovis modo etiam lo aliquo ex mensibos romaoo 
ponltflci pro (empore exisUnti per coosuetodiaes apos- 
tolicas seu eancellaria apoftollce régulai pro tem- 
père reeenratis , aul ordJoariis collatoribos etiam per 
easdem eonsUtutiooes seu literas alternalifaram aut 
alla privilégia eoncessif hacteaus et impostemm eoo- 
eedendis T%eare cootiogeret, etiam si actui nunc q|io- 
vis modo et ex eajuseumque persona , seu per lilMram 
resignationem cujnsvis de ilio la romaoâ curiâ vel 
extra eam etiam eoram notario et testibus spoote 
factum autasseeuUonem alterius Ibeneficii ecclesiasUd 
ordinaria aoctoritate collati vacaMct , etiam si tanto 
tempore vacavlsset , quod ejus coliatio juxta Latera- 
nen. statuta conciiii ad sedem apostolicam pnefatom 
degitime devoiota ipseque persooatus disposiUooi 
aposloliee speeialiter réserva tus extitisset, et super 
eo inter aliquos lis , cujns stalum babere voluit pro 
expresso , penderet indecisa , cum omnibus juribus et 
pertineotiis sub certis modo et forma in literis apos- 
tolieis prsfati quondam domini Pauli pap» tertii de- 
super in forma debiU expeditis tune expressis colle- 
gio et universitali prsdiclis , ita quod iiceat eisdem 
deeano ac magistris et aliis personis ejusdem focul- 
talis theologi» ex nunc proutex tune, et e contra cum 
vacaret ut pnefertur corporalem possessionem pcrso- 
natûs juriumque et pertinenliarum pnedictorum per 
se vel alium seu alios propria auctoritate libère ap- 
prebendere , iiliusqne fructus redditus , et provcntus 
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ÎD usas inibi expresses conyertere , dloeesani lod vel 
cujusvis allerius Hcentiâ saper hoc minime requisita , 
auctoritate apostolicft expresso accedente coosensu 
dicti domioi Philippi tenore praedictoram saaram li- 
terarum perpetao aniverit, annexent et incorporaTerit 
aliasque inhibuerit, declayerit, eoncesserit, statuent et 
ordinaTeril ac egerit et fecerit, prout in pnetactis 
lilerîs apostolicis plenius contînetur et habetur. Hinc 
est qaod anno a nativitate ejusdem domini miilesimo 
qaingentesimo,quinqaagesfmo indictione octavâ, men- 
sis Deccmbris die ullimâ , sanctâ sede apostolicâ per 
mortem felicis recordationis prsfati quondam domini 
Pauli dum yiveret paps tertii , ut asseritur , vacante 
in mai notarii publici testiumque infrascriptorum 
presenlià personaliter constituti domini et magistri 
Joannes Leonardi ab Hasselt decanus, RuardusTap- 
per ab Enchusia , Petrus Curtius de Brugis , Michaê^ 
Rolen de WavrîA , et Judocus Ravesteyn de Thileto 
artium magistri et sacre theologis professores, mem- 
bra facultatis sacras Theologiae in aima universitate 
studii generalis oppidi Lovaniensis , Leodiensis dioce- 
sis , eandem facultatem représentantes , eoque facul- 
tatis nomine praetactae unioni , annexioni et incor- 
poratiooi inhaerentes, illasque acceptantes ac laudantes 
et approbantes omnibus via modo jure causA et forma y 
quibus potuerunt et debuerunt , possuntque et debent 
melioribus feccrunt et constituerunt , crearunt, no- 
minarunt et solemniler ordinarunt snos veros certos 
legitimos et indubitatos procura tores, actores, fac-> 
tores, negociorumque suorum infrascriptorum ges- 
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tores ae nnseiot spéciales etgenerales » ita tamen^od 
spedalîtas generalitati nou deroget née e contra ^ 
delioet honorandos atqoe discretos yiros dominam et 
magistrum Waltherum Nyelen de Heze , dominam 
Joachimum Oproide , arlium magîslros et sacra Thco« 
logiv baccalaureos , dominum et magistrum Arnol- 
dum Laerhoven , dominum Johannem Balen , canonl- 
€08, et dominum Leonardum Boert , capellanum 
ecclesl» collégial» beati Johannis Evangelista oppidi 
Buscoducensis, Leodiensis diocesis, et Petmm Yer- 
beke , absentes tamquam pnesentes et eorum quera-> 
libet in solidum , ita tamen quod non sit poUor cob- 
ditio primitus occupantis neque deterior sabsequentis» 
sed quod unus eorum inceperit, id alter eorumdem 
prosequi valeat , mediare , terminare pari ter et finire 
cum eOectu , ad ipsorum dominorum constituentium 

nominibus et pro eis nomine quo cum primum 

dictum personatum parocbialis ecclesi» sancti Servatii 
loci de Scbyndel per cessum yel decessum seu quam- 
vis aliam dimîssionem prafati domini Pfailippi etiam 
apud sedem predictam aut alias quovis modo etiam 
in aliquo ex mensibus romano pontifie! pro tempol'e 
existenti per constitutiones apostolicas seu cancella- 
ri» apostolic» régulas pro tempure reservatis aut or- 
dinariis collatoribus etiam per easdem constitutiones 
seu literas altemativarum aut alia privilégia conces- 
sis bactenus et imposterum concedeodis vàbaverit seu 
vacare cootigerit, in corporalem , realem et actualem 
possessionem prclacti personatûs juriumque et perti- 
neotiarum omniom ejusdem rigore etin vim pratacta^ 
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nim Hterarom apostoliearum proeessûaroqne detiiper 
fulminatorum poni et ioduci indactosqae defeodl , ac 
de fruclibus censibus , redditibus et proTeotibus ejue- 
dem personatûs ad eosdem in usus in prstactis litteria 
apostoliciseipressos convertendi respondere respeclive 
petendum , requirendum et obtinendum , ipsamque 
possesiionem adhibitis solemnitatibus in talibusad- 
hiberi solitis apprebendendi , intrandi, naneiKendi et 
adipiscendi, unom quoqae vel plures procuratorem 
sea procuratores loco eorum et cujus libet ipsornm 
eum simili vel limitata potestate substituendi eum- 
que Tel eos rcTOcandi et onus procurationis hujusmodi 
In tese ut prius reassumendi totiens , quotiensopua et 
dictis eoram procuraloribus Tisum fuerit eipedire , 
praetenli procurationis mandalo in suis robore et fir- 
mitate nibilominus permansuro et doraturo , et ge- 
neraliter omnia alia et singula faciendi , dlcendi ge- 
rendi et exercendi et procurandi , qua In prsmissia 
omnibus et singulis et circa ea necessaria fuerint 
seu alias quomodolibelopportuna, et qua veri et le- 
gitimi procuratores de jure facere possent ; qusque 
etiam nos ipsimet domini conslituentes facerent , di* 
eerent, gérèrent, eiercerent et procurarent seu fa- 
cere y dicere , gerere « exercere et procurare possent 
si prsmissis omnibus et singulis présentes et perso- 
nâliter intéressent , eliam si talia forent quae man- 
datum exiglreot magis spéciale vel plus générale 
quam prssenlibus est expressum et majora forent 
prsnarralis. Promittentes insuper antedîcti doroini 
conslituentes nomine quo supra in manu mei notarii 
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publicl sttbscripti rite et légitime sUpuIaotis et réel- 
pieotis vice et Domine omnium singulorum qnorom 
interest seu intéresse poterit» qaomodolitMtin futurom 
sese ratum gratum stabiie atque firmum perpetoo 
habituros totum id et quidquid per dictos eorum 
procuratores conslilute vel ab eisdem seu eorum aii- 
quosubslituente actum dictum factum gektumve fuerit 
in prsmissis seu alias quomodolibet procuratum, 
eosque et eorum quemlibet ( quos per pnesentes re- 
le? ans ) relevare et indemnes conservare a eaulionibua 
promissionibus et obligationibus quibuscumque pr»- 
slilis in prsmissis et eorum oceasione prsstandis ac 
ab omoi alio onere ipsis prsmissorum oceasione quo- 
modolibet incumbere sub ypoiheca et obligatione om- 
nium et singulorum bonorum suorum mobillum et 
immobilium prdsentium etfuturornm cumqueetsub 
omnl juris et facti renunciatiooe ad b«c necessaria 
pariter et cauthela de et super quibus omnibus et 
singulis prsmissis antcdicti domini constituentes ipsIs 
a me notarié publico subscripto unum vel plura pu- 
blicum seu publica fleri petierunt coofici atque tradi 
instrumentum et instrumenta. Acla fuerunt bœc Lo- 
vanii, Leodienscis diocesis, successive in parvo loco ca* 
pilulari ecclcsia colIegiataD sancti Pétri dicli opptdi 
Lovanieusis quoad prœdictos dominos et magislros 
Joannem Ruardum et Pelrum , ac in domibus habi- 
lalionisprsfatorum dominorumet magistrorum Judoci 
et Ilicbaèlis quoad eosdem , sub anno indictione mense 
et die quibus supra prsscntibus ibidem successive 
honeslis et discretis viris Joliaune Van den llove dicte 



( 215 ) 

facultatibus artium bedello et magislro Butgero Coq 
de Bercheyck , clerici Leod. discesis , et artium ma- 
gistro , testibus ad pnemissa Tocatis spccialiter atque 
rogatis. Sic subscriptum. 

£ocu«t ^^d^i majorisininscriptum: Math.Coggen. 

Et ego Malbffius Coggen, de Breda, Leodiensîs 
dîocesis publicus sacris apostolica et imperiali aucto- 
ritatibus curixque conservatorialis universitatis studii 
LovaDÎensis notarius et scribajuratus, quia prsmissis 
omnibus et singulis dum sic ut pnemittitnr fièrent 
et agereutur, una cum prsnomînatis testibus pnesens 
et personaliter interfui eaque omnia et singula sic 
fieri vidi sci?i et audi?i ideoque prssens boc publl- 
cum instrumentum manu alterius fideliler scriptum 
signo Domine et cognomine meis solitis et consuetis 
signa?! et subscripsi in fîdem et testimoninm omnium 
et singulorum praemissorum rogatus. 

iU. Extrait du compte-rendu par le docteur Van de 
Veldet président du collège du St,- Esprit , en 1786. 

< Fundatio Scbyndelensis originem suam débet in - 
corporalioni personatûs ecclesi» S. Ser?atii ioci de 
Scbyndel, discesis Leodiensis ( nunc Buscoducensis) 
in Majoratu Buscoducensi. 

Incorporatio hsc peracta fuit in yim litcrarum apos- 
tolicarum, quas PauluslII die 4 Decembris 1545 con- 
cesserat ad preces tum S. Facultatis, tum R. D. Pbi- 
lippi de Spina person» dicts ecclesi»; item vigore 
octroy» a Carolo V imperatore die 2i aprilis ejusdem 
anni 1545 concessœ , et placeti deinde subsecuti. 
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Prorentoi penoottûs lU oiiltf t Modii Mcrfbot 
cédant. 

I* Collegio AdrUni TI , pro quatoor bonlf , raUooe 
quarainhodie solvuntar in corr. fl« 700. 

i* Majori collegfo Theologorum pro bortaona, dicta 
Schyodcleofi , pro qao lolvaotur in cnrr. 140. Ponro 
ad base borfaoi Jus prstcntaDdi babet ampliffimiis 
DoiniDot vicariat Bofcodoccof if « ei traDsactiooc laf ta 
9 Fcbroarii 1500. Collatio vero spcctat ad facaltatcm 
tbcologieaoï. Pratcntari tantom potcft nuyistcr Ar- 
tf am « qaf in proaM»tione facrit Inter vigioti qvatoor 
primoa. 

9* Tbeirfogorani collcgio fn sopplcncntoai tcnoiiH 
fnn Irarfaram et portionam pro pan^peribuâ ieluH 
laributf inarlilms magistrii, virtute H $eienHâ 
prœiUmtUmi — TkeoliogU$ $iudU> in VnhenUaU 
( Lovaoieof i ) operam iaturii. Hse rero •opplcmenta 
itabodie distriboontor « nt indc daa tertis Majori , 
nna vero tertia Mlnori collcgio tlicolofomm obro- 
niant (I). 



(i) fait ^am \ê cMvpit VMai été bimc cC êtê «kaffci* «tm fbi- 
dicMioaicf éfmàtam àm eûêléf^ àm Himt f if rit ^ «raiMlkJMif- 
MM* ê0ê MppUanw* 
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